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E n 1945, un correspondant du Times de 
Londres rendit compte de la libération du 
camp de concentration de Bergen-Belsen. 
Il devint célèbre pour avoir dit  : « Il est de 
mon devoir de décrire quelque chose qui 
dépasse l’entendement humain.  » Ce qu’il 

vit était tellement effrayant que les gens ne pouvaient pas le 
comprendre. Leur imagination ne pouvait pas le saisir.

Ce que la Bible décrit des horreurs qui s’apprêtent à 
s’abattre sur ce monde défie l’imagination. Ce que l’huma-
nité va s’infliger à elle-même avant que Jésus-Christ ne 
revienne pour y mettre un terme sera la pire inhumanité 
et la pire barbarie que ce monde ait jamais connues ! 
(Matthieu 24 : 21 ; Daniel 12 : 1 ; Jérémie 30 : 7).

Les prophéties concernant cette époque future sont au 
cœur des tout premiers jours saints de l’automne. La pre-
mière de ces fêtes est la Fête des Trompettes. Et même s’il 
évoque cette souffrance inimaginable, le principal objectif 
de ce jour saint est une cause de la plus grande joie et 
célébration que nous puissions connaître !

« Le septième mois, le premier jour du mois, vous aurez 
une sainte convocation : vous ne ferez aucune œuvre servile. 
Ce jour sera publié parmi vous au son des trompettes » 
(Nombres 29 : 1). Cette fête est un jour où l’on sonne des 
trompettes. Ce jour-là, nous avons véritablement quelque 
chose à claironner !

Autrefois, lorsque Israël entendait ce son, cela impliquait 
très souvent la guerre. C’était inquiétant. Cela signifiait que 
des gens allaient mourir.

C’est certainement vrai pour ce temps de la fin et pour 
ce que signifient les trompettes, non pas une mais plusieurs 
trompettes, en ce jour saint.

LE JOUR DU SEIGNEUR
Le livre de l’Apocalypse comporte sept sceaux : d’abord, de 
faux prophètes ; puis la guerre, la famine, la peste, la grande 

Tribulation, les signes célestes (Apocalypse 6). Le septième 
sceau comprend sept trompettes (Apocalypse 8). Ce compte 
à rebours des trompettes est le « Jour du Seigneur », un 
an de colère de Dieu contre un monde pécheur.

Ces sept trompettes apportent des malédictions sur toute 
la Terre : arbres et herbe brûlés, mers changées en sang, 
rivières et eaux rendues amères, dommages infligés au soleil, 
à la lune et aux étoiles (versets 7-12). Puis les cinquième et 
sixième trompettes sont des malheurs : un empire dirigé 
par l’Allemagne attaque la Russie et les rois de l’Orient, puis 
ces rois ripostent avec une armée de 200 millions de soldats, 
une machine meurtrière gigantesque comme le monde n’en 
a jamais vue ! (Apocalypse 9). Mais elle le verra bientôt, dans 
le cadre de l’accomplissement du jour des Trompettes !

Nous devons reconnaître à quel point ce monde est 
proche de la fin de l’ère de l’homme. Dieu le souligne dans la 
Fête des Trompettes, et nous sommes extrêmement proches 
de l’accomplissement de ce jour ! Les préparatifs de ces 
prophéties se déroulent déjà sous vos yeux.

Il me semble que la période que nous vivons actuellement, 
plus que toute autre que j’ai jamais vue, est le début du dérou-
lement de toutes les grandes prophéties ! Toutes sortes de 
prophéties sont liées à la séquence d’événements décrits 
dans l’Apocalypse, et il semble que vous puissiez déjà les voir 
arriver. Vous pouvez observer les événements se précipiter 
vers l’accomplissement du compte à rebours de la trompette !

Ces événements troublés et marqués par la peste sont 
décrits dans de nombreuses prophéties. Lisez Joël 1 : 12-16, 
qui décrit les conditions du Jour du Seigneur  : «  La 
vigne est confuse, le figuier languissant ; le grenadier, 
le palmier, le pommier, tous les arbres des champs so 
ntflétris ... la joie a cessé parmi les fils de l’homme ! […] Ah ! 
quel jour ! Car le jour de l’Éternel est proche : il vient comme 
un ravage du Tout-Puissant. »

Lisez Sophonie 1 : 14-18 : « Le grand jour de l’Éternel 
est proche, il est proche, il arrive en toute hâte ; le jour de 
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Les événements marquants menant à la fin de l’ère de l’homme sont 
en train de commencer. Le peuple de Dieu a la grande responsabilité 

de claironner l’avertissement de Dieu et de se préparer à régner !
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l’Éternel fait entendre sa voix, et le héros pousse des cris 
amers. Ce jour est un jour de fureur, un jour de détresse et 
d’angoisse, un jour de ravage et de destruction, un jour de 
ténèbres et d’obscurité, un jour de nuées et de brouillards, 
un jour où retentiront la trompette et les cris de guerre 
contre les villes fortes et les tours élevées. Je mettrai les 
hommes dans la détresse, et ils marcheront comme des 
aveugles, parce qu’ils ont péché contre l’Éternel… ». Il 
s’agit d’une souffrance horrible, qui dépasse les limites de 
l’entendement !

Nous devons comprendre cela – et reconnaître notre 
responsabilité d’avertir ce monde. « Sonnez de la trom-
pette en Sion ! Faites-la retentir sur ma montagne sainte ! 
Que tous les habitants du pays tremblent ! Car le jour de 
l’Éternel vient, car il est proche » (Joël 2 : 1). Nous devons 
sonner de la trompette !

Après tous ces fléaux vient la septième trompette : « Le 
septième ange sonna de la trompette. Et il y eut dans le ciel 
de fortes voix qui disaient : Le royaume du monde est remis 
à notre Seigneur et à son Christ ; et il régnera aux siècles 
des siècles » (Apocalypse 11 : 15). Avec la dernière trompette 
viendra Jésus-Christ Lui-même, le Roi conquérant !

À Son retour, il y aura une autre guerre terrible : le Christ 
rassemblera toutes les armées de la Russie, de la Chine et 
du Saint Empire romain ainsi que leurs alliés, et remplira la 
vallée de Josaphat de leur sang jusqu’aux brides des chevaux 
sur plus de 320 kilomètres ! (Apocalypse 14 : 14-20). C’est 
une réalité que nous devons accepter – et elle se produira 
au moment de l’accomplissement de la Fête des Trompettes.

Mais ne vous méprenez pas : aussi catastrophiques que 
soient les événements représentés par la Fête des Trom-
pettes, c’est aussi un jour de célébrations pour le peuple 
de Dieu. Dans peu de temps, Jésus-Christ régnera sur ce 
monde !

LOUER ET REMERCIER DIEU
Comme Anne le prophétisa, « Mon cœur se réjouit en 
l’Éternel, ma force a été relevée par l’Éternel ; ma bouche 
s’est ouverte contre mes ennemis, car je me réjouis de ton 

secours » (1 Samuel 2 : 1). Voici une chose merveilleuse dont 
il faut se réjouir : votre salut ! Dieu est en train de vous 
sauver ! Il offre à Ses prémices des occasions que personne 
d’autre ne recevra jamais.

« Nul n’est saint comme l’Éternel ; il n’y a point d’autre 
Dieu que toi ; il n’y a point de rocher comme notre Dieu » 
(verset 2). Anne louait vraiment Dieu jusqu’aux cieux ! Si 
vous voulez des victoires dans vos épreuves, vos tests et vos 
luttes personnelles, suivez l’exemple d’Anne : louez Dieu !

« Ne parlez plus avec tant de hauteur ; que l’arrogance 
ne sorte plus de votre bouche ; car l’Éternel est un Dieu qui 
sait tout, et par lui sont pesées toutes les actions. L’arc des 
puissants est brisé, et les faibles ont la force pour ceinture » 
(versets 3-4). Cette dame avait une vision prophétique remar-
quable. Elle était proche de Dieu, et Dieu emplit son esprit 
de prophéties.

« De la poussière il retire le pauvre, du fumier il relève 
l’indigent, pour les faire asseoir avec les grands. Et il leur 
donne en partage un trône de gloire… » (verset 8). Elle 
parle du roi David et de son trône — et David n’était même 
pas encore entré en scène ! Or, elle donna naissance à un fils 
nommé Samuel, qui ouvrit la voie au roi David.

Lorsque le Christ reviendra pour siéger sur ce trône de 
gloire, nous Le rejoindrons sur ce trône pour toute l’éternité ! 
Quelle merveilleuse vision !

Le verset 8 conclut : « … car à l’Éternel sont les colonnes de 
la terre, et c’est sur elles qu’il a posé le monde ». Les prémices 
de Dieu sont ces colonnes, et Dieu posera le monde entier 
sur elles ! Il est tellement important que chaque membre de 
l’Église de Dieu s’efforce de devenir un pilier – un pilier aussi 
important et solide que possible. Nous avons vraiment besoin 
de piliers dans cette Église !

« Les ennemis de l’Éternel trembleront ; du haut des 
cieux il lancera sur eux son tonnerre ; l’Éternel jugera les 
extrémités de la terre. Il donnera la puissance à son roi, 
et il relèvera la force de son oint » (verset 10).

Les jours saints de l’automne renferment une incroyable 
vision, à commencer par la Fête des Trompettes, qui 
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A pprendre à connaître le vrai Dieu  —  le 
Créateur et Père tout-puissant et aimant — est 
un processus exaltant.

Herbert W. Armstrong se souvenait bien du 
début de ce processus, lorsqu’il se repentit et 

se tourna vers Dieu. Plus tard, il écrivit : « D’une manière ou 
d’une autre, je commençais à percevoir qu’une nouvelle com-
munion et une nouvelle amitié étaient entrées dans ma vie. » 
Il considérait que Dieu lui parlait lorsqu’il étudiait la Bible, 
et qu’il parlait à Dieu lorsqu’il priait. « Je ne connaissais pas 
encore très bien Dieu », poursuivit-il. « Mais on apprend 
à mieux connaître quelqu’un par un contact constant et 
une conversation continue » (Autobiographie de Herbert 
W. Armstrong).

Établir cette « communion et amitié » avec Dieu par la 
prière et l’étude est enthousiasmant pour tous ceux qui s’y 
engage. Mais un jour viendra où nous connaîtrons Dieu et 
Jésus-Christ d’une manière encore plus impressionnante.

Ce jour est représenté par la Fête sacrée des Trompettes.
En réalité, la Fête des Trompettes concerne le fait que ce 

monde entier apprendra enfin à connaître Dieu !
Alors que ce globe tourne, des gens partout vivent dans 

l’ignorance du plus grand, du plus puissant Être de l’uni-
vers — celui qui leur a donné la vie et qui les soutient. Cette 
situation est sur le point de changer radicalement. Dieu le 
promet !

LE DIEU DU JUGEMENT
Aujourd’hui, le monde est séparé de Dieu, trompé et 
retenu captif par le diable (Apocalypse 12 : 9). Les gens se 

comportent comme s’ils pouvaient faire tout ce qu’ils veulent 
sans que Dieu s’en apperçoive. Cette illusion est sur le point 
d’être dévoilée.

Dans les Écritures, Dieu se révèle comme un Dieu de 
jugement. Et ce monde, qu’il s’en rende compte ou non, est 
sur le point de le rencontrer.

« Vous avez fatigué l’Éternel par vos paroles », dit Malachie 
2 : 17. « Et vous dites : En quoi l’avons-nous fatigué ? C’est en 
disant : Quiconque fait le mal est bon aux yeux de l’Éternel, 
et c’est en lui qu’il prend plaisir ! Ou bien : Où est le Dieu de 
la justice ? » Cela concerne spécifiquement les saints tièdes 
de Dieu dans cette ère laodicéenne de l’Église de Dieu, mais 
ce type de pensée sature notre monde. Les gens commettent 
des maux abominables et pensent qu’ils sont très bien avec 
Dieu. Les gens se moquent de l’idée d’un Dieu de jugement. 
Dieu voit tout cela et en est fatigué.

Mais Il attend le moment idéal pour intervenir. Ce monde 
confond la patience de Dieu avec l’impuissance. Les gens 
voient que Dieu n’agit pas, et ils pensent que Dieu n’en a rien 
à faire.

De nombreuses écritures rapportent des personnes 
justes s’écriant : Jusques à quand, ô Dieu ! Combien de temps 
permettrez-vous aux méchants de triompher ?  (voyez par 
exemple Psaume 74 : 10 ; Habacuc 1 : 2 ; Apocalypse 6 : 10). 
Cela fait des milliers d’années que les hommes sont témoins 
des injustices du monde de Satan et aspirent à voir Dieu 
redresser la situation.

L’attente est presque terminée ! Immédiatement après 
« Où est le Dieu de la justice ? » vient cette prophétie : « Voici, 
j’enverrai mon messager; il préparera le chemin devant 

Quand le monde 
en viendra à 

connaître Dieu
Une prophétie qui refroidit mais qui est aussi une source  

d’inspiration, illustrée par la Fête des Trompettes
Par Joel Hilliker
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moi. Et soudain entrera dans son temple le Seigneur que 
vous cherchez… » (Malachie 3 : 1). « Le Dieu du jugement 
reviendra et s’occupera du monde et de sa rébellion », écrit 
Gerald Flurry. « Il viendra de façon soudaine et inattendue. 
Si les gens n’apprennent pas aujourd’hui où se trouve le 
Dieu du jugement, ils l’apprendront plus tard ! (La vision de 
la famille Dieu).

La Fête des Trompettes représente « le jour de sa venue » 
(verset 2). Lorsque le Christ viendra, Il jugera les pécheurs 
et ceux qui oppriment les impuissants (verset 5). Oui, Dieu 
est très protecteur envers ceux qui n’ont personne d’autre 
pour les protéger. Les gens ne s’en rendent pas compte et ne 
craignent pas Dieu. Mais Dieu observe, et Il vengera !

Lisez le Psaume 94. Son auteur implore Dieu de se 
venger du mal de ce monde (versets 1-2). « Jusques à quand 
les méchants, ô Éternel ! Jusques à quand les méchants 
triompheront-ils ? » (verset 3). Le peuple de Dieu se pose 
cette question depuis des millénaires. Un esprit juste souffre 
de voir l’injustice, la vanité, l’arrogance et le mal (verset 4). 
Combien de temps Dieu peut-Il permettre à ces péchés de 
persister ? Pendant combien de temps les justes seront-ils 
persécutés par la société de Satan ? (verset 5).

Notre monde rétrograde est saturé de péchés terribles 
que le Dieu du jugement déteste. « Et ils disent : L’Éternel 
ne regarde pas, le Dieu de Jacob ne fait pas attention ! » 
(verset 7). Ils se trompent ! Dieu les voit tous et connaît 
même les mauvaises pensées de l’homme (versets 8-11). Nous 
oublions facilement à quel point l’injustice et l’oppression 
mettent Dieu en colère. Et Il promet d’intervenir. « Il fera 
retomber sur eux leur iniquité, il les anéantira par leur 
méchanceté ; l’Éternel, notre Dieu, les anéantira » (verset 23).

Ce monde ne connaît pas encore ce Dieu. Nous aussi, 
nous avons besoin de mieux connaître Dieu. Méditer pro-
fondément sur la signification du jour des Trompettes nous 
aide à y parvenir.

« VOUS SAUREZ QUE JE SUIS DIEU »
Le livre d’Ézéchiel décrit les horribles châtiments qui sont 
sur le point d’engloutir les nations modernes d’Israël et le 
monde entier : la famine, la peste, l’épée, les terres dévas-
tées, les villes dévastées, les habitants dispersés et exilés 
parmi les nations ennemies. Mais à maintes reprises tout 
au long du livre — au moins 45 fois — Dieu dit que le but de 
cette punition est de permettre aux gens d’en venir à Le 
connaître. Il promet : « Vous saurez que je suis l’Éternel » 
(c.f. Ézéchiel 6 : 7).

Et il ne s’agit pas seulement d’Israël. Il dit ceci au sujet 
des Ammonites, des Moabites, des Édomites, des Philistins 
et des autres peuples païens : Je vais les punir pour qu’ils 
apprennent à me connaître ! (c.f. Ézéchiel 25 : 5, 11, 16-17 ; 
26 : 6 ; 28 : 21-23 ; 29 : 6, 9, 16 ; 38 : 23 ; 39 : 6-7, etc.). Les péchés 
de ces personnes mettent Dieu dans une colère incroyable, 
mais Il veut quand même les atteindre. Il souhaite qu’ils 
apprennent à Le connaître !

La séquence de ces événements du temps de la fin qui 
conduisent au retour de Jésus-Christ est décrite de manière 
saisissante dans le livre de l’Apocalypse. Pendant les 2 ans 
et demi de la grande Tribulation, Dieu donnera à Satan une 
énorme latitude destructrice, que le diable utilisera pour 
martyriser les saints tièdes de Dieu (Apocalypse 6 : 9-11). 
Les saints qui se repentiront seront scellés et réservés pour 
la première résurrection (ce sont les 144 000 décrits dans 
Apocalypse 7 : 1-8). Dieu protégera également « une grande 
foule, que personne ne pouvait compter » — les personnes 
non converties qui se repentiront pendant cette terrible 
période (versets 9-17).

À partir du chapitre 8, nous lisons les événements du Jour 
du Seigneur : une période d’un an, non pas de la colère de 
Satan mais de la vengeance de Dieu sur un monde rebelle. 
Ces événements sont symbolisés par sept trompettes. Il 
s’agit de fléaux surnaturels terrifiants, ainsi que d’une 
guerre prophétisée, qui tueront un tiers de l’humanité encore 
en vie (Apocalypse 9 : 18). Cela représente plus d’un milliard 
de personnes.

Voilà ce que Dieu avait à l’esprit lorsqu’Il institua le jour 
des Trompettes dans l’ancien Israël. Méditer sur ces évé-
nements nous aide à comprendre le Dieu qui les déclenche. 
Cette fête révèle à quel point Dieu est en colère contre les 
péchés de ce monde ! Pensez-vous comme Dieu ? La colère 
véritablement juste est absente de notre société. Nous 
devons aligner notre pensée sur les émotions du Dieu du 
jugement et du jour des Trompettes.

En réalité, Dieu châtie les gens pour les corriger. Il est un 
Père qui essaie de ramener à Lui des fils rebelles, parce qu’Il 
les aime ! La Fête des Trompettes dépeint le Christ revenant 
et corrigeant ce monde – aimant ce monde en le soumettant 
à Son autorité.

Comprenez bien ceci : la seule raison pour laquelle les 
horreurs du Jour du Seigneur sont nécessaires est le fait 
que l’humanité est extrêmement dure et irrécupérable. 
Dieu ne corrige pas plus qu’Il ne doit. Ceux qui se seront 
repentis avant la Tribulation seront protégés dans un lieu 
de refuge. Ceux qui se repentiront pendant la Tribulation 
seront protégés du Jour du Seigneur. Ceux qui se repentiront 
pendant le Jour du Seigneur seront protégés de tout autre 
châtiment. Telle est la voie de Dieu : Il ne désire pas que le 
méchant meure (Ézéchiel 33 : 11). Il veut seulement que les 
gens se tournent vers Lui.

Ceci est encore prouvé par l’envoi par Dieu de « deux 
témoins » qui proclameront Son avertissement tout au 
long des 1260 jours de la Tribulation et du Jour du Seigneur 

Ce monde ne connaît pas 
encore ce Dieu. Nous ne 

sommes pas une exception : 
nous aussi avons besoin de 

mieux connaître Dieu.
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(Apocalypse 11 : 3). Dieu désire véritablement offrir l’occasion 
de se repentir et de se tourner vers Lui pour obtenir sa pro-
tection ! (Des écritures indiquent par ailleurs que le peuple 
de Dieu accomplira une œuvre dans le lieu de refuge. Pour 
en savoir plus, veuillez lire la brochure gratuite de M. Flurry 
intitulée La Jordanie et l’Église de Dieu selon la prophétie, 
disponible en anglais.)

Ce n’est qu’après l’assassinat de ces deux témoins par des 
personnes malfaisantes (et après que Dieu ne les ressuscite 
de manière spectaculaire) que la septième trompette reten-
tira (versets 7-15). Cela annoncera le dernier jour de l’ère de 
l’homme — et l’événement charnière de toute l’histoire de 
l’humanité, le Second avènement. C’est à ce moment-là que 
le monde en viendra enfin à connaître Dieu !

RASSEMBLER LES SAINTS
Comment les gens réagiront-ils à l’apparition de Jésus-
Christ ? Il prophétisa Lui-même la chose suivante : « Alors 
le signe du Fils de l’homme paraîtra dans le ciel, toutes les 
tribus de la terre se lamenteront, et elles verront le Fils de 
l’homme venant sur les nuées du ciel avec puissance et une 
grande gloire » (Matthieu 24 : 30). Les chapitres ultérieurs 
de l’Apocalypse montrent que, tragiquement, ce monde 
combattra le Christ (Apocalypse 11 : 18 ; 19 : 11-21).

Ces prophéties mettent fortement en garde contre le 
grand Dieu du jugement ! Il inspirera à l’humanité la crainte 
qui Lui est due. Lorsque le Christ reviendra, Il dévorera Ses 
ennemis (Hébreux 10 : 26-27). « À moi la vengeance, à moi 
la rétribution ! et encore : Le Seigneur jugera son peuple. 
C’est une chose terrible que de tomber entre les mains du 
Dieu vivant » (versets 30-31). À Son retour, les hommes 
trembleront de peur ! Et pour les saints de Dieu qui se seront 
détournés de Lui, ce sera un jour de jugement.

La prophétie du Christ se poursuit ainsi : « Il enverra ses 
anges avec la trompette retentissante, et ils rassembleront 
ses élus des quatre vents, depuis une extrémité des cieux 
jusqu’à l’autre » (Matthieu 24 : 31). Au son de la dernière 
trompette, en un instant, en un clin d’œil, les saints morts 
ressusciteront incorruptibles, et les saints vivants seront 
changés en esprit ! (1 Corinthiens 15 : 52).

Les dizaines de milliers de saints fidèles qui ont vécu et 
sont morts à travers les siècles sans avoir encore reçu les 
promesses de Dieu feront partie de nos rangs lors de cette 
résurrection (c.f. Hébreux 11, en particulier les versets 13, 
39-40). Dans leur prochain moment d’éveil, ils se lèveront 
et rencontreront le Christ dans les airs en tant qu’êtres 
spirituels glorieux et éclatants !

Bien que ceux qui sont inspirés par Satan se lamentent, 
les élus de Dieu tressailliront à l’idée de voir enfin, de nos 
propres yeux, notre Sauveur, notre Chef, notre Commandant 
en chef, notre Époux – émergeant des nuées avec puis-
sance et gloire, monté sur un grand cheval blanc, les yeux 
flamboyants comme le feu, la tête ornée de nombreuses 
couronnes. Nos cœurs seront remplis de joie !

« TOUJOURS AVEC LE SEIGNEUR »
Quelle jubilation rayonne des paroles de l’Apôtre Paul : « Car 
le Seigneur lui-même, à un signal donné, à la voix d’un 
archange, et au son de la trompette de Dieu, descendra du 
ciel, et les morts en Christ ressusciteront premièrement. 
Ensuite, nous les vivants, qui serons restés, nous serons tous 
ensemble enlevés avec eux sur des nuées, à la rencontre du 
Seigneur dans les airs, et ainsi nous serons toujours avec 
le Seigneur » (1 Thessaloniciens 4 : 16-17).

Le jour des Trompettes est un jour solennel, représentant 
une guerre féroce. Mais c’est aussi le jour qui symbolise le 
retour du Christ, offrant au peuple de Dieu tant de choses 
à attendre avec impatience. Sur le plan personnel, l’un des 
plus grands privilèges sera celui de rencontrer enfin notre 
Époux et de Le voir face à face ! Nous commencerons notre 
nouvelle vie ensemble et serons toujours avec Lui !

Nous regarderons le Christ descendre sur la Terre et faire 
la guerre aux armées de ce monde. Nous Le verrons alors 
qu’Il dirigera les anges qui Le suivront. Nous recevrons des 
instructions directes de Lui alors qu’Il nous confiera des 
responsabilités, et nous Le verrons commencer à établir Son 
gouvernement sur la Terre.

En ce jour-là, nous apprendrons vraiment à connaître 
Dieu comme jamais auparavant ! « Nous savons que, lorsque 
cela sera manifesté, nous serons semblables à lui, parce que 
nous le verrons tel qu’il est » (1 Jean 3 : 2).

Lorsque nous imaginons notre avenir en tant que rois et 
sacrificateurs (Apocalypse 1 : 6 ; 5 : 10), nous pouvons nous 
sentir dépassés. Des responsabilités telles que conseiller des 
personnes, enseigner, prendre la parole devant des foules 
et gouverner des nations peuvent sembler écrasantes. Mais 
ces devoirs deviendront sûrement bien plus réalisables une 

« Et elles verront le Fils de 
l’homme venant sur les nuées 
du ciel avec puissance et une 
grande gloire. »� — Matthieu 24 : 30 

Voyez CONNAÎTRE DIEU page 38 »  
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P endant les jours sombres de la guerre de 
Sécession aux États-Unis, le président Abraham 
Lincoln fut confronté à une affaire qui révéla à la 
fois la précision de son raisonnement d’avocat et 

sa profonde compassion.
Un jeune soldat de l’Union avait déserté son poste, un acte 

passible de la peine de mort selon la loi militaire. En temps de 
guerre, la désertion n’est pas une mince affaire. Mais Lincoln 
alla au-delà des faits bruts et prit en compte le contexte.

Le garçon avait été influencé, persuadé par certains 
individus dans le Nord qui s’opposaient à la guerre. Ces 
hommes travaillaient la foule lors de réunions publiques, 
attisant les émotions, semant le doute et convainquant 
les membres de leur famille d’écrire aux soldats pour leur 
dire qu’ils se battaient pour une mauvaise cause sous une 
administration perverse.

Lincoln écrivit : « Dois-je fusiller un jeune soldat simple 
d’esprit qui déserte, alors que je dois veiller à ne pas toucher 
un cheveu d’un agitateur rusé qui l’incite à déserter ? Cela 
n’en est pas moins préjudiciable lorsque le père, le frère 
ou l’ami se rend à une réunion publique. […] Je pense que 
dans un tel cas, faire taire l’agitateur et sauver le garçon 
n’est pas seulement constitutionnel, c’est aussi une grande 
miséricorde. »

Lincoln s’attaqua à la source du problème. 
Pourquoi ne punir que celui qui fut emporté par la 
tromperie et ignorer celui qui sema la tromperie 
à l’origine de la division ?

Cette décision n’était pas une simple question 
politique. Elle reflétait un équilibre entre le 
jugement et la miséricorde, deux des choses 
qui sont « les plus importantes dans la loi » dont 
Jésus-Christ parla (Matthieu 23 : 23).

La question de Lincoln est, en principe, un 
thème majeur du Jour des Expiations, l’une des 
fêtes annuelles de l’automne. Ce jour-là, Dieu ne 
se contentera pas de punir celui qui est trompé ; 
Il s’occupera aussi du trompeur. Il réduira au 
silence le plus grand agitateur de tous.

DE LA GUERRE CIVILE À  
LA GUERRE COSMIQUE
La Bible nomme clairement cet agitateur : « le 
dragon, le serpent ancien, qui est le diable et 
Satan » (Apocalypse 20 : 2). Il est le prince de la 
puissance de l’air, un lion rugissant, le père du 
mensonge, l’accusateur des frères, Abaddon et 
Apollyon – Destruction et Destructeur (Éphésiens 
2 : 2 ; 1 Pierre 5 : 8 ; Jean 8 : 44 ; Apocalypse 12 : 10 ; 
9 : 11). Chaque titre indique à quel point il se 
concentre sur la destruction de l’unification entre 
Dieu et l’homme.

Il n’en a pas toujours été ainsi. Job 38 nous 
ramène à une époque antérieure à la rébellion, 
avant la division, à une époque où les anges 

chantaient ensemble, quand « tous les fils de Dieu [créés] 
poussaient des cris de joie » en voyant Dieu créer la Terre 
(Job 38 : 4-7). Ici, Dieu évoque un souvenir doux et inspi-
rant – une époque où tout ce qui est physique et spirituel 
était complètement uni et en harmonie. Ce souvenir est 
également douloureux et amer, compte tenu de la réalité 
clivante qui se profile à l’horizon.

Au moment où Dieu s’adressa à Job, Lucifer et un tiers de 
ces anges s’étaient déjà retournés contre leur Créateur. Et 
Dieu avait déjà créé un jour saint dans le cadre de Son plan 
de salut, représentant le moment où Lucifer et ses anges 
déchus seraient enchaînés et jetés dans un puits sans fond 
(Apocalypse 20 : 1-3).

CÉRÉMONIE D’EXPIATION
Dans l’ancien Israël, le Jour des Expiations était marqué 
par une cérémonie unique, décrite dans Lévitique 16. Deux 
boucs étaient désignés, le sort tiré : « un sort pour l’Éternel 
et un sort pour Azazel » (verset 8). Le mot hébreu Azazel 
signifie « enlever, séparer », et les sources anciennes 
l’identifient comme le nom d’un esprit maléfique (Gesenius’ 
Hebrew-Chaldee Lexicon).

Un bouc était sacrifié, symbolisant la mort expiatoire de 
la Parole qui devint Jésus-Christ. L’autre, représentant Satan, 

Faire  
		  taire 
l’agitateur

Lors du jour des Expiations, Dieu s’attaque 
à la racine des problèmes de ce monde.
Par Darren Verbout
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avait les péchés du peuple confessés sur lui et était envoyé 
dans le désert.

Il ne s’agissait pas d’un «  bouc émissaire  » au sens 
moderne du terme, c’est-à-dire un innocent qui porte 
le chapeau. Ce bouc représentait l’instigateur du péché 
humain – celui qui porte la responsabilité ultime pour 
avoir trompé l’humanité. Il est l’agitateur de tous les 
agitateurs ! Tout comme Lincoln fit porter le poids de la 
culpabilité sur l’agitateur rusé plutôt que sur le simple soldat, 
Dieu fera porter la responsabilité des péchés de l’humanité 
sur Satan lui-même.

Apocalypse 20 en montre l’accomplissement : « Puis je vis 
descendre du ciel un ange, qui avait la clef de l’abîme et une 
grande chaîne dans sa main. Il saisit le dragon, le serpent 
ancien, qui est le diable et Satan, et il le lia pour mille ans. 
Il le jeta dans l’abîme, ferma et scella l’entrée au-dessus de 
lui… » (versets 1-3).

C’est une scène tout à fait spectaculaire – une scène dont 
nous serons témoins puisque nous aurons été transformés 
en esprit au retour du Christ ! Peut-être que Michel sera cet 
ange chargé de lier Satan et de « l’enfermer » – de le réduire 
au silence pendant mille ans libérateurs. Réfléchissez à ce 
qui pourrait être dit entre Michel et Satan. Autrefois, ils 
chantaient et criaient de joie ensemble ; à ce moment-là, l’un 
d’eux liera l’autre et l’enfermera.

Nous ne pouvons qu’imaginer ce que cela dut représenter 
pour Dieu et la Parole : créer des êtres qui, en fin de compte, 
se retournèrent et combattirent contre eux ! Dieu ne prend 
aucun plaisir à la mort des méchants (Ézéchiel 33 : 11) – Il ne 
prend donc certainement pas plaisir à exécuter cet ordre 
contre Satan et un tiers de Ses fils créés. Mais Dieu fait ce 
qui doit être fait pour rendre possible l’expiation.

Il arrive que nous devions prendre des mesures similaires 
pour maintenir l’unité dans la famille de Dieu (c.f. 2 Thes-
saloniciens 3 : 6, 14-15, etc.). Nous n’y prenons aucun plaisir, 
mais l’exemple de Dieu devrait nous encourager à faire ce 
que nous devons faire.

L’expiation du monde est à venir, mais la nôtre a déjà 
commencé. Nous sommes appelés à vivre dans un état 
dʼunité avec Dieu dès à présent, au milieu de la plus grande 
agitation spirituelle de lʼhistoire humaine. Cela signifie qu’il 
faut activement faire taire l’influence de Satan dans nos vies.

Voici trois façons dont les Écritures nous montrent 
comment y parvenir.

1) NE FAIRE QU’UN AVEC DIEU
Lorsque Jésus mourut, quelque chose se produisit qui chan-
gea tout : « Et voici, le voile du temple se déchira en deux, 
depuis le haut jusqu’en bas… » (Matthieu 27 : 51). Ce voile 
était un symbole important. Il représentait la barrière du 
péché entre Dieu et l’homme. Le sacrifice parfait du Christ 
le déchira, ouvrant l’accès direct à Dieu le Père.

Pendant 4 000 ans, l’humanité n’eut aucun accès direct 
à Celui qui deviendrait le Père. Mais aujourd’hui, comme 
le dit Hébreux 10, il existe une nouvelle réalité spirituelle 

merveilleuse : « Ainsi donc, frères, puisque nous avons, au 
moyen du sang de Jésus, une libre entrée dans le sanctuaire 
par la route nouvelle et vivante qu’il a inaugurée pour nous 
au travers du voile, c’est-à-dire, de sa chair, et puisque nous 
avons un souverain sacrificateur établi sur la maison de Dieu, 
approchons-nous avec un cœur sincère, dans la plénitude de 
la foi... » (versets 19-22).

Ne faire qu’un avec Dieu, c’est vivre quotidiennement 
dans la réalité de cet accès – ne pas le considérer comme 
acquis, ne pas laisser le péché reconstruire la barrière. Cela 
signifie s’humilier par le jeûne, crier à Dieu pour Son aide, et 
déclarer le Père comme le fit le Christ (Jean 17 : 6).

Lorsque nous valorisons cet accès, nous ne laissons pas 
l’agitateur nous en éloigner. Nous lui résisterons en nous 
approchant de Dieu (Jacques 4 : 7-8). Et chaque fois que nous 
le faisons, nous accomplissons personnellement la réalité 
spirituelle que représente le Jour des Expiations.

Ne faire qu’un avec Dieu, c’est profiter pleinement de cet 
accès. Nous jeûnons pour nous rendre plus humbles. Nous 
prions chaque jour pour être préservés du malin (Jean 17 : 15). 
Nous nous approchons avec assurance du trône de la grâce 
(Hébreux 4 : 16), car nous avons un Souverain sacrificateur 
qui intercède pour nous (Hébreux 7 : 25-26) et un Père 
miséricordieux qui connaît l’identité du véritable agitateur.

Tout comme Lincoln étendit sa miséricorde à ce soldat et 
tint l’agitateur davantage responsable, Dieu désire étendre 
Sa miséricorde à nous lorsque nous nous repentons de nos 
péchés, car Lui aussi sait que Satan est le principal coupable !

Dieu nous aime, et Il a manifesté Son amour en offrant 
Son Fils pour enlever la barrière du péché qui nous sépare. 
« Et cet amour consiste, non point en ce que nous avons 
aimé Dieu, mais en ce qu’il nous a aimés et a envoyé son Fils 
comme victime expiatoire pour nos péchés » (1 Jean 4 : 10).

2) NE FAITES QU’UN AVEC LES AUTRES
Cela nous confère une responsabilité : « Bien-aimés, si Dieu 
nous a ainsi aimés, nous devons aussi nous aimer les uns 
les autres » (1 Jean 4 : 11). Lorsque les frères sont difficiles 
à aimer, pensez à toute la miséricorde et à l’amour dont 
Dieu fait preuve à notre égard. Lorsque nous pratiquons cet 
amour, nous jouissons d’une formidable unité qui en est le 
résultat direct. L’amour de Dieu fait taire l’agitateur parce 
qu’il ne laisse pas de place à la division.

« Personne n’a jamais vu Dieu ; si nous nous aimons les 
uns les autres, Dieu demeure en nous, et son amour est 
parfait en nous » (verset 12). La formulation ici implique 
que nous pouvons voir Dieu en chacun d’entre nous avec 
cet amour ! L’amour agape de Dieu est le plus grand de 
tous les fruits de l’Esprit (1 Corinthiens 13 : 13). Luc 11 : 42  
ajoute l’amour au jugement, à la miséricorde et à la foi, 

L’expiation du monde approche. 
La nôtre a déjà commencé.
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en tant que « ce qui est plus important dans la loi » 
(Matthieu 23 : 23).

Pendant la guerre civile, Lincoln essayait toujours de 
créer l’unité au sein des dirigeants nationaux et parmi 
la nation. Au début de la guerre, il gracia un garçon 
condamné à mort pour s’être endormi pendant son 
tour de garde. « Je ne pouvais pas envisager d’entrer 
dans l’éternité avec le sang de ce pauvre jeune homme 
sur mes jupes », déclara-t-il.

L’acte de miséricorde et d’amour de Lincoln poussa 
ce garçon à continuer à se battre et à risquer sa vie pour 
la cause. Le garçon mourut plus tard au combat, et on 
le retrouva avec une photographie de Lincoln portant 
l’inscription « Que Dieu bénisse le président Abraham 
Lincoln ! »

Les actes de miséricorde de Dieu à notre égard nous 
motivent à poursuivre le combat et à donner notre vie à 
la cause de la famille de Dieu.

« Abraham Lincoln savait profondément pourquoi le 
pire des conflits de l’histoire des États-Unis devait se 
poursuivre. Il se battait pour la liberté ! » écrit Gerald 
Flurry. « Aujourd’hui, nous devons comprendre notre 
quête pour apporter la véritable liberté à ce monde ! 
Nous avons un message important à proclamer et une 
œuvre à réaliser. Et il s’agit “d’une nouvelle naissance 
de la liberté” ! Nous inaugurerons “une nouvelle nation, 
conçue dans la liberté et dédiée à la proposition que 
tous les hommes sont créés égaux.” Dans quelle mesure 
cet avenir est-il réel pour vous  ?  » (Vision Royale, 
septembre-octobre 2022).

Ce type de leadership crée un sentiment d’unité au 
sein des troupes. C’est ce type de leadership que Dieu 
attendra de nous lorsque Satan sera lié et que nous 
remplacerons ses sbires sur Terre. Le monde a depuis 
toujours manqué de jugement, de miséricorde, de foi et 
d’amour ; nous apprenons aujourd’hui comment vivre 
réellement et comment finir par donner tout cela à 
l’humanité. Nous réduisons au silence l’agitateur avec 
cet amour.

3) AMENER LE MONDE À 
N’ÊTRE QU’UN AVEC DIEU
Le monde entier est aujourd’hui encore aveuglé par l’agi-
tateur (2 Corinthiens 3 : 14). Le voile du péché demeure 
une barrière qui bloque leur accès à Dieu. Le Jour des 
Expiations anticipe le jour où le voile sera enlevé dans 
la vie de tous les hommes ! (verset 16).

Le prophète Ésaïe prédit le jour où Dieu « anéantit 
le voile qui voile tous les peuples » (Ésaïe 25 : 7). Ce sera 
un jour de liberté et de justice pour tous, lorsque Satan 
sera lié et que la connaissance de Dieu couvrira la Terre. 
Lorsque Satan sera enchaîné, nous verrons des millions 
de fils engendrés par notre Père, et nous les aimerons 
tous ! (1 Jean 5 : 1).

Libérer les esclaves
L’histoire de l’offensive britannique contre la 
traite des esclaves est riche d’enseignements 
pour notre combat spirituel en faveur de la 
liberté – tant pour nous que pour le monde.
Par Richard Palmer

L e HMS Black Joke fut peut-être l’un des navires 
les plus inhabituels mais les mieux nommés de 
l’histoire navale. Le 31  janvier  1829, le Black Joke 
se lança à la poursuite du navire espagnol El 

Almirante. Le Black Joke transportait 47  hommes et deux 
canons  ; El Almirante 550  hommes et 14  canons. Cela 
ressemblait en effet à une sorte de « blague noire » (traduit 
par « black joke » en anglais).

Mais les hommes à bord du navire britannique étaient 
très sérieux. Quatre cent soixante-six des personnes à bord 
du El Almirante étaient des esclaves. Les marins du Black 
Joke, bien qu’ils aient été massivement surclassés en arme-
ment et en nombre (2 pour 1), avaient le devoir d’arrêter le 
navire et de libérer les esclaves.

Lorsqu’il apprit que le Black Joke le traquait, le capitaine 
de l’El Almirante se mit à rire. Il ne cherchait pas la bagarre, 
mais face à un ennemi aussi minuscule, il ne la craignait pas 
non plus. Il continua donc à charger des esclaves.

Pendant ce temps, les Britanniques attendaient de le 
capturer dans les eaux internationales. Et le 31 janvier, le 
Black Joke aperçut la proie qu’il espérait rencontrer depuis 
des mois.Voyez L’AGITATEUR page 38 »  
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Libérer les esclaves
À ce moment crucial, le vent disparut. Il fallut neuf heures 

d’efforts pour que le Black Joke rattrape l’El Almirante. Dès 
qu’il l’eut fait, le plus gros navire ouvrit immédiatement le feu.

La nuit approchant, l’équipage du Black Joke se remit aux 
rames. Sans vent, le petit navire serait une cible facile pour 
les gros canons de l’El Almirante. Ainsi, ils restèrent juste 
hors de portée tout en ne laissant pas le navire s’échapper 
dans la nuit.

L’après-midi suivant, le vent se leva, donnant au Black 
Joke l’occasion d’utiliser sa maniabilité et sa précision 
supérieures. Après avoir risqué l’anéantissement pendant 
des heures, le Black Joke put enfin passer à l’offensive.

Pendant 20 minutes, le Black Joke tira coup après coup 
sur le pont arrière de l’El Almirante. Enfin, le navire se 
rendit. Lorsqu’il le fit, son capitaine et tous les officiers sauf 
le troisième lieutenant étaient morts.

Malheureusement, 11  esclaves périrent également 
dans les combats. D’autres moururent dans l’exiguïté des 
lieux pendant que le navire était ramené au port. Mais 
416 furent libérés.

Il ne s’agit là que de l’un des nombreux combats specta-
culaires de l’une des luttes pour la liberté les plus nobles et 
les plus méconnues de l’histoire. De 1808 à 1860, l’escadre 
d’Afrique de l’Ouest de la Royal Navy lutta pour mettre fin à 
la traite transatlantique des esclaves.

« Je crois que, d’une certaine manière, le grand Empire 
britannique nous donne un bon aperçu de ce qui est sur le 
point de se produire sur la Terre », écrit Gerald Flurry dans 
le numéro de janvier-février 2015 de La vision royale. Dans 

le numéro de novembre-décembre 2021, il souligne la façon 
dont la Grande-Bretagne œuvra pour « régénérer l’Afrique » 
et mettre fin à la traite des esclaves.

Un empire qui s’efforce de mettre fin à l’esclavage est une 
image puissante pour les chrétiens d’aujourd’hui.

LE PÉCHÉ ASSERVIT
Le péché rend esclave, et Dieu apporte la liberté. C’est un 
thème que l’on retrouve tout au long de la Bible.

L’apôtre Pierre l’explique clairement dans 2 Pierre 2 : 19 :  
il y met en garde contre les hommes mauvais qui « pro-
mettent la liberté, quand ils sont eux-mêmes esclaves de 
la corruption, car chacun est esclave de ce qui a triomphé 
de lui ». Au lieu de cela, Dieu veut que nous vivions selon le 
mode de vie décrit par Sa « loi parfaite, la loi de la liberté » 
(Jacques 1 : 25).

Cette leçon s’inscrit dans le plan des jours saints de Dieu. 
Les jours saints du printemps tournent autour de l’esclavage 
de l’ancien Israël en Égypte. La Pâque nous rappelle le prix 
payé par Dieu pour notre liberté. La nuit suivante, la Soirée 
mémorable, Dieu nous fait célébrer notre liberté. Tout 
au long des sept jours des Pains sans levain, nous nous 
souvenons du voyage d’Israël pour sortir d’Égypte.

Pendant les Jours saints de l’automne, Dieu revient sur 
ce thème. Physiquement, le Jour des Expiations est l’opposé 
de la Soirée mémorable : au lieu d’un festin de célébration, 
nous ne mangeons et ne buvons rien. Pourtant, ce jour-là 
aussi, Dieu veut que nous commémorions une libération 
de l’esclavage.

Le premier jugement que Dieu donna à Moïse dans 
Exode 21, juste après avoir donné les dix Commandements, 
réglementait la pratique de l’esclavage. L’esclavage tel que 
les Israélites avaient connu en Égypte ne serait plus jamais 
toléré. Il existait encore comme filet de sécurité pour ceux 
qui étaient au bord de la faillite. Mais contrairement à ce 
qui se passait partout ailleurs dans le monde antique, il 
était réglementé par la loi : les maîtres n’avaient pas un 
pouvoir illimité sur leurs esclaves. Dans la plupart des cas, 
les esclaves étaient libérés après un maximum de six ans de 
travail. Même si ce n’était pas le cas, tous les esclaves étaient 
libérés tous les 50 ans, au cours de l’année du Jubilé, lorsque 
les dettes étaient effacées et que les terres étaient rendues à 
leurs propriétaires d’origine.

Dieu fit retentir la trompette de jubilé non pas le premier 
jour de l’année sacrée, ni pendant le premier des jours saints 
d’automne, la Fête des Trompettes, mais plutôt pendant le 
Jour des Expiations (Lévitique 25 : 9). Cela « reliait ce jour 
saint à une libération de la servitude », déclare le Herbert W. 
Armstrong College - Cours de Bible par correspondance. « Ceci 
illustre la libération future de l’humanité par l’expiation 
de l’esclavage spirituel, la libération de toutes les dettes 
et péchés spirituels, la libération des tentations et des 
tromperies de Satan et de ses démons, et la restauration à 
chaque nation de sa propre terre divinement ordonnée… » 
(Leçon 33).
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L’Expiation évoque le fait que le monde entier est en 
captivité et asservi. En ce jour, Dieu nous rappelle ce qui doit 
être fait pour que nos péchés soient pardonnés, que notre 
liberté soit acquise, et pour que nous soyons réconciliés 
avec Dieu.

LES COMBATTANTS DE LA LIBERTÉ
Comme le dit l’adage, la liberté n’est pas gratuite. Ou, comme 
le déclara Thomas Jefferson, « nous ne devons pas nous 
attendre à passer du despotisme à la liberté dans un lit de 
plumes. » Il faut se battre pour l’obtenir.

Les hommes de l’escadron d’Afrique de l’Ouest prirent 
des risques personnels incroyables pour lutter en faveur 
de la liberté. À dire vrai, il s’agissait de l’affectation la plus 
mortelle qu’un marin puisse recevoir.

L’un des plus gros risques était la maladie. Pendant la 
majeure partie de cette période, les Européens présents 
en Afrique pouvaient s’attendre à mourir en quelques mois. 
Les survivants étaient l’exception. Le simple fait de naviguer 
près de la côte dans la portée des moustiques porteurs du 
paludisme pouvait être mortel. Avec des centaines d’hommes 
entassés dans de minuscules quartiers, les navires négriers 
devenaient des navires-peste et de nombreux marins bri-
tanniques tombaient malades et mouraient en pilotant les 
bateaux vers la liberté.

Les combats étaient rapprochés et intenses. Habituelle-
ment, la marine britannique pilonnait la coque d’un navire 
ennemi jusqu’à ce qu’il coule ou qu’il se rende. Mais s’ils 
tiraient des boulets de canon sur la coque de navires remplis 
d’esclaves, les pertes seraient terribles. Leur objectif était 
plutôt de ralentir les navires négriers en tirant sur leur grée-
ment et leur pont, puis de s’emparer des navires négriers en 
les abordant et en s’engageant dans des combats brutaux au 
corps à corps.

La Royal Navy affirme que 17 000 de ses marins sont 
morts en luttant contre la traite des esclaves. Plus de 
150 000 esclaves furent libérés. Cela représente une perte 
d’un marin pour neuf esclaves. Bien sûr, cela ne tient pas 
compte du nombre d’esclaves qui n’ont jamais été capturés 
ou expédiés grâce aux efforts de la Royal Navy. Le prix à 
payer pour la liberté était néanmoins élevé.

Le coût monétaire était également énorme. Dans les 
années 1840 et 1850, les patrouilles anti-esclavage consom-
maient entre 1 et 2 pour cent des dépenses publiques. Les 
capitaines de navires prenaient également un risque 
financier important. Lorsque les Britanniques capturaient 
un navire négrier, l’équipage arrêté avait droit à un procès 
équitable — un tribunal international, avec des juges souvent 
hostiles aux efforts anti-esclavagistes de la Grande-Bretagne. 
Si le tribunal décidait qu’il n’y avait pas suffisamment de 
preuves pour condamner l’équipage, alors le capitaine — et 
non pas le gouvernement britannique — était personnelle-
ment responsable des dommages.

Alors pourquoi le faire ? Beaucoup de ces hommes avaient 
une haine personnelle et viscérale de l’esclavage. Joseph 

Denman était l’un des chefs d’escadrille les plus performants 
de l’Afrique de l’Ouest. Comme beaucoup d’autres membres 
de l’escadron, il fut le témoin direct des horreurs de l’es-
clavage. Lorsqu’un navire négrier était capturé au milieu 
de l’Atlantique, les esclaves ne pouvaient pas être libérés 
immédiatement. Ils recevaient de la nourriture et de l’eau 
s’il y en avait, mais ils étaient toujours coincés sur un navire 
exigu en attendant leur destination vers la liberté. Denman 
dut naviguer sur l’un de ces navires affranchis : soixante-dix-
huit des 400 esclaves moururent avant d’arriver à bon port. 
Denman déclara qu’il avait « été témoin des souffrances les 
plus épouvantables que les êtres humains puissent endurer ».

D’autres vécurent des expériences similaires. James Bowly 
déclara que les esclaves libérés qu’il vit « étaient dans l’état 
le plus épouvantable qui soit pour des êtres humains. […] Je 
n’aurais jamais cru que quelque chose puisse être aussi hor-
rible. » Commodore John Hayes déclara avoir vu des esclaves 
dans des conditions « trop horribles et dégoutantes pour 
être décrites ». Sir George Collier, le premier commodore de 
l’escadre, déclara : « La traite des esclaves est plus horrible 
que ne peuvent le croire ceux qui n’ont pas eu le malheur d’en 
être les témoins. En effet, aucune description que je pourrais 
faire ne rendrait compte de sa bassesse et de son atrocité. »

ESCLAVAGE TROMPEUR
Un tel esclavage est répugnant. Personne ne se porterait 
volontaire pour cela. Le péché, cependant, est une forme 
trompeuse d’esclavage (Hébreux 3 : 13). Il peut sembler 
attrayant. Pourtant, lorsque quelqu’un reconnaît le danger 
qui se cache sous la surface, il est souvent trop tard : il est 
dépendant et ne peut échapper à sa captivité.

Cette leçon est également intégrée au Jour des Expiations. 
L’ancien Israël devait réserver deux boucs, l’un « pour 
l’Éternel et [l’un] pour Azazel » (Lévitique 16 : 8 ). Comme 
l’explique notre cours biblique par correspondance, Azazel 
est un autre nom de Satan. Dieu demanda-t-Il aux Israélites 
de choisir le bouc le plus parfait et le plus immaculé pour 
représenter le Christ, et le bouc le plus laid, le plus difforme 
et le plus répugnant pour représenter le diable ? Non, Dieu 
ne demanda pas à l’homme de choisir. Le sort des boucs 
était décidé par un tirage au sort. « Bien que les deux boucs 
paraissaient semblables, l’un d’eux devait représenter le 
Christ. Les hommes n’étaient absolument pas qualifiés pour 
déterminer quel bouc convenait. Il était donc nécessaire que 
Dieu décide » (ibid).

C’est une image forte ! Vous pourriez avoir le plus grand 
kidnappeur juste devant vous et à côté de lui le Tout-Puissant 
Libérateur, et être totalement incapable de faire la différence 
entre les deux ! L’un mène à l’esclavage et au malheur ; l’autre, 
à la liberté. Et nous avons besoin que Dieu nous révèle ce qui 
est quoi.

Le péché est si trompeur que nous pouvons parfois 
reconnaître clairement chez les autres la souffrance due à 
l’esclavage, tout en restant inconscients des péchés qui nous 
tiennent captifs.
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Cependant, une fois nos yeux ouverts, la souffrance du 
péché devrait devenir claire. « Mes yeux répandent des 
torrents d’eaux, parce qu’on n’observe point ta loi », écrivit 
le prophète Jérémie. Une colère ardente me saisit à la vue 
des méchants qui abandonnent ta loi » (Psaume 119 : 136, 53). 
Ce langage est similaire à celui utilisé par ces officiers 
britanniques indignés. Paul confia qu’il éprouvait une 
« grande tristesse, et [avait] dans [son] cœur un chagrin 
continuel » à cause de l’asservissement spirituel de son 
peuple (Romains 9 : 2). Ces hommes de Dieu étaient émus 
par la souffrance causée par la captivité au péché.

Aujourd’hui, trop de gens font preuve d’indifférence face 
à cette souffrance. Ceux qui ne s’en préoccupent pas sont 
eux-mêmes asservis. Plus nous sommes libérés du péché, 
plus il nous horrifie. Dans Ézéchiel 9 : 4, ceux qui sont loyaux 
envers Dieu se distinguent par une caractéristique : ils « sou-
pirent et [...] gémissent à cause de toutes les abominations » 
qui se commettent en Israël.  La New Living Translation 
(Nouvelle Traduction Vivante) indique qu’ils « pleurent 
et soupirent à cause des péchés détestables commis dans 
leur ville ». Ils voient leur nation, et même l’Église de Dieu, 
esclaves du péché – et sont poussés à l’action.

Jésus-Christ était « ému de compassion » pour les masses 
asservies qui l’entouraient (Matthieu 9 : 36 ; 14 : 14 ; Marc 1 : 41). 
Les Juifs de Son époque pensaient qu’ils étaient libres. « En 
vérité, en vérité » leur déclara pourtant Jésus, « quiconque se 
livre au péché est esclave du péché » (Jean 8 : 33-34).

En raison de l’horreur que leur inspirait l’esclavage, les 
hommes de l’escadrille d’Afrique de l’Ouest n’hésitèrent pas 
à agir contre ce fléau. La Grande-Bretagne avait légalement 
le droit de contrôler l’esclavage en haute mer, mais le droit 
international lui interdisait de poursuivre les esclavagistes à 
l’intérieur de l’Afrique elle-même. En 1840, Denman tenta de 

mettre un terme à la traite des esclaves effréné qui sévissait à 
l’embouchure du fleuve Gallinas, dans l’actuelle Sierra Leone. 
Il bloqua la côte, mais les trafiquants d’esclaves se conten-
tèrent de remplir les entrepôts de captifs en attendant que 
la marine passe à l’action.

Les habitants commirent alors une erreur : ils captu-
rèrent une femme et son bébé qui étaient des citoyens 
britanniques. Denman cherchait toute excuse légale pour 
passer à l’offensive. Cela lui en donna une. La plus grande île 
au milieu du fleuve avait été fortifiée pour servir de quartier 
général aux esclaves, avec des navires et des tours de guet. 

Denman fit entrer ses trois navires 
dans la rivière, brûla les entrepôts 
et libéra 900 esclaves. Le roi local fut 
contraint de signer un traité par lequel 
il s’engageait à ne jamais autoriser la 
traite des esclaves sur son territoire.

Reconnaître le péché comme un 
esclavage vous incitera à agir contre 
lui et à rechercher des occasions de 
prendre l’offensive. Si vous le voyez 
comme quelque chose d’interdit mais 
d’excitant, vous n’en serez pas horrifié 
et ne serez pas si prompt à agir.

Le Christ offrit le sacrifice ultime 
pour libérer le monde du péché. Nous 
devrions suivre Son exemple, étant moti-
vés à faire des sacrifices, même à donner 
notre vie, pour libérer les autres de 
l’esclavage du péché. C’est pour cela que 
nous avons été appelés (1 Pierre 2 : 21 ; 
Romains 12 : 1).

LIBÉRATION TOTALE
Pendant la guerre contre l’esclavage menée par la 
Grande-Bretagne, 12,5 millions d’êtres humains étaient 
devenus victimes de la traite. Les 150  000  personnes 
libérées par la Royal Navy n’étaient que de rares privilégiés. 
Malheureusement, la guerre britannique contre l’esclavage 
avait beaucoup en commun avec la guerre moderne contre 
la drogue : les mesures de répression sont toujours difficiles 
à mettre en œuvre tant que la demande est forte. Mais si la 
Grande-Bretagne avait renoncé à cet effort de contrôle, l’es-
clavage aurait probablement explosé de la même manière 
que la consommation de drogues aujourd’hui – les autorités 
ayant abandonné la lutte.

Pour éliminer la demande d’esclaves, il fallait des straté-
gies comme celle de Denman. Au cours des siècles de la traite 
des esclaves, le Brésil fut de loin la principale destination, 
avec 3,2 millions d’esclaves importés. En 1850, la Grande-Bre-
tagne en eut assez. Sous le feu des forts brésiliens, la Royal 
Navy remonta le fleuve du Brésil jusqu’à ses ports et aborda 
ses navires négriers. Le Brésil fut contraint de renoncer à la 
traite des esclaves sous la menace des canons.

Des esclaves africains, récemment libérés 
de leurs chaînes, se reposent dans la cale de 
l’Albanoz, un navire négrier espagnol capturé en 
1846 lors d’une patrouille anti-esclavagiste de la 
Royal Navy au large des côtes ouest-africaines.

Voyez LIBÉRER LES ESCLAVES page 38 »  
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L a Fête des Tabernacles de Dieu est une vision 
du Monde à venir, une époque où tous les maux 
actuels seront balayés et remplacés par la paix, 
la joie et l’abondance sous le gouvernement de 
Dieu. Le Christ régnera depuis Jérusalem, et la 

Terre sera remplie de la connaissance de Dieu comme les 
eaux couvrent la mer (Ésaïe 11 : 9).

En ces temps dangereux, nous devons garder cette vision 
à l’esprit. Les prophéties de la Bible nous montrent pourquoi 
notre monde est en si mauvaise posture et ce qui doit se 
passer avant l’arrivée de ce monde futur glorieux.

L e  l i v r e  d ’O s é e  e s t 
u n e  p ro p h ét i e  v iva nte 
pour notre époque. Il se 
concentre sur les trois 
nations modernes d’Israël 
et, plus particulièrement, 
sur l ’Église de Dieu en 
ce temps de la fin. Dieu 
s’adresse aux membres de 
l’Église en premier, et c’est 
ainsi que cela devrait être. 
Le prophète Osée nous 
met en garde contre les 
conséquences de l’adultère 
spirituel, de la rébellion 
nationale et de la confiance 
mal placée. Il montre aussi 
l’espoir d’une restauration 
p o u r  t o u s  c e u x  qu i  s e 
repentent. Son message est 
un message d’avertissement 
et d’espoir, de la part de 
Dieu à Son peuple.

POUR NOTRE 
ÉPOQUE
Anciennement, Osée était 
un contemporain d’Amos. 
C’est intéressant parce que 
nous savons que les pro-
phéties d’Amos concernent 
notre époque (demandez Le 
Lion a rugi pour en savoir 
plus). Il existe par exemple 
un Amos, un Jéroboam 
et un Amatsia des temps 
m o d e r n e s  ( A m o s  7 ) .  À 
nouveau, le peuple d’Israël 
est mis en garde par la 
prophétie d’Amos.

On peut dire la même 
chose à  propos d’Osée. 
Sa prophétie commence 
ainsi : « La parole de l’Éter-

nel qui fut adressée à Osée, fils de Beéri, au temps d’Ozias, 
de Jotham, d’Achaz, d’Ézéchias, rois de Juda, et au temps 
de Jéroboam, fils de Joas, roi d’Israël » (Osée 1 : 1). Cette 
prophétie s’applique donc également à l’époque du roi 
Jéroboam II, et comme je l’ai dit depuis des années, ce rôle 
est actuellement assumé par le président des États-Unis 
Donald Trump.

Une référence sur Osée tirée de la Hebrew-Greek Key 
Word Study Bible : KJV (Bible en hébreu et en grec : version 
King James) dit : « Osée commença à prophétiser à la fin 
d’une période de prospérité matérielle sous le roi Jéroboam 

Une prophétie 
spécifiquement 

pour notre époque 
troublée – et pour la belle 

époque qui s’annonce
Par Gerald Flurry

Le  
livre 

d’Osée  
et la 

vision  
de la  

Fête

Baakline, Liban
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II d’Israël (2 Rois 14 : 23-27). Malheureusement, cependant, 
pendant la majeure partie de la vie d’Osée, le peuple était 
en faillite spirituelle. Leurs dirigeants les autorisèrent à 
pratiquer l’idolâtrie (2 Rois 15 : 35 ; 2 Chroniques 27 : 2) et à 
commettre une « prostitution » spirituelle contre l’Éternel 
(Osée 1 : 2 ; 2 : 8 ; 4 : 12-15).

« Ils refusèrent de reconnaître que Dieu leur avait fourni 
les richesses qu’ils possédaient (Osée 2 : 8). Ils attribuaient 
en fait leur prospérité aux idoles (Osée 2 : 5 ; 10 : 1). Le peuple 
était devenu cupide et avide, opprimant ceux qui étaient les 
moins capables de se défendre (Osée 4 : 2 ; 10 : 13 ; 12 : 6-8). » 
Ils étaient aveugles au fait que leur force nationale était sur 
le point de s’effondrer.

Le royaume d’Israël n’était qu’un précurseur de ce qui se 
passe aujourd’hui dans trois nations modernes descendant 
d’Israël : les États-Unis (Manassé), la Grande-Bretagne 
(Ephraïm) et l’État hébreu du Moyen-Orient (appelé Israël). 
(Pour prouver ces identités nationales, veuillez commander 
notre livre gratuit Les Anglo-Saxons selon la prophétie.) Ces 
nations ont reçu des bénédictions comme aucune autre 
dans l’histoire : d’immenses ressources, une domination 
stratégique, des libertés sans précédent. Pourtant, elles se 
sont détournées du Dieu qui leur a tout donné.

Osée avertit que leurs péchés entraîneront la pire souf-
france de l’histoire humaine. Comme Osée, nous devons faire 
passer ce message et faire tout ce qui est en notre pouvoir pour 
donner aux gens toutes les chances de se tourner vers Dieu.

2 Rois 14 : 26-27 montre qu’il y eut un effort pour effacer 
le nom d’Israël, qui représente le plan de salut de Dieu ! 
On ne peut pas faire plus diabolique. Satan veut effacer le 
grand plan de Dieu, et il agit par l’intermédiaire des hommes 
pour y parvenir, comme il l’a fait dans ce temps de la fin.

La prophétie d’Osée nous rappelle que Satan fait tout ce 
qui est en son pouvoir pour effacer à jamais le nom d’Israël ! 
Et nous nous battons pour préserver ce nom — afin que tout 
le monde le voit pour toujours, qu’ils le veuillent ou non.

ADULTÈRE SPIRITUEL
Cet ouvrage de référence se poursuit : « Malgré le châtiment 
que Dieu a promis de leur infliger (Osée 5, 9, 10), il y a une 
forte attitude d’espérance qui est évidente tout au long du 
livre. Tout comme Osée racheta sa femme infidèle, Israël 
sera racheté par Dieu dans les derniers jours (Osée 1 : 10-11 ;  
2 : 14-23 ; 3 : 4-5 ; 11 : 10-11 ; 14 : 4-7) » (c’est moi qui souligne).

C’est crucial – car qui est l’épouse du Christ aujourd’hui ? 
Il s’agit de la véritable Église de Dieu (Apocalypse 19:7).

Osée 1 : 2 contient le thème central de son livre : « le pays se 
prostitue, il abandonne l’Éternel ! » Dieu avait épousé Israël, 
mais Israël rompit cette alliance en commettant un adultère 
spirituel. Aujourd’hui, Dieu est marié à Son Église, et l’aver-
tissement reste le même. Nous devons rester fidèles à notre 
Époux, Jésus-Christ, ou faire face à de graves conséquences !

La prophétie d’Osée s’attaque d’abord à l’Église de Dieu. 
Le jugement commence par la maison de Dieu (1 Pierre 4 : 17). 
Avant de punir les nations, Dieu s’adresse d’abord à Son 

propre peuple. Le message d’Osée s’adresse directement 
à nous. Osée 3 : 5 (version King James française) montre 
qu’il est destiné pour « les derniers jours ». Nous devons 
comprendre cela car il s’agit de l’Église de Philadelphie de 
Dieu (ÉPD) spécifiquement, et également de deux autres 
Églises qui sont laodicéennes. Il décrit ici une grande 
prostitution pour nous montrer ce que le reste du peuple de 
Dieu fait et comment il agit. Ils sont l’Épouse du grand Dieu 
omnipotent – et ils se comportent comme des prostitués !

Dieu ordonna au prophète Osée d’épouser « une femme 
prostituée », une femme nommée Gomer (Osée 1 : 2). Ce 
mariage était une parabole de la relation de Dieu avec Son 
peuple. Osée, qui représente le Christ, contracta une alliance 
avec une femme qui le trahirait encore et encore. Gomer 
représente l’Église du temps de la fin qui « donna naissance » 
à trois grands groupes : le reste fidèle (l’ÉPD) et les deux 
grands groupes laodicéens qui se détachèrent après la mort 
d’Herbert W. Armstrong.

Dieu donna à Son peuple Sa vérité, Son Esprit et l’appel le 
plus exalté de l’univers – devenir l’Épouse du Christ. Pour-
tant, beaucoup ont choisi de commettre l’adultère spirituel, 
en s’unissant aux fausses doctrines, aux faux enseignants 
et aux voies de ce monde. Comme Gomer, ils quittent leur 
Époux pour fréquenter des amants qui ne peuvent pas leur 
apporter ce qu’Il leur offre.

« Il alla, et il prit Gomer, fille de Diblaïm. Elle conçut, et 
lui enfanta un fils. Et l’Éternel lui dit : Appelle-le du nom 
de Jizreel ; car encore un peu de temps, et je châtierai la 
maison de Jéhu pour le sang versé à Jizreel, je mettrai fin au 
royaume de la maison d’Israël » (versets 3-4).

Le premier enfant que Gomer mit au monde, Jizreel, était 
le propre fils d’Osée. Jizreel signifie « Dieu sème ». Cela nous 
rappelle que Dieu plante Son message dans le monde par 
l’intermédiaire de Ses serviteurs choisis. Cet enfant repré-
sente l’ÉPD, qui publie le message d’avertissement de Dieu 
afin que les nations aient toutes les chances de se repentir 
avant qu’une calamité ne survienne.

« Grande sera la journée de Jizreel » (Osée 2:2). Dieu aime 
vraiment Son peuple. Et bien que nous soyons peu nom-
breux, Dieu nous donne les moyens d’accomplir une grande 
Œuvre ! « En ce jour-là, j’exaucerai, dit l’Éternel, j’exaucerai 
les cieux, et ils exauceront la terre ; la terre exaucera le 
blé, le moût et l’huile, et ils exauceront Jizreel » (Osée 
2 : 23-24). Bientôt, la Terre entière entendra le message de 
Jizreel – notre œuvre ! Ils seront stupéfaits de ce que nous 
enseignons et de tout ce qui se déroule en ce court laps de 

Osée avertit que leurs péchés 
entraîneront la pire souffrance 
de l’histoire de l’humanité. 
Comme Osée, nous devons faire 
passer ce message.
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temps dans la dernière ère de l’Église de Dieu. Nous devons 
délivrer ce message aujourd’hui – il s’agit de notre devoir.

DEUX ENFANTS ILLÉGITIMES
Les deux enfants suivants que Gomer enfanta – une fille 
nommée Lo-Ruchama (Osée 1 : 6) et un fils nommé Lo-Ammi 
(verset 9) – étaient illégitimes. Osée n’était le père d’aucun 
d’entre eux. Cette femme était infidèle à son mari pieux !

Cela nous montre à quoi ressemble la trahison du point 
de vue de Dieu. L’adultère spirituel est une trahison envers le 
Dieu qui a tout donné pour nous ! Lorsque l’Église se détourne 
de Son Époux et recherche la satisfaction dans le monde ou 
dans la fausse religion, elle est aussi traîtresse que Gomer !

Les deux enfants illégitimes de Gomer représentent deux 
grands groupes laodicéens : l’Église unie de Dieu et l’Église 
vivante de Dieu.

Le nom du premier, Lo-Ruchama, signifie « pas de pitié ». 
Lorsque le peuple persiste dans sa rébellion malgré des aver-
tissements répétés, Dieu retire Sa protection. Quand Dieu ne 
fait plus preuve de miséricorde, c’est une situation des plus 
terribles ! Nous vivons en ayant cette miséricorde avec nous 
continuellement !  Mais cette église ne la possède pas.

Le second, Lo-Ammi, signifie « pas mon peuple ». C’est une 
image horrible et abjecte du peuple de Dieu, et elle montre 
à quel point Dieu est dévasté lorsque des gens qui avaient 
l’Esprit de Dieu se retournent contre Lui !

Il est ici question d’une tragédie terrifiante à laquelle Dieu 
veut remédier. Mais Il continue de faire tout ce qu’Il peut 
pour ces Laodicéens parce qu’ils sont Son Épouse !

Dieu promet que ceux qui se repentent seront à nouveau 
appelés « fils du Dieu vivant » (Osée 2 : 1). Ce sont les Lao-
dicéens qui se repentent pendant la grande Tribulation. Ils 
passeront de Dieu leur disant « Vous n’êtes pas mon peuple » 
à « Vous êtes mon peuple – vous êtes les fils du Dieu vivant ! » 
Il aime ces personnes ! Ils perdront leurs postes au quartier 
général, mais Dieu reste aussi enthousiaste à l’idée de les 
faire entrer dans Sa Famille.

Osée 2 : 2 annonce une époque où « les enfants de Juda 
et les enfants d’Israël se rassembleront, se donneront un 
chef… ». Ce « Chef » est Jésus-Christ, qui régnera sur un 
Israël réunifié au cours du Millénium.

LE CHRIST RACHÈTE SON ÉPOUSE
Même après les trahisons répétées de Gomer, Osée reçut 
l’ordre de la racheter (Osée 3 : 1-2). De la même manière, le 

Christ rachètera Son Épouse égarée. Dieu n’a pas abandonné 
Son peuple.

Dieu dit qu’Il éliminera les fausses valeurs et les plaisirs 
qui se dressent entre Son peuple et Lui. Il va « fermer son 
chemin avec des épines » pour les empêcher de poursuivre 
des voies destructrices (Osée 2 : 8). Au verset 13, Dieu aver-
tit : « Je ferai cesser toute sa joie, ses fêtes, ses nouvelles 
lunes, ses sabbats et toutes ses solennités. » Les Laodicéens 
observent les jours saints, mais se rebellent toujours. Dieu 
enlève toute la joie de leur faux culte.

Nous venons à la Fête pour construire de plus en plus 
de joie dans ce que Dieu nous donne ! Cela devrait nous 
remplir d’une joie authentique, la propre joie du Christ !

Les versets 14 et 15 montrent le châtiment supplémen-
taire que Dieu infligera aux Laodicéens pour les détourner 
de leurs dieux inconnus. « C’est pourquoi voici, je veux 
l’attirer et la conduire au désert, et je parlerai [tendrement] à 
son cœur » (verset 16). Il désire vraiment leur faire rebrous-
ser chemin, restaurer leur joie et renouveler l’alliance 
matrimoniale !

Au verset 17, Dieu parle de donner à Son Épouse repen-
tante « la vallée d’Acor, comme une porte d’espérance » 
transformant un lieu de trouble en un début de restauration. 
Elle chantera à nouveau « comme au temps de sa jeunesse », 
se rappelant la joie qu’elle avait lorsqu’elle contracta cette 
alliance de mariage. Malachie 2 : 14 rappelle aux Laodicéens 
« la femme de ta jeunesse », en parlant de l’Église sous Her-
bert W. Armstrong. « Comme au jour où elle remonta du pays 
d’Égypte » (Osée 2 : 17) évoque la manière dont Dieu fit sortir 
Son peuple de ce monde.

Dieu promet de briser l’arc et de mettre fin à toute guerre, 
de faire en sorte que Son peuple se « reposer en sécurité ». Il 
dit ensuite : « Je serai ton fiancé pour toujours ; je serai 
ton fiancé par la justice, la droiture, la grâce et la miséri-
corde ; Je serai ton fiancé par la fidélité, et tu reconnaîtras 
l’Éternel » (versets 21-22). Il le dit trois fois en deux versets ! 
Quelle promesse ! Même pour ceux qui ont été infidèles, 
l’amour de Dieu pour Son Épouse est intense et inflexible. Il 
fera tout pour la récupérer !

Le mariage aura lieu. La seule question est de savoir si 
nous serons là ! Le Christ ne partagera pas Son trône avec 
une Épouse infidèle. Mais le Christ épousera ceux qui se 
seront préparés ! (Apocalypse 19 : 7). Et nous siègerons à Ses 
côtés sur le trône de David pour toujours !

Ce mariage est-il réel pour vous ? C’est la seule chose qui 
soit réelle dans ce monde fou plein de tromperies !

« Je planterai pour moi Lo-Ruchama dans le pays, et je lui 
ferai miséricorde ; je dirai à Lo-Ammi : Tu es mon peuple ! Et 
il répondra : Mon Dieu ! » (Osée 2 : 25). C’est une merveilleuse 
conclusion pour les Laodicéens.

Remarquez : Dieu n’évoque jamais ici les 50 pour cent 
qui ne se repentent jamais et perdent leur salut. Il se réjouit 
simplement de ceux qui se repentent vraiment. Il est certai-
nement douloureux pour Dieu de les perdre, mais que peut-Il 
faire ? Il doit s’assurer de prendre soin du reste de la famille.

Même après les trahisons 
de Gomer, Osée reçut l’ordre 
de la racheter. De même, 
le Christ rachètera Son 
Épouse égarée. Dieu n’a pas 
abandonné Son peuple.
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Malheureusement, Satan a été capable « d’effacer le 
nom d’Israël » chez 50 pour cent des Laodicéens ! Il peut 
facilement être perdu, mais elle ne devrait pas l’être. Dieu 
nous fortifie et nous aide de toutes les manières possibles 
parce qu’Il aime Sa famille ! Mais Il ne peut travailler qu’avec 
ceux qui Lui obéissent.

L’avertissement ne pourrait être plus sombre : l’adultère 
spirituel peut conduire à la perte de toutes choses pour 
toujours ! Nous ne devons pas prendre notre appel à la légère.

SONNEZ DE LA TROMPETTE !
Les mêmes péchés qui entraînèrent la chute de l’ancien 
Israël – l’arrogance, l’idolâtrie, la confiance dans les alliances 
humaines au lieu de Dieu – entraînent aujourd’hui nos 
nations vers le désastre.

« L’orgueil d’Israël témoigne contre lui ; Israël et Éphraïm 
tomberont par leur iniquité ; avec eux aussi tombera Juda » 
(Osée 5 : 5). Ces trois nations d’Israël – l’Amérique, la 
Grande-Bretagne et l’État hébreu – vont toutes tomber 
ensemble. Nous constatons aujourd’hui que de nombreux 
facteurs nous mènent droit à ce résultat. Cette prophétie est 
réelle, et elle est en train de s’accomplir – à moins que ces 
nations n’entendent notre message et ne se repentent. C’est 
leur seul espoir.

« Ils iront avec leurs brebis et leurs bœufs chercher l’Éter-
nel, mais ils ne le trouveront point : il s’est retiré du milieu 
d’eux. Ils ont été infidèles à l’Éternel, car ils ont engendré des 
enfants illégitimes ; maintenant un mois suffira pour les dévo-
rer avec leurs biens » (versets 6-7). Cela attirera leur attention, 
vous pouvez en être sûr ! Le processus est déjà en cours.

Voici ce que Dieu veut que nous fassions : « Sonnez de 
la trompette à Guibea, sonnez de la trompette à Rama ! 
Poussez des cris à Beth-Aven ! Derrière toi, Benjamin ! » 
(verset 8). Nous devons faire passer le message ! « Embouche 
la trompette », Dieu ordonne dans Osée 8 : 1. Nous avons un 
message à transmettre à ce monde. Cela exige un soutien 
et un dévouement sans faille de la part de tout le peuple de 
Dieu. C’est la seule façon de mener à bien ce travail ! Dieu le 
fera à travers nous si nous remplissons notre rôle.

« Éphraïm sera dévasté au jour du châtiment ; j’annonce 
aux tribus d’Israël une chose certaine » (Osée 5 : 9). Ces 
prophéties sont réelles – elles s’accompliront forcément ! Elles 
sont la révélation directe de Dieu à Son peuple afin que nous 
puissions les proclamer au monde. Nous devons sonner de la 
trompette et crier haut et fort pour que les gens reprennent 
leurs esprits et cessent de construire leur vie autour du vide !

LA PLAIE DE JUDA
Ces nations modernes d’Israël doivent connaître le châ-
timent à venir. « Les chefs de Juda sont comme ceux qui 
déplacent les bornes ; je répandrai sur eux ma colère comme 
un torrent. Éphraïm est opprimé, brisé par le jugement, car 
il a suivi les préceptes qui lui plaisaient. Je serai comme une 
teigne pour Éphraïm, comme une carie pour la maison de 
Juda » (Osée 5 : 10-12).

Le verset suivant se lit comme suit : « Éphraïm voit son 
mal, et Juda ses plaies ; Éphraïm se rend en Assyrie, et 
s’adresse au roi Jareb ; mais ce roi ne pourra ni vous guérir, 
ni porter remède à vos plaies » (verset 13). La « plaie » de 
Juda est une faille fatale dans la politique nationale : le 
soi-disant processus de paix, qui conduisit Israël à négocier 
avec des gens qui jurèrent de le détruire ! Cette politique fit 
couler beaucoup de sang en Juda et entraîna de nombreuses 
conséquences négatives pour Éphraïm et même Manassé.

Mélanie Phillips a écrit le 25 juillet 2024 : « Israël suivit 
donc l’orthodoxie du “processus de paix” qui l’obligeait 
à négocier avec des génocidaires en croyant qu’ils ne 
parlaient pas au nom de la majorité du monde arabe et 
musulman, qui ne veut que des emplois et de la sécurité. 
Ce fantasme a été institutionnalisé par les accords d’Oslo 
de 1993, qui ont créé des structures conçues pour aboutir 
à un État palestinien et à une “solution à deux États” » (jns.
org). Un tel plan de paix est une folie ! Ils pensent que tout 
ce qu’il leur faut, c’est une solution à deux États, mais les 
Arabes l’ont rejetée trois fois ! Et si vous avez deux États, 
l’un sera celui des Juifs et l’autre celui du Hamas ! Cela 
conduira à une violence du type du 7 octobre pour tou-
jours ! Deux États ne constituent aucune solution. C’est ce 
que pensent pourtant les États-Unis et la Grande-Bretagne. 
Mais c’est la plaie de Juda !

« Israël a payé de son sang cette terrible erreur », poursuit 
Phillips. « Depuis 1994 jusqu’à aujourd’hui, plus de trois 
fois plus d’Israéliens ont été assassinés par des Arabes 
palestiniens qu’entre la création de l’État d’Israël en 1948 et 
la signature des accords d’Oslo en 1993.

« La leçon apprise si douloureusement depuis le 7 octobre 
est qu’Israël ne pourra jamais parvenir à la sécurité par des 
moyens diplomatiques. »

Melanie Phillips sait ce qu’est la plaie de Juda ! Elle 
ne croit tout simplement pas à la prophétie d’Osée 5 : 13,  
semblerait-il.

Elle conclu en écrivant : « Cette position par défaut 
du libéralisme occidental a entraîné le meurtre de 
milliers d’Israéliens et elle expose l’Occident à un danger 
existentiel. » Oui, c’est un mode de vie. Ils continuent à se 
battre et à essayer de bander la plaie de Juda.

En fin de compte, la Grande-
Bretagne et Juda modernes 
chercheront leur sécurité 
auprès de l’Allemagne, de 
toutes les nations. Ils font 
confiance à l’Allemagne, 
mais ils ne font pas confiance 
à Dieu. Nous devons faire 
confiance à Dieu.
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Boire les eaux 
vives de Dieu
Au cours du Millénium, les eaux physiques 
et spirituelles seront abondantes. Profitez 
chaque jour de votre accès à l’eau vive.
Par Derek Palmer

C ette planète est sur le point d’être transfor-
mée grâce à une abondance d’eau pure. Les déserts 
fleuriront ; les terres les plus désolées deviendront 

fertiles, productives et habitables (Ésaïe 35  :  1, 6–7). La 
beauté du pays et l’ampleur de cette transformation sont 
pour nous difficiles à comprendre.

Un aspect important de ces eaux est le profond sym-
bolisme qu’elles revêtent pour toute l’humanité. L’effet 
transformateur et vivifiant de l’eau physique fait allusion 
à quelque chose d’encore plus miraculeux, à savoir la 
transformation qui se produira dans les individus et dans 
la société lorsque les gens apprendront les voies de Dieu, se 
rependront et commenceront à boire de l’Esprit Saint de 
Dieu, la véritable eau vive (Jean 7 : 37-39).

La puissance du Saint-Esprit de Dieu permettra à toutes 
les personnes qui choisissent la voie de Dieu de surmonter 
le péché, de grandir dans le caractère juste de Dieu et, en fin 
de compte, d’être engendrées dans la famille de Dieu en tant 
qu’êtres parfaits et divins.

À mesure que les gens commenceront à obéir à la loi de 
Dieu et à mettre l’Esprit Saint de Dieu en œuvre dans leur vie, 
eux-mêmes, leurs familles, leurs communautés, leurs villes 
et leurs nations deviendront heureuses, joyeuses, pacifiques 
et unifiées.

Apocalypse 22 : 17 dresse un tableau prophétique saisis-
sant : « Et l’Esprit et l’épouse disent : Viens. Et que celui qui 
entend dise : Viens.  Et que celui qui a soif vienne ; que celui 
qui veut, prenne de l’eau de la vie, gratuitement. » Cela fait 
référence à une époque lointaine, après 1 100 ans de salut 
offert gratuitement par Dieu. Et notez bien : ce passage 
évoque spécifiquement « l’épouse » – l’Épouse de Jésus-
Christ ! Nous dirigerons les gens vers ces eaux spirituelles.

Tout au long des jours saints d’automne, le peuple de Dieu 
se voit rappeler son rôle dans ce processus qui consiste à 
amener toute l’humanité à une relation avec Dieu. Dieu sou-

En fin de compte,  lorsque tout aura échoué, la 
Grande-Bretagne et Juda modernes chercheront la sécurité 
auprès de puissances étrangères – en particulier l’Allemagne, 
de toutes les nations ! Ils font confiance à l’Allemagne, 
mais ils ne font pas confiance à Dieu ! S’ils faisaient 
confiance à Dieu, tout serait tellement plus facile !

Nous devons faire confiance à Dieu ! Faites confiance 
à chacune de Ses paroles et vous recevrez toutes sortes de 
bénédictions ! Toute parole proclamée par la bouche de Dieu 
doit être tenue ! La Bible est le Christ en version imprimée. 
Et Lui et le Père sont un.

L’Europe, et en particulier l’Allemagne, se positionne 
pour jouer un rôle décisif au Moyen-Orient. Des points 
d’appui stratégiques tels que Chypre – membre de l’Union 
européenne et située à seulement quelques minutes en avion 
d’Israël – sont en train d’être discrètement renforcés. (Vous 
pouvez en lire davantage dans mon article de janvier 2024 de 
la Trompette intitulé « Tout en surveillant Gaza – surveillez 
l’Allemagne », https://www.latrompette.fr/articles/posts/
tout-en-surveillant-gaza-surveillez-l-allemagne.) Le Psaume 
83 annonce une alliance sans précédent d’États arabes avec 
l’Allemagne dans le but d’« effacer complètement » le nom 
d’Israël. Les événements dans la région évoluent déjà dans 
ce sens.

Dieu permet à des puissances hostiles de gagner en force 
afin de corriger Son peuple. À l’époque d’Osée, Israël 
chercha de l’aide auprès de l’Assyrie, qui le détruisit 
finalement. Les nations israélites modernes commettent 
la même erreur ! Elles apprendront – de la manière la plus 
douloureuse qui soit – qu’il n’y a pas de sécurité durable en 
dehors de Dieu.

« Je serai comme un lion pour Éphraïm, comme un lion-
ceau pour la maison de Juda ; moi, moi, je déchirerai, puis 
je m’en irai, j’emporterai, et nul n’enlèvera ma proie. Je m’en 
irai, je reviendrai dans ma demeure, jusqu’à ce qu’ils s’avouent 
coupables et cherchent ma face. Quand ils seront dans la 
détresse, ils auront recours à moi » (Osée 5 : 14-15). C’est 
une merveilleuse nouvelle concernant Éphraïm et Juda ! 
Après la correction vient la repentance.

« Venez, retournons à l’Éternel ! Car il a déchiré, mais 
il nous guérira ; il a frappé, mais il bandera nos plaies » 
(Osée 6 : 1). Il nous guérira ! Quelle merveilleuse attitude ! 
Ils peuvent voir qu’ils se sont détournés de Dieu et qu’Il les 
châtie. Et ils comprennent que Dieu nous guérira si nous 
nous tournons vers Lui et non vers les hommes !

« Il nous rendra la vie dans deux jours ; le troisième jour il 
nous relèvera, et nous vivrons devant lui » (verset 2). Quelle 
merveilleuse conclusion à Osée 5 : 5 ! Dieu va les bénir de 
manière inimaginable.

LA VISION GLORIEUSE D’OSÉE
Osée se termine par certains des versets les plus remplis 
d’espérance de toutes les prophéties. Après des chapitres 
d’avertissement, de jugement et de correction, Dieu déclare 

Voyez LIVRE D’OSÉE page 39 »  
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ligne l’importance de l’eau vive et qu’elle nous aide à être ins-
pirés par les prochaines étapes de Son plan directeur après 
le retour du Christ. Cela nous rappelle également le pouvoir 
transformateur de Son Saint-Esprit et notre besoin d’avoir 
un flux abondant de cet Esprit dans nos vies aujourd’hui.

LE FLUX DE L’ESPRIT DE DIEU
L’heure de notre transformation est aujourd’hui. Nous 
devons boire de l’Esprit Saint de Dieu et le mettre en œuvre 
individuellement, dans nos mariages et nos familles, en tra-
vaillant à devenir « une nouvelle créature », transformée dans 
notre esprit (2 Corinthiens 5 : 17 ; Romains 12 : 2). Chaque 
jour, nous avons besoin d’un approvisionnement abondant 
en Saint-Esprit de Dieu pour pouvoir surmonter et purifier 
notre vie, afin que Dieu bâtisse en nous Son caractère juste 
et que nous puissions grandir et prospérer.

Herbert W. Armstrong expliqua que le Saint-Esprit 
coule. Certains jours, nous l’avons en abondance, mais 
si nous négligeons d’assurer notre approvisionnement 
quotidien, il se tarit, comme une mare d’eau qui sèche si 
elle n’est pas reconstituée. « Jésus déclara que ce pouvoir 
de Dieu coulerait de notre être le plus intime ! (Jean 7 : 
38) », écrivit M. Armstrong. « Cette puissance de Dieu est 
active, dynamique ! Elle n’est pas statique. Vous ne pouvez 
pas recevoir une réserve de l’Esprit de Dieu et le mettre en 
bouteille à l’intérieur de vous. Cette puissance qui vient de 
Dieu entre en vous chaque jour ! Elle circule de Dieu en vous 
puis se diffuse à son tour à travers l’amour, la foi, la joie, la 
patience, et même à travers les miracles ! Vous pourriez avoir 
été imprégné de cette puissance hier et en être dépourvu 
aujourd’hui ! » (Bonne Nouvelle, février 1983).

M. Armstrong expliqua ensuite que nous devions 
revenir à Dieu en tant que Source de cette puissance et Lui 
en demander davantage. L’apôtre Paul expliqua la même 
chose dans 2 Corinthiens 4 : 16 : nous renouvelons l’homme 
intérieur de jour en jour. Accordons-nous suffisamment 
d’importance à cet avertissement ? Prions-nous à Dieu 
chaque jour avec suffisamment d’énergie et de ferveur pour 
être imprégnés de Son Saint-Esprit ? Il ne nous viendrait 
normalement pas à l’idée de passer une journée sans boire 
un verre d’eau. Voyons-nous les choses de la même manière 
concernant la sécurisation de notre approvisionnement 
quotidien en Saint-Esprit de Dieu sur nos genoux dans la 
prière ?

UN APPROVISIONNEMENT 
QUOTIDIEN EN EAU
En avril 2010, National Geographic publia un article inspi-
rant et provocateur intitulé « Le fardeau de la soif ». Cela me 
fit vraiment réfléchir. Cet article illustre l’effort que nous 
devrions fournir dans nos prières quotidiennes pour assurer 
notre approvisionnement en Esprit.

L’article racontait l’histoire d’une femme de 25 ans 
nommée Aylito, qui vivait dans une région montagneuse 
d’Éthiopie, dans un village appelé Foro. Le village avait 

été construit plus haut dans les montagnes pour éviter la 
malaria. La seule source d’eau du village était la rivière Toiro, 
située bien en dessous du village. Depuis l’âge de 8 ans, Aylito 
avait fait le difficile voyage trois fois par jour dans les pentes 
de la montagne pour aller chercher de l’eau dans la rivière.

Le trajet jusqu’à la rivière durait 50 minutes. Le chemin 
était difficile à négocier, avec des pentes rocheuses abruptes 
et des blocs de pierre. Tous les jours, Aylito se levait extrê-
mement tôt pour effectuer le premier trajet, partant avant 
l’aube afin d’éviter les files d’attente sur la berge du fleuve. 
Elle remplissait deux grands bidons de 35 litres d’eau, 
chacun pesant plus de 35 kilogrammes. Elle les portait en 
bandoulière à l’aide d’une corde grossière qui reliait les 
deux bidons. Avec précaution, elle devait gravir le sentier 
escarpé et difficile du retour au village en transportant cette 
eau vitale.

À son retour au village, l’eau était utilisée pour cuisiner, 
pour donner des liquides à sa famille et pour irriguer la 
petite récolte de manioc qu’elle et son mari cultivaient.

Il s’agissait d’un travail incroyablement difficile, consistant 
à naviguer pieds nus sur des sentiers rocailleux, chaque aller-
retour pouvant durer jusqu’à trois heures. Mais cet effort lui 
redonna vie, ainsi qu’à sa famille. Sans eau, elle, sa famille et 
leurs récoltes seraient toutes mortes. Ainsi, cette randonnée 
quotidienne était un travail essentiel, absolument nécessaire 
à la survie, une question de vie ou de mort.

NOS PRIÈRES QUOTIDIENNES
Réfléchissez à l’effort physique qu’Aylito déploya pour obte-
nir de l’eau qui donnait de la vie : comparez son dévouement 
acharné à l’effort que nous devons investir dans nos prières, 
en renouvelant l’homme intérieur et en assurant notre 
approvisionnement quotidien en Esprit Saint de Dieu, qui 
donne la vie.

La plupart d’entre nous pouvons prier et nous réappro-
visionner en Esprit de Dieu dans le confort de notre propre 
maison. Néanmoins, nous avons parfois du mal à consacrer 
le temps à cette tâche précieuse et à l’aborder avec l’énergie 
et le zèle que nous devrions y accorder. Nous n’avons pas 
à emprunter des chemins périlleux en portant de lourdes 
charges. Pourtant, en passant par le processus de la prière, 
Dieu nous donne quelque chose de bien plus précieux que 
l’eau physique : Il nous donne Son Esprit qui nous permet 
de construire un caractère juste qui surpasse la valeur et la 
beauté de tout ce qui se trouve dans le monde physique. Dieu 
nous donne le pouvoir de combattre, d’endurer, de vaincre, 
de remporter des victoires.

Si Aylito et les autres femmes de son village se levaient 
avant l’aube tous les jours et faisaient d’énormes efforts pour 
obtenir de l’eau physique qui n’a qu’un impact temporaire, 
combien plus devrions-nous être disposés, chaque jour, à 
nous mettre à genoux dès le matin et à rechercher énergi-
quement Dieu et notre réapprovisonnement quotidien de 
Son Saint-Esprit.

Voyez EAUX VIVES page 40 »  
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C haque automne dans l’hémisphère nord, 
nous  assistons à une  exposition éclatante de 
rouges, de jaunes et d’oranges brillants parmi les 
arbres qui perdent leurs feuilles avant les mois 

d’hiver. Pour de nombreux membres du peuple de Dieu, il 
s’agit d’une magnifique toile de fond sur le chemin de la Fête 
des Tabernacles. En pleine saison du changement de couleur, 
les couleurs vives peuvent rendre le voyage inoubliable.

Mais ces feuilles colorées ne durent pas longtemps. 
Peu après la fin de la haute saison, elles brunissent, se 
dessèchent et tombent. C’est un puissant rappel d’une des 
leçons principales de la Fête des Tabernacles : la vie physique 
est temporaire.

La vie spirituelle est différente. Dieu est immortel ; Il ne 
vieillit pas et ne se fatigue pas (Ésaïe 40 : 28). Les anges sont 
également des êtres spirituels immortels (Hébreux 1 : 7). 
Même les anges mauvais, les démons, ne meurent pas.

Mais Dieu a fait en sorte que la vie physique, y compris 
la vie humaine, soit temporaire. Nous sommes constitués 
de matière physique, la poussière du sol (Genèse 2 : 7). 
Dieu nous a délibérément créés de cette façon. Savez-vous 
pourquoi ?

Il est important de répondre à cette question pour appré-
cier notre existence physique et les avantages uniques qui 
en découlent. Si nous ne comprenons pas pourquoi nous 
sommes physiques, nous pouvons en venir à considérer 
notre vie temporaire de manière négative à mesure que notre 
corps vieillit, ralentit et se dégrade.

Vous pouvez lire un aperçu de ce que le mépris de la 
vie physique peut entraîner dans Job 4. Dans ce chapitre, 
Éliphaz entend un esprit mentir au sujet de Dieu, affir-
mant qu’Il méprise l’homme mortel. La voix dans la vision 

d’Éliphaz demande : « Combien 
plus chez ceux qui habitent des 
maisons d’argile, qui tirent leur 
origine de la poussière, et qui 
peuvent être écrasés comme un 
vermisseau  ! Du matin au soir 
ils sont brisés, ils périssent pour 
toujours, et nul n’y prend garde » 
(versets 19-20). Pour cet esprit 
immortel, la vie humaine n’est 
pas digne d’attention car l’homme 
n’e s t  r i e n  d e  m i eu x  qu’u n e 
«  maison d’argile  », présente 
aujourd’hui et disparue demain.

Remarquez comment la New 
Living Translatio n anglaise 
traduit le verset suivant : « Les 
cordes de sa tente sont tirées, et sa 
tente s’effondre ; ils meurent dans 
l’ignorance » (verset 21). L’homme 
est ici désigné comme une tente. Il 
s’agit d’une analogie utilisée dans 
d’autres écritures pour illustrer 

la vie temporaire d’un être humain. Par exemple, dans 
2 Pierre 1 : 14, l’apôtre Pierre, vers la fin de sa vie, se décrit 
comme un tabernacle. Pourtant, dans la vision d’Éliphaz, le 
symbole de la tente est utilisé d’une manière péjorative.

Comment percevez-vous votre vie mortelle et physique ? 
Comprenez-vous et appréciez-vous pourquoi les êtres 
humains peuvent être comparés à un tabernacle ou à une 
maison d’argile ? Tirez-vous le meilleur parti de votre exis-
tence physique ?

CHANGEMENTS DE MATIÈRE
Dans un sermon du 16 octobre 1982, Herbert W. Armstrong 
posa les questions suivantes concernant l’homme : « Pour-
quoi Dieu l’a-t-Il créé mortel ? Pourquoi l’a-t-Il créé à partir de 
matière plutôt qu’à partir d’esprit ? » Remarquez sa réponse :  
« si l’homme choisissait la mauvaise voie, marchait selon la 
mauvaise voie, il pourrait changer ; il pourrait se repentir et 
la matière peut changer ! »

Pensez aux changements qui se produiront sur Terre 
pendant le Millénium. Les déserts fleuriront de roses (Ésaïe 
35 : 1). Les océans se rétréciront. Les montagnes seront 
foulées (Ésaïe 41 : 15).  La nature des animaux changera 
(Ésaïe 11 : 6-9). La Terre sera transformée en une planète 
complètement différente ; elle se transformera en un Jardin 
d’Éden mondial. Ces changements sont possibles parce que 
tout cela est fait à partir de matière physique. La matière 
change constamment.

Cette qualité de la matière physique est d’ailleurs encore 
plus importante pour l’homme. Elle permet à l’homme 
d’atteindre son incroyable potentiel humain !

M. Armstrong décrit ce potentiel dans Le mystère des 
siècles : « Pourquoi le Dieu Créateur a-t-Il placé l’homme sur 

Maison 
d’argile
Appréciez-vous votre existence physique temporaire ?
Par Victor Vejil
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la Terre ? Pour le but suprême de Dieu de se reproduire – de 
se recréer, pour ainsi dire, par l’objectif suprême de créer 
le caractère divin juste dans des millions d’enfants nés et 
engendrés qui deviendront des êtres de Dieu, des membres 
de la famille de Dieu. »

Ce but suprême ultime est inscrit dans les premières 
pages de la Bible : « Dieu créa l’homme à son image, il 
le créa à l’image de Dieu, il créa l’homme et la femme » 
(Genèse 1 : 27). Dieu nous a créés à Sa ressemblance avec 
l’occasion d’acquérir Son caractère afin que nous puissions 
naître dans Sa Famille. Cela nécessitait que l’homme soit fait 
de matière.

M. Armstrong poursuivit : « Ce but suprême exigeait 
[…] que l’homme soit d’abord fait de matière afin que, s’il 
était entraîné dans la voie consistant à “obtenir” de Satan, il 
puisse être changé, converti à la voie de l’amour de Dieu, ou 
s’il refusait de changer, sa vie serait effacée sans souffrance 
supplémentaire ou continue, comme s’il n’avait jamais 
existé. »

La matière physique peut être détruite. Si un être humain 
refuse de vivre selon le mode de vie de Dieu, il peut être 
« effacé » plutôt que de vivre pour toujours une existence 
misérable dans la désobéissance. Ce ne serait pas le cas si 
l’homme était un être spirituel.

M. Armstrong ajouta : « Les êtres spirituels, une fois 
leur création terminée (comme l’étaient le tiers des anges 
qui devinrent des personnages malveillants), ne pouvaient 
pas être changés ! L’esprit, une fois sa création achevée, est 
constant et éternel ; il n’est pas sujet à des changements. 
Mais la matière physique change constamment. » Cela 
montre que la décision de Dieu de créer l’homme à partir 
de la matière physique fut un acte d’amour et de miséricorde. 
Nous avons besoin d’avoir cette capacité de changement.

LA NÉCESSITÉ DU CHANGEMENT
Dieu créa également l’homme à partir de la matière afin 
que, s’il péchait, il puisse se repentir. Depuis qu’Adam et Ève 
péchèrent dans le jardin d’Éden, l’humanité a été entraînée 
dans la voie de Satan consistant à obtenir. Romains 3 : 23 
révèle que nous avons tous péché, ce qui signifie que nous 
devons tous nous repentir. Nous devons le considérer 
comme une bénédiction de vivre physiquement et d’avoir 
l’occasion de se repentir de nos péchés.

Remarquez la description qu’en donne M. Armstrong 
dans L’incroyable potentialité de l’homme : « C’est un chan-
gement de la voie égocentrique de la vanité, de l’égoïsme, de 

l’avidité, de l’hostilité envers l’autorité, de l’envie, de la jalou-
sie et de l’indifférence pour le bien et le bien-être des autres, 
à la voie centrée sur Dieu de l’obéissance, de la soumission 
à l’autorité, de l’amour envers Dieu plus que l’amour de soi 
et de l’amour et de l’inquiétude pour les autres égales à la 
préoccupation de soi. »

La repentance est synonyme de changement. Il s’agit 
d’un changement de cœur, de direction et d’esprit. Nous 
sommes différents après nous être repentis. Nous pensons 
et vivons différemment.

Le processus de conversion qui suit la repentance 
est également synonyme de changement. Tels sont les 
changements que Dieu attend des êtres humains. La 
repentance et le changement qui s’ensuivent sont inspirés 
par Dieu. Elle est le résultat de l’action de Dieu dans votre 
vie (Romains 2 : 4).

Tous les changements qu’un être humain est capable 
d’opérer ne sont pas forcément bons. On peut passer de 
l’obéissance à Dieu à la désobéissance envers Lui. On peut 
revenir à nos anciennes façons de faire ou à de vieilles 
habitudes. Mais lorsque l’on permet à Dieu de travailler 
avec nous et de nous changer afin d’adopter la voie centrée 
sur Dieu de l’obéissance, de la soumission à l’autorité et de 
l’amour envers Dieu et l’homme, alors nous tirons le meilleur 
parti de notre existence physique. Nous accomplissons notre 
raison d’être en tant qu’être physique fait de poussière.

MAÎTRE POTIER
« Cependant, ô Éternel, tu es notre père ; nous sommes 
l’argile, et c’est toi qui nous as formés, nous sommes tous 
l’ouvrage de tes mains » (Ésaïe 64:7). Étant donné que nous 
sommes une maison d’argile, Dieu peut nous mouler et nous 
façonner comme le fait un potier.

Ce processus commence véritablement au baptême 
lorsque nous recevons le Saint-Esprit (Actes 2 : 38). C’est 
par le Saint-Esprit que Dieu agit dans notre vie pour nous 
façonner et nous modeler. Par Son Esprit, Dieu peut changer 
la façon dont nous pensons et vivons afin que nous pensions 
et vivions comme Dieu.

« Car nous sommes son ouvrage, ayant été créés en 
Jésus-Christ pour de bonnes œuvres, que Dieu a préparées 
d’avance, afin que nous les pratiquions » (Éphésiens 2 : 10) 
L’œuvre de Dieu avec l’homme ne s’acheva pas avec la 
création d’Adam. Ceux qui ont le Saint-Esprit de Dieu sont 
Son ouvrage. Lorsque nous nous soumettons à Dieu et que 
nous sommes conduits par Son Esprit, Dieu nous guide et 
nous dirige continuellement. Cela nous amène à apporter 
le bon type de changements dans notre vie. Il nous enseigne, 
nous corrige et nous éprouve afin que ces changements 
s’ancrent durablement dans notre vie. Ceux-ci deviennent 
notre identité.

C’est ainsi que nous nous préparons à réaliser notre 
incroyable potentiel humain et à naître dans la famille 
de Dieu.

La décision de Dieu de créer 
l’homme à partir de la matière 
physique fut un acte d’amour et de 
miséricorde. Nous devons avoir 
cette capacité de changement.

Voyez MAISON D’ARGILE page 40 »  
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La beauté des dernières paroles de David, 
qui seront bientôt mises en action dans le 
monde entier.
Par Ryan Malone

L ’un des personnages les plus célèbres de la 
B i b l e,  l e  roi  D av id ,  p ro n o n ç a  c e rta i n e s 
des dernières paroles les plus inspirantes 
jamais prononcées.

Environ 400 ans après la mort de David, les prophètes 
Jérémie et Ézéchiel consignèrent des prophéties remar-
quables à son sujet : qu’il serait ressuscité et règnerait pour 
toujours (Jérémie 30 : 9 ; Ézéchiel 34 : 23-24 ; 37 : 21-25).  Ainsi, 
bien que les dernières paroles de David datent d’environ 
3000 ans, elles furent prononcées par un homme sur le 
point de ressusciter en tant qu’être spirituel régnant ! Il les 
prononça probablement quelques jours ou même quelques 
heures avant – dans sa conscience – son futur règne dans le 
Royaume de Dieu ! En ce sens, par rapport à nous, si nous 
vivons jusqu’au retour du Christ, David était beaucoup plus 
proche du règne du Monde à venir que nous ne le sommes à 
cet instant. Que pensait-il ?

2 Samuel 23 nous le dit. Le verset 1 appelle David le 
« chantre agréable d’Israël ». Aux versets 2 et 3, il attribue 
ces « dernières paroles » à Dieu Lui-même : « Celui qui 
règne parmi les hommes avec justice, celui qui règne dans 
la crainte de Dieu, est pareil à la lumière du matin, quand 
le soleil brille et que la matinée est sans nuages ; ses rayons 
après la pluie font sortir de terre la verdure » (versets 3-4).

Ces versets se concentrent sur le dirigeant qui craint Dieu. 
Cela nous renvoie directement à la Fête des Tabernacles de 
Dieu. Pendant la Fête, nous célébrons le règne du Royaume 
de Dieu dans le Monde à venir. Cette administration ne 
comprendra pas seulement David – elle sera peuplée d’une 
équipe de dirigeants pieux comme ceux décrits dans ses 
dernières paroles.

« Il n’y a pas de plus grande poésie dans la Bible sur le 
gouvernement aimant de Dieu », écrit Gerald Flurry dans 
Les anciens prophètes. Il souligne que cela montre l’amour 
de David pour le gouvernement de Dieu, et que nous devons 
aussi aimer ce gouvernement. La célébration de la Fête nous 
aide à grandir dans cet amour.

La déclaration poétique de David souligne qu’un souve-
rain doit être soumis à Dieu. « Nous constatons de nombreux 
exemples d’échecs dévastateurs » dans le gouvernement, 
écrit M. Flurry. « Mais David voulait que nous voyions les 
fabuleux fruits du gouvernement d’amour de Dieu. Il illustra 
ainsi ce qu’implique la soumission d’un dirigeant à Dieu. »

Oui, Dieu voit combien nous aimons Son gouvernement 
et nous y soumettons. Mais Il veut aussi voir comment nous 
administrons Son gouvernement.

Alors que nous célébrons la Fête des Tabernacles, nous 
devrions demander : Dans quelle mesure serai-je un dirigeant 
compétent dans le Monde à venir ? Un bon gouvernement est 
peut-être la chose la plus poétiquement belle que le plus grand 
poète de la Bible puisse décrire !

Explorons ce passage poétique en relation avec notre 
avenir dans le gouvernement de Dieu, et la beauté qui 
en résultera.

RÈGNE JUSTE
La poésie hébraïque biblique est étonnamment écono-
mique ; chaque mot a beaucoup de sens. La translittération 
de l’hébreu de 2 Samuel 23 : 3 se lit comme suit : moshel 
ba’adam tzadik / moshel yir’at Elohim. Les phrases « règne 
sur l’homme est juste / règne dans la crainte de Dieu » sont 
essentiellement captées dans la version Louis Segond. Pour 
le dire de manière plus économique : Régner sur les hommes 
est juste, si le règne se fait dans la crainte de Dieu.

Le mot hébreu traduit par « juste », tzadik, signifie intègre. 
C’est l’origine du nom Tsadok.

Le mot se trouve également dans un proverbe qui contient 
un principe du Monde à venir : « Quand les justes se multi-
plient, le peuple est dans la joie ; quand le méchant domine, 
le peuple gémit » (Proverbes 29 : 2). Michée 4 : 1-5 décrit une 
époque où la famille de Dieu sera nombreuse et gouvernera 
le monde. Lorsque cela se produira, les gens se réjouiront.

Le verbe « multiplier » utilisé dans Proverbes 29 est le 
même que celui utilisé par David dans ses dernières paroles. 
Il y a ici un contraste : le peuple est en deuil à cause d’une 
domination malfaisante.

Ailleurs, ce mot « règne » a une autre signification, appa-
remment distincte : imiter ou comparer. En tant que nom, 
il peut signifier ressemblance ou comparaison. Le Gesenius’ 
Hebrew-Chaldee Lexicon indique la chose suivante : « Les 
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savants ont fait de nombreuses tentatives pour réconcilier 
les significations de imiter et règne… ». Mais le peuple de 
Dieu devrait être en mesure de donner un sens à cela. Celui 
qui détient l’autorité est en train de mesurer. Les jugements 
sont rendus en fonction de la loi. Pour gouverner correc-
tement, nous devons comparer l’action à la loi de Dieu et 
demander : À quel point sont-elles semblables ?

Une belle coïncidence en anglais est que le mot pour 
« règne » est ruler et peut signifier à la fois une figure 
d’autorité et une règle, avec laquelle il est possible de 
mesurer. Le langage de David associe également ces concepts.

Il nous explique en quoi exactement ce règne est juste.

LA CRAINTE DE LA FAMILLE DE DIEU
Une gouvernance juste et des mesures appropriées 
nécessitent la « crainte de Dieu ».

Remarquez que David utilise Elohim pour Dieu, et 
non un autre mot commun comme Adonaï, yhwh ou le 
Très-Haut. Nous avons écrit en détail sur les implica-
tions familiales d’Elohim. David décrivait clairement un 
gouvernement familial.

La crainte de désobéir à Dieu est l’un des traits caracté-
ristiques des dirigeants justes. Ils ont peur de ternir le nom 
de famille. Ils savent que, lorsqu’ils exercent leur autorité, 
ils sont responsables devant l’Autorité suprême.

Cela empêche un dirigeant de se transformer en tyran 
ou en dictateur. Néhémie, par exemple, s’offusqua de la 
façon dont certains dirigeants exerçaient leur domination, 
ajoutant : « Je n’ai point agi de la sorte, par crainte de Dieu » 
(Néhémie 5 : 15).

La crainte de Dieu est particulièrement pertinente pour 
la Fête des Tabernacles. Le commandement de célébrer la 
Fête dans Deutéronome 14 : 23 se termine par « afin que tu 
apprennes à craindre toujours l’Éternel, ton Dieu ».

Apprendre à craindre Dieu s’applique à la soumission et 
à l’exécution de l’autorité divine, car Dieu nous prépare à 
gouverner le monde avec justice. Dans le Monde à venir, le 
Christ régnera fermement avec une verge de fer, tout comme 
les saints ressuscités (Apocalypse 2 : 27). Mais cela demande 
de la sagesse et de l’équilibre. Voyez comment Il mit en garde 
Ses disciples à ce sujet dans Luc 9 : 52-56.

« Pour régner dans Son prochain Royaume, nous devons 
régner exactement comme Dieu nous l’instruit aujourd’hui », 

écrit M. Flurry. « Il ne prendra jamais le risque d’avoir 
un autre monde saturé par le péché comme celui dans 
lequel nous vivons aujourd’hui. Nous devons graver dans 
notre esprit cette vérité : nous sommes ici pour imiter le Je 
Suis. Cela signifie apprendre à utiliser l’autorité comme Il le 
fait et apprendre à y être soumis comme Il l’est » (L’Évangile 
de Jean : l’amour de Dieu).

Il existe certainement une mauvaise sorte de crainte 
alimentée par le raisonnement humain (Ésaïe 29 : 13). 
Mais la crainte divine rend l’esprit enseignable, ouvert aux 
révélations de Dieu (Psaume 25 : 12-14). Nous contribuerons 
à susciter cette crainte chez ceux que nous gouvernerons, 
afin qu’ils soient correctement éduqués.

LUMIÈRE DU MATIN
Les dernières paroles de David sont suivies d’une comparai-
son étonnante. N’oublions pas que cette poésie a pour but de 
nous aider à mieux comprendre ce qu’est un gouvernement 
juste et établi dans la crainte de Dieu.

Une translittération de l’hébreu pour 2 Samuel 23 : 4 
se lit comme suit : ukh’or boker yizrakh-shamesh / boker 
lo avot / minogah mimatar / deshe me’aretz. La traduction 
Louis Segond traduit cela plutôt bien : Et c’est comme le jour 
du matin, quand le soleil se lève ; c’est comme un matin sans 
nuages / comme la lumière du matin parée de la pluie / et la 
verdure qui sort de la terre.

L’image représente la lumière du matin, non obscurcie 
par les nuages, se réfractant sur l’herbe fraîche et trempée 
par la pluie. Ce type de langage apparaît dans plusieurs pro-
phéties sur le Monde à venir. En les explorant, rappelez-vous 
qu’il ne s’agit pas seulement de la beauté de ce temps à venir, 
mais aussi de l’autorité qui le rend possible.

Le prophète Ésaïe utilisa des images similaires à celles 
des dernières paroles de David, et même les mêmes 

Une gouvernance juste est peut-
être la chose la plus poétiquement 
belle que le plus grand poète de la 
Bible ait pu décrire.

Voyez GOUVERNEMENT POÉTIQUE page 31 »  
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« CÉLÉBRONS 
LA FÊTE »

PLUS  
UN

L a famille est un thème 
fort de la Fête des 

Tabernacles. De nombreuses 
familles étant dispersées 
géographiquement, la Fête 
peut représenter une rare 
occasion de se réunir et de 
rassembler toute la famille 
en un même lieu. C’est mer-
veilleux. Dans le même temps, 
nous devons également 
consacrer de l’attention à la 
connexion avec notre famille 
spirituelle lors de la Fête.

Le dessein de Dieu pour 
la famille physique ne se 
limite pas aux relations 
humaines. Le but ultime de 
Dieu pour chaque individu 
est d’agrandir Sa Famille. Il 
conçut les humains afin de 
créer des êtres divins. Il uti-
lise aujourd’hui la dynamique 
familiale dans Son Église pour 
faire avancer ce processus. 
La Fête est une affaire de 
famille ; mais il ne s’agit pas 
seulement d’une affaire de 
famille Smith, ou Jones, ou 
Burns – c’est une affaire de 
famille de Dieu.

Peu avant le sacrifice 
de Jésus-Christ, Il offrit 
une prière sincère pour 
nous (Jean 17 : 20). Il 

demanda au Père d’édifier 
en nous le désir de la Famille 
Dieu : « afin que tous soient 
un, comme toi, Père, tu es en 
moi, et comme je suis en toi, 
afin qu’eux aussi soient un 
en nous […]. Je leur ai donné 
la gloire que tu m’as donnée, 
afin qu’ils soient un comme 
nous sommes un » (versets 
21-22). Le Père et le Fils 
désirent nous ajouter à leur 
glorieuse famille.

« Il y a une vision élargie, 
une vision familiale ! » écrit 
Gerald Flurry. « Des milliards 
d’êtres humains peuvent 
désormais être intégrés à la 
famille de Dieu. Jésus-Christ 
embrassa totalement la 
relation familiale. […]C’est 
la vision de la famille, ce 
dont la Bible parle. Il s’agit 
d’intégrer l’humanité dans la 
famille de Dieu ! […]Dieu veut 
que nous fassions partie de 
Sa famille. Il vint sur cette 
Terre pour ouvrir la famille 
de Dieu à l’homme – pour 
inviter l’homme à entrer dans 
Sa famille » (La vision de la 
famille Dieu).

Dieu veut certainement 
que nous profitions de 
la Fête avec nos familles 

physiques. Mais 
nous devrions 
toujours essayer 
d’aligner notre 
pensée et nos 
actions sur Son 
objectif. La Fête 
des Tabernacles 
est le moment 
idéal pour grandir 
dans l’amour de 
Dieu envers toute 
la famille.

La Fête 
élargit notre 
vision de ce que 
« famille » signifie 
vraiment – pas 
seulement de 
façon symbolique, 

mais d’une manière réelle, 
concrète et significative.

Nous voulons absolument 
nous assurer que notre 
propre famille soit 
pleinement prise en charge 
pendant la Fête. En même 
temps , la vraie famille souli-
gnée dans l’accomplissement 
des jours que nous célébrons 
est la famille de Dieu. Nous 
devons faire l’effort de 
connaître et d’aimer de plus 
en plus tous les membres du 
peuple de Dieu.

L’apôtre Paul nous décrit 
comme des « frères saints, 
qui avez part à la vocation 
céleste » (Hébreux 3 : 1). Dieu 
nous a appelés à faire partie 
intégrante de Son grand 
dessein pour toute l’humanité. 
En tant qu’élus, prémices, 
Épouse de Jésus-Christ, 
nous avons un lien spécial 
que seuls quelques rares 
individus partagent parmi 
des milliards d’êtres. Chaque 
personne que Dieu appelle à 
cette heure est très spéciale 
pour Lui. À quel point chaque 
autre participant à la Fête 
est-il spécial pour vous ? 
Lorsque nous comprenons 
la profondeur de notre 

appel, cela devrait susciter 
en nous une passion pour 
l’unité, l’harmonie et l’amour 
divin les uns envers les 
autres. Nous partageons un 
héritage commun, et nous 
sommes ici pour développer 
des amitiés qui nous rendent 
plus proches que la famille 
physique (Proverbes 18 : 24).

L’unité ne vient pas 
naturellement. Cela demande 
des efforts. Notre tendance 
naturelle est de rester dans 
notre cercle confortable de 
famille et d’amis. Le temps 
passé avec eux est important. 
Mais la Fête illustre l’époque 
d’une grande expansion dans 
la famille de Dieu. Nous pou-
vons vivre cela aujourd’hui 
grâce à une communion 
étendue lors de la Fête.

Efforcez-vous consciem-
ment de faire connaissance 
avec le plus grand nombre 
possible d’autres membres. 
N’attendez pas que les autres 
vous cherchent.

Voici une approche 
pratique. Dans de nom-
breuses congrégations, nos 
expériences du Sabbat com-
prennent souvent des repas 
partagés. Chacun apporte un 
plat à partager avec d’autres 
membres de la congrégation. 
Lorsque quelqu’un demande 
la quantité de choses à 
apporter, nous leur disons 
généralement : « Assez 
pour votre famille, plus une 
personne. »

Ce principe « plus un » 
s’applique facilement à nos 
activités pendant la Fête. 
Lorsque vous faites des 
projets de dîner avec votre 
famille proche, invitez un 
« plus un » – une personne en 
plus que vous ne connaissez 
pas très bien. Lorsque vous 
prévoyez d’emmener vos 
petits-enfants au zoo, invitez 

Vision Royale
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L ors de la Fête, nous 
recevons une abondance 

de nourriture spirituelle. 
Nous avons été encouragés 
à suivre l’exemple de Samuel, 
qui ne laissa tomber à terre 
aucun des mots de Dieu 
(1  Samuel 3 : 19). Samuel 
devint un grand prophète en 
absorbant toutes les paroles 
de Dieu et en s’efforçant de 
les appliquer dans sa vie.

L’apôtre Paul enseigna 
également l’importance de 
prendre la Parole de Dieu et de 
l’utiliser avec diligence. 
Il écrivit : « C’est 
pourquoi nous devons 
d’autant plus nous 
attacher aux choses 
que nous avons 
entendues, de peur 
que nous ne soyons 
emportés loin d’elles » 
(Hébreux 2 : 1). Étudiez 
les mots grecs, et 
vous verrez que Paul 
dit que nous devrions 
accorder une atten-
tion extrêmement 
abondante à ce qui 
nous a été enseigné, y 
adhérer, le suivre, le 
garder à l’esprit, et ne 
pas laisser la vérité ou 
l’occasion de changer 
et de grandir nous 
échapper par négligence. 
Devenir un roi-sacrificateur 
nécessite un effort délibéré, en 
absorbant chaque mot de l’en-
seignement et en l’appliquant 
avec diligence pour produire 
de la croissance.

Lorsque nous serons 
rentrés chez nous après la 
Fête, nous nous souviendrons 
de certaines des choses 
que nous avons entendues. 
La plupart d’entre nous 

admettraient que nous 
devons revoir nos notes pour 
nous rappeler les détails de 
chaque message. Cela sou-
lève un défi important. Com-
ment passons-nous en revue 
tous ces enseignements et 
les exploitons-nous le plus 
efficacement possible pour 
provoquer des changements 
positifs ? Peu importe la 
manière dont nous abordons 
cette tâche, cela demandera 
des efforts. Mais les fruits 
de ce labeur changeront 

notre vie. La croissance et 
les œuvres supplémentaires 
que nous produirons auront 
un impact sur nous dès 
à présent et accroîtront 
notre récompense dans le 
Royaume de Dieu.

Si nous sommes prêts 
à investir un peu de temps, 
alors il existe quelques étapes 
simples que nous pouvons 
suivre. Voici une façon dont 
vous pouvez utiliser vos 

notes de la Fête pour établir 
un plan d’action en vue du 
changement. Ce n’est pas la 
seule façon d’appliquer des 
notes, mais si vous n’avez 
pas déjà une méthode que 
vous utilisez régulièrement, 
adopter cette approche 
accélérera certainement 
votre croissance en tant que 
chrétien. Cela vous donne 
quelque chose que vous 
pouvez revoir régulièrement 
et qui vous permettra de 
vérifier vos progrès.

Établissez un tableau dans 
un cahier ou sur une feuille de 
calcul. Créez trois colonnes 
avec les titres suivants : 
Action | Sous-tâche | Date 

d’échéance. Dans la colonne 
Action, notez une liste d’acti-
vités importantes que vous 
souhaitez entreprendre au 
cours de l’année à venir. Pour 
rendre chaque action plus 
facile à accomplir, divisez-la 
en Sous-tâches simples à 
réaliser et non intimidantes 
par leur ampleur. Pour 
chaque sous-tâche, saisissez 
une date à laquelle vous 
prévoyez de la terminer.

Maintenant, choisissez un 
sermon parmi vos notes de 
la Fête et relisez-le attentive-
ment. Examinez l’instruction 
et évaluez la façon dont elle 
s’applique à vous, à votre 
manière de vivre et à la vie 
de votre famille. Vous verrez 
plusieurs éléments dans 
le message ou des actions 
directes que vous pourriez 
entreprendre pour appliquer 
cet enseignement et ainsi 
grandir. Prenez ces éléments 
et transformez-les en petites 
parties spécifiques que vous 
pouvez appliquer dans votre 
vie quotidienne et inscrivez-les 
dans votre plan d’action.

Le processus consistant 
à dégager des 
actions à partir de 
nos notes est si 
important que vous 
pourriez envisager 
de le faire à genoux, 
en demandant à 
Dieu comment vous 
devriez appliquer 
l’instruction conte-
nue dans les notes 
que vous examinez.

Si vous suivez 
ce processus pour 
toutes vos notes 
de la Fête, en tirant 
peut-être cinq ou 
six actions fortes de 
chaque message, 
vous aurez une 
longue liste d’actions 
qui vous aideront, 

vous et votre famille, à grandir 
au cours de l’année à venir.

Il serait judicieux d’établir 
un ordre de priorité pour 
toutes les actions et d’éche-
lonner certaines dates tout 
au long de l’année afin de ne 
pas être débordé en essayant 
de tout faire au cours du mois 
suivant. Il est souvent plus 
efficace de se concentrer 
sur un élément ou un petit 

Transformez vos notes 
de la Fête en actions

Voyez notes page 40 »  
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L e corps humain peut être comparé à une entre-
prise. À la conception, l’entreprise se développe 
très lentement. Au fil du temps, elle se développe 
et s’élargit, en ajoutant différentes parties. Mais 

tous les « employés » travaillent ensemble pour créer une 
entreprise fonctionnelle et productive. Au cours des pre-
mières années, la camaraderie est forte et l’entreprise a le 
sentiment que rien ne peut l’arrêter. Au fil du temps, les 
employés commencent à vieillir, à ralentir leur activité et à 
envisager la retraite.

En termes simples, c’est ce qui arrive à une femme à 
l’approche de la ménopause. Aux alentours de 40 à 50 ans, 
la plupart des femmes entrent dans la périménopause. Des 
changements biologiques surviennent, pouvant rendre la 
vie plus turbulente ou chaotique. La plupart des femmes 
(et encore plus de maris) ne se préparent pas à ce que cette 
période de la vie apporte. Plus vous êtes informé sur ce qui 
se passe dans le corps et pourquoi Dieu l’a conçu ainsi, plus 
vous serez en mesure de trouver de la beauté et de la joie à 
travers cette période de la vie.

POURQUOI LA MÉNOPAUSE ?
Les scientifiques débattent depuis longtemps des raisons 
pour lesquelles la ménopause se produit chez les êtres 
humains, mais ne font que deviner la réponse. Lorsque 
nous pensons à Dieu rétablissant toutes choses par l’in-
termédiaire d’Herbert W. Armstrong (Matthieu 17 : 11), nos 
premières pensées se portent généralement sur des sujets 

majeurs tels que le gouvernement 
de l’Église ou l’Évangile. Mais Dieu 
se servit aussi de lui pour rétablir 
la vérité sur « la raison pour 
laquelle la ménopause existe  ». 
Dans La dimension manquante 
dans la sexualité, M. Armstrong 
explique pourquoi Dieu conçut le 
corps de la femme pour traverser 
ce changement.

« Ici encore, le sage dessein d’un 
Créateur aimant et infiniment 
intelligent est mis en avant  », 
explique-t-il. « Après cette étape 
de la vie, les femmes ne devraient 
simplement plus  assumer les 
responsabilités de s’occuper de 
bébés et d’éduquer de jeunes 
enfants. » M. Armstrong poursuit 
la section en montrant qu’il s’agit 
d’une période où un mari et sa 
femme peuvent se rapprocher 
davantage dans l’amour. Pour 
plus de détails, lisez le chapitre 8 
de La dimension manquante dans 
la sexualité (disponible en anglais).

PRÉPAREZ-VOUS MAINTENANT
« Les femmes qui entrent dans la cinquantaine, qu’elles l’ad-
mettent ou non, doivent affronter la bataille des hormones 
fluctuantes. Beaucoup considèrent que ce n’est guère plus 
qu’une escarmouche. Mais pour certains, il s’agit d’une 
guerre totale. C’est à vous de décider si vous entrerez dans 
la bataille préparé et armé, ou si vous ferez face à ce défi sans 
préparation, tant sur le plan physique que mental. C’est une 
période importante de la vie. Le bonheur du tiers restant 
de votre vie est en jeu. Comment traverser la ménopause 
et planifier l’avenir est souvent l’une des périodes les plus 
négligées et les moins prises en compte de la vie » (La pure 
vérité, février–mars 1985).

La périménopause et la postménopause sont des étapes 
de la vie qui, même si elles ne semblent pas l’être sur le 
moment, passeront. Plus vous comprenez ce qui se passe, 
plus il est facile de naviguer. Les femmes en périménopause 
doivent également suivre leur cycle et leurs symptômes pour 
savoir ce qui déclenche certains d’entre eux.

Observer les lois de santé de Dieu durant ces années 
est extrêmement important – on pourrait même dire, plus 
important qu’à tout autre moment de la vie. Ces lois furent 
résumées dans un article de septembre 1962 de La pure 
vérité : « Dieu conçut le mécanisme du corps humain de 
telle sorte que, à condition de recevoir une alimentation 
appropriée (et peu en effet savent ce dont il s’agit !) ; de boire 
la bonne quantité d’eau pure ; de respirer correctement de 
l’air pur ; de faire suffisamment d’exercice – et ce n’est pas 

Comprenez les lois de Dieu qui régissent le cycle hormonal 
féminin.

Trouver la joie dans les 
années turbulentes PARTIE 2
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nécessairement une grande quantité ; d’obtenir suffisam-
ment de repos, de loisirs et de sommeil ; de maintenir une 
régularité normale d’élimination, ce qui inclut des bains et 
des frictions plus fréquents que beaucoup ne le réalisent ; et 
de garder l’esprit dans un état positif, joyeux, actif et paisible, 
le corps ne serait jamais malade ! » Obéir à ces lois aide à 
stabiliser les hormones qui sont en plein bouleversement.

LES OVAIRES PRENNENT 
LEUR RETRAITE
Au moment où le corps atteint la périménopause vers 45 ans, 
il a déjà traversé bien des épreuves : des périodes de stress 
bouleversantes, des moments de joie incommensurable, et 
tout ce qu’il y a entre les deux. Deux employés assidus de l’en-
treprise sont les ovaires et les glandes surrénales. Les ovaires 
sont responsables de la production de la majorité des hor-
mones sexuelles : œstrogène, progestérone et testostérone. 
Les glandes surrénales se concentrent sur la production de 
cortisol et supportent le plus gros des abus causés par les 
stress de la vie. Souvent, ils ont été surmenés et sous-esti-
més. Pendant la périménopause, les ovaires commencent à 
envisager la retraite lorsqu’ils n’ont plus d’ovules à libérer. 
Ils donnent leur préavis de départ à la retraite. Le préavis 
dure généralement de quatre à huit ans, mais pour certaines 
femmes, il ne s’agit que de quelques mois. Ils commencent à 
diminuer leur productivité et leur production.

Pendant cette période, la production d’hormones 
sexuelles peut fluctuer de façon spectaculaire (voir figure 
1). En raison de la baisse de la production d’œstrogènes, les 
femmes peuvent avoir des cycles menstruels irréguliers, des 
bouffées de chaleur, des maux de tête et des sautes d’humeur. 
Les chances de grossesse sont faibles en raison de la diminu-
tion du taux de progestérone et de l’épuisement des ovaires. 
Lorsque la progestérone et l’œstrogène diminuent, les 
cheveux poussent plus lentement et deviennent plus fins. La 
baisse de ces hormones déclenche également une augmen-
tation de la production d’androgènes, l’hormone masculine, 
ce qui entraîne un rétrécissement des follicules pileux et 
une perte de cheveux. Lorsque la 
production de testostérone diminue, 
les femmes souffrent de troubles du 
sommeil, d’une baisse de la libido et 
d’un manque de motivation. Elles 
perdent du muscle et peinent à en 
reprendre. Avec tous ces symptômes, 
le cortisol augmente en raison du 
stress. Cela entraîne une prise de 
poids, une résistance à l’insuline et 
des problèmes de mémoire. Comme 
l’a dit un médecin de façon suc-
cincte : vous ne perdez pas la raison ; 
vous perdez vos hormones.

Pendant ces années de périmé-
nopause, l’entreprise ne peut pas 
trouver une autre employée pour 

remplacer les ovaires dans la production d’hormones 
sexuelles. Parce que les glandes surrénales peuvent produire 
une petite quantité d’œstrogènes, la charge de travail leur 
revient. Le problème, c’est qu’ils ont aussi travaillé pendant 
50 ans, qu’ils ont fait beaucoup d’heures supplémentaires 
et qu’ils sont épuisés. C’est au cours de cette période que les 
hormones sexuelles diminuent rapidement.

Lorsque le jour de la retraite arrive, lorsqu’une femme 
n’a pas eu de règles pendant un an, les ovaires sont officiel-
lement à court d’ovules. Ils réduisent considérablement leur 
production d’hormones sexuelles et cessent progressive-
ment d’en produire. La ménopause survient, puis la femme 
entre dans ses années de post-ménopause.

PRIORITÉ À L’OCYTOCINE
Le cortisol fait des ravages sur le peu d’hormones sexuelles 
qu’une femme produit pendant ces années. Des niveaux 
élevés de cortisol peuvent supprimer davantage ces 
hormones, ce qui aggrave les symptômes. Au fil du temps, 
les glandes surrénales – responsables de la production de 
certaines hormones – deviennent surmenées, faisant de la 
gestion du cortisol une priorité essentielle. L’application 
de toutes les lois sur la santé contribuera à réduire le taux 
de cortisol.

Comme nous l’avons vu dans l’article précédent de cette 
série, l’ocytocine est une hormone incroyable que Dieu 
a conçue pour le corps humain. Pendant ces années de 
transition, l’ocytocine joue un rôle important pour faciliter 
la transition. De cette manière, les maris peuvent jouer un 
rôle vital pour aider leurs femmes à traverser ces années.

œstrogène

Taux d’hormones

LA VIE D’UNE FEMME SELON SES HORMONES (illustration 1)

Progestérone

testostérone

mélatonine

Âge 25 35 50 60 75

Cultiver la gratitude et vivre 
selon la voie de Dieu consistant 
à donner apportera la stabilité 
en ces temps instables.
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« Peut-être plus qu’à tout autre moment du mariage, 
une femme en période de ménopause a besoin d’amour, 
d’attention, d’appréciation et de compréhension. En plus 
de l’éducation, l’amour et le soutien d’un mari, des enfants et 
des amis sont des éléments essentiels pour aider une femme 
à traverser cette période de transition » (La pure vérité, op 
cit). En raison d’un grave déséquilibre hormonal, certaines 
femmes peuvent ne pas être réceptives aux actes d’amour. 
L’équipe mari-femme doit être consciente de ce qui se passe 
afin d’éviter les malentendus et les blessures. Les femmes 
doivent également être conscientes des changements 
d’humeur. Comme pour les années de menstruation, les 
fluctuations hormonales ne donnent pas carte blanche 
pour se laisser aller à des émotions déstabilisantes. Elles 
ne modifient pas non plus l’instruction de l’apôtre Paul aux 
couples mariés dans 1 Corinthiens 7 : 3-5. Le couple devra 
communiquer et travailler ensemble pour construire sa 
relation et apporter de la stabilité aux hormones.

Les veuves et les femmes célibataires peuvent privilégier la 
production d’ocytocine en développant des amitiés profondes. 
Cultiver la gratitude et vivre selon la voie de Dieu consistant à 
donner apportera de la stabilité en ces temps instables.

SANTÉ INTESTINALE
Dans l’intestin se trouve un contingent 
de flore intestinale appelé estrobo-
lome. Chez les hommes comme chez 
les femmes, l’estrobolome agit pour 
transporter les œstrogènes dans tout 
l’organisme. Il décompose également 
les œstrogènes toxiques et aide à acti-
ver les œstrogènes utiles. La consom-
mation d’aliments ultra-transformés et 
raffinés peut favoriser la croissance de 
bactéries nocives, ce qui entraîne un 
déséquilibre de la flore intestinale. Ce 
déséquilibre peut influencer l’humeur 
(puisque plus de 90 pour cent de la 
sérotonine est produite dans l’intes-
tin), l’anxiété, le poids, le métabolisme 
et la santé générale.

Dieu conçut les femmes avec une 
flore intestinale plus diversifiée que 
celle des hommes. Cette diversité aide 
à protéger le corps contre les germes 
et les bactéries envahissants durant 
les années de reproduction. Lorsque 
les niveaux d’œstrogènes diminuent 
pendant la périménopause, la diversité 
commence à diminuer et se rapproche 
de celle des hommes. Un article publié 
dans le numéro de janvier 2025 de la 
revue NPJ Women’s Health a compilé 
des données provenant d’études réali-
sées au cours des dernières décennies 
sur le changement hormonal qui se 

produit entre la périménopause et la postménopause et son 
effet sur le microbiome. L’étude a révélé que si la santé intes-
tinale n’est pas maintenue, il peut y avoir une augmentation 
des niveaux de certaines bactéries associées à l’obésité. En 
outre, il est plus fréquent de constater une prolifération 
de certaines flores qui libèrent des toxines qui diminuent 
l’humeur, créant des symptômes d’anxiété et de dépression. 
Elles augmentent également les envies de graisses et de 
sucres. Lorsque la santé intestinale n’est pas soutenue, les 
symptômes de la périménopause peuvent s’aggraver.

Un intestin sain contribue également à réguler le sommeil. 
Le microbiome aide l’organisme à maintenir son rythme 
circadien en produisant des métabolites associés au sommeil 
tels que la mélatonine et la sérotonine. La mélatonine joue 
un rôle clé dans la régulation du cycle veille-sommeil et est 
fabriquée à partir de la sérotonine. L’organisme fabrique 
de la sérotonine à partir d’aliments riches en tryptophane, 
en vitamine B12 et en acide folique. Un article paru dans 
la revue Nutrients de juillet 2024 a montré que si la santé 
intestinale n’est pas soutenue et que les niveaux de certaines 
bactéries malsaines dans l’intestin sont élevés, le risque 
d’insomnie ou de perturbation du sommeil augmente.

Notre Dieu Créateur 
aimant a voulu que 

ce dernier tiers de la 
vie d’une femme soit 

différent, qu’il soit une 
nouvelle étape de la vie 

tout à fait agréable.
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Il est important d’adopter un régime alimentaire qui 
rééquilibre la flore. Comme le déclara M. Armstrong : « Ne 
mangez que des aliments naturels qui se périment, et man-
gez-les avant qu’ils ne se périment » (La pure vérité, janvier 
1982). L’élimination des aliments transformés favorisera 
la santé intestinale. Certains aliments spécifiques appelés 
phytoœstrogènes imitent les fonctions des estrogènes. 
Ces aliments aident à nourrir les bonnes bactéries dans 
l’estrobolome et à soulager les symptômes de la ménopause. 
La consommation d’aliments riches en fibres, ainsi que d’ali-
ments probiotiques (comme les légumes fermentés, le kéfir, 
le yaourt, le fromage cru) et d’aliments prébiotiques (comme 
les artichauts, l’ail, les poireaux et les oignons, les asperges, 
les pommes avec la peau, les haricots et les légumineuses, les 
flocons d’avoine), contribue à la santé intestinale.

LE FOIE
Un autre organe important à prendre en compte est le foie. 
Plus qu’un simple filtre, le foie contribue également au méta-
bolisme, à l’immunité, à la digestion, à la désintoxication et 
au stockage des vitamines. Chez la femme, la baisse des 
œstrogènes naturels provoque une modification du fonction-
nement du foie. Un article de mars 2023 dans The Journal 
of the Menopause Society a montré que la diminution des 
œstrogènes font que les femmes ménopausées ont 2,4 fois 
plus de chances de développer une stéatose hépatique non 
alcoolique. Les données d’une étude de 1994 montrent qu’à 
partir d’environ 40 à 50 ans, la fonction hépatique diminue 
de 1 pour cent chaque année.

Le foie contribue effectivement à produire une petite 
quantité d’œstrogènes. La société est remplie d’œstrogènes 
synthétiques que le corps doit éliminer par le foie. Pendant 
cette période où le foie travaille pour produire des œstrogènes 
et éliminer les faux œstrogènes, il peut devenir surchargé. 
Les symptômes indiquant que le foie a du mal à fonctionner 
comprennent les maux de tête, les démangeaisons cutanées, 
la fatigue, la faiblesse, la confusion mentale, l’insomnie, la 
prise de poids et la constipation. Lorsqu’il est surmené, le foie 
donne la priorité à l’élimination des toxines de la circulation 
sanguine afin de protéger les organes vitaux. Cela entraîne 

le stockage des toxines dans les os, provoquant un déplace-
ment du calcium, ce qui entraîne une augmentation de la 
fragilité osseuse.

La réduction et l’élimination des facteurs de stress pour 
le foie, tels que les aliments frits et les aliments raffinés 
et transformés, ainsi que l’adoption d’aliments entiers et 
naturels permettront au foie de fonctionner correctement. 
En raison de la diminution de la fonction hépatique, l’alcool 
affectera davantage les femmes en périménopause et post-
ménopause. L’alcool peut aggraver des symptômes tels que 
les bouffées de chaleur, les sueurs nocturnes, l’humeur, la 
confusion mentale et l’insomnie. Limiter sa consommation 
d’alcool peut aider à gérer les symptômes. En limitant ou 
en supprimant les produits pour la peau contenant des 
substances chimiques, vous donnez au foie la possibilité 
d’éliminer les faux œstrogènes de l’organisme. Une étude sur 
le sommeil publiée dans le numéro d’octobre 2021 de Clinical 
and Translational Gastroenterology a révélé qu’une courte 
durée de sommeil (moins de six heures) était associée à un 
risque accru de maladie du foie. Un stress élevé peut égale-
ment augmenter le risque de maladie du foie. Le traitement 
du cortisol permettra au foie de fonctionner comme il se doit.

EXERCICE
Un mode de vie sédentaire peut avoir des impacts négatifs sur 
tout le monde. Pour les femmes qui traversent cette période 
de la vie, le manque d’exercice peut exacerber les symptômes 
physiques. Pendant la périménopause, une femme peut 
perdre 10 pour cent de sa masse musculaire. L’œstrogène 
joue un rôle dans la croissance et la réparation musculaires. 

CORRECTION L’article de septembre-octobre 2024 de La vision royale intitulé « Réjouissez-vous au festin des 
noces de sept jours de Dieu » a incorrectement laissé entendre que le Millénium tout entier était un banquet de mariage. 
Bien qu’il y ait un banquet de mariage au début du Millénium, comme indiqué (et correctement noté dans l’article) dans 
Matthieu 22 : 2, le Millénium ne se résume pas au simple banquet de mariage. Un sous-titre trompeur de l’article est « Le 
Millénium : Un banquet de mariage » ; un autre dit : « Un banquet de mille ans. » Quelques affirmations dans l’article 
s’appuient sur ce malentendu, comme par exemple : « La Fête des Tabernacles, qui dure sept jours, doit être un banquet 
de réjouissances et de festins physiques et spirituels, car elle représente les noces de Dieu le Père pour Jésus-Christ 
et Son Épouse, l’Église devenue immortelle ! » Et aussi : « Ce banquet dure sept jours au sens figuré et est représenté 
par la Fête des Tabernacles. » Le Millénium ne sera pas un banquet de mille ans. Il y aura un banquet de mariage au 
début, suivi d’un travail difficile et gratifiant de la part du Christ et de l’Épouse, lorsqu’ils régneront sur l’humanité et 
enseigneront les voies de Dieu, servant en tant que rois et sacrificateurs.

Pour les femmes qui traversent 
cette période de la vie, un mode 
de vie sédentaire et le manque 
d’exercice peuvent aggraver les 
symptômes physiques.

Voyez ANNÉES TURBULENTES page 41 »  
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« Une bonne éducation des enfants 
est conçue pour prendre du temps 
(deux décennies au minimum) et de 
la patience », explique le livre. Phy-
siquement, les enfants grandissent 
rapidement, mais leur maturité men-
tale, émotionnelle et spirituelle prend 
plus de temps.

La maturité, spirituelle ou autre, 
exige d’introduire de la robustesse 
dans notre éducation. « Le cœur est 
tortueux par-dessus tout, et il est 
méchant : qui peut le connaître ? » 
(Jérémie 17 : 9), et nos enfants ont la 
nature humaine. Cette nature va à 
l’encontre du processus de maturation 
de nos enfants.

Souvent, les enfants ne sont pas 
motivés à mûrir. Parce que leur esprit 
immature est influencé par le diable, 
ils peuvent être arrogants, bêtes, 
égoïstes, d’humeur changeante, et 
émotionnels. Les parents doivent 
reconnaître que la nature humaine de 

leurs enfants s’oppose à ce qu’ils mûrissent d’une manière 
appropriée et pieuse et que nous devons nous y opposer.

Dieu travaille continuellement à nous ancrer à Sa loi et à 
Sa vérité – à la réalité – en bâtissant la maturité spirituelle 
dans nos vies. Cependant, une faible compréhension de la 
nature humaine ou une tendance à surprotéger les enfants 
peut sérieusement limiter le processus de maturation. Les 
parents sont responsables devant Dieu d’aider leurs enfants 
à conquérir leur propre nature. Et ces victoires engendrent 
une plus grande maturité.

« Lorsque j’étais enfant, je parlais comme un enfant, je 
pensais comme un enfant, je raisonnais comme un enfant ; 
lorsque je suis devenu homme, j’ai fait disparaître ce qui était 
de l’enfant », écrit l’apôtre Paul (1 Corinthiens 13 : 11).

Comment pouvons-nous donc aider nos enfants à mûrir ?

SOUMETTRE LES  
ENFANTS À L’AUTORITÉ
Comment le Christ « éleva-t-Il » Ses disciples ? Vers la fin 
de Sa vie, Il les qualifia de « petits enfants » (Jean 13 : 33). 
Ils pouvaient parfois se montrer compétitifs et arrogants 
comme des enfants, voire tout à fait irréfléchis. Mais ils 
avaient également un désir d’apprendre et ils respectaient 
surtout Son autorité.

C’est la première étape pour aider les enfants à mûrir. 
Comme les disciples du Christ, nos enfants ont besoin 
d’être soumis à l’autorité pour être enseignés. Cela dépend 
en grande partie du fait qu’ils acceptent la correction et 
qu’ils agissent en conséquence.

Dieu nous dit à plusieurs reprises que la crainte de 
Dieu est le commencement de la sagesse (Psaumes 111 : 10 ;  

Aider nos  
enfants à mûrir

L’une des choses les plus difficiles  
que nous, parents, ayons à faire.
Par Timothy Oostendarp

N otre pasteur général, Gerald Flurry, a 
déclaré à plusieurs reprises au fil des années qu’en 
ces temps d’urgence, nos jeunes doivent grandir 

rapidement. Les parents dans l’Église doivent aider leurs 
enfants à mûrir. Récemment, l’un des principaux ministres 
de Dieu s’est exprimé sur un sujet qui couvrait certains 
aspects de ce thème vital, et cela a suscité en moi une 
évaluation personnelle. Est-ce que je permets à mes enfants 
de murir correctement ?

Nos enfants ont un avenir spectaculaire dans la famille de 
Dieu, et les parents doivent guider sagement leurs enfants 
vers la réussite. Si vous avez des enfants, vous savez que ce 
n’est pas une tâche facile.

L’un des problèmes les plus perplexes auxquels sont 
confrontés les parents est d’aider leurs enfants à devenir des 
adultes productifs et mûrs pour vivre une vie abondante, réa-
liser leur incroyable potentialité et contribuer à répondre aux 
besoins de la famille de Dieu. M. Flurry a dit aux campeurs de 
notre Programme Éducatif d’Été que Dieu met nos jeunes à 
part et désire qu’ils participent activement à Son Œuvre.

Le développement de l’enfant est un sujet important 
pour Dieu, car cela les prépare à la maturité spirituelle à 
suivre. C’est pourquoi Dieu a donné à Son Église un livre 
rempli d’instructions pratiques sur l’art d’être parent. Dans 
L’éducation des enfants avec vision, nous constatons que la 
maturité s’acquiert étape par étape.
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Proverbes 1 : 7 ; 9 : 10 ; 15 : 33 ; Job 28 : 28). Reconnaître 
et respecter l’autorité de Dieu, c’est Lui permettre de 
nous enseigner.

Le même principe s’applique à l’éducation des enfants. Un 
enfant qui n’a aucune peur de l’autorité n’a pas de retenue. Et 
un enfant sans retenue est un enfant impossible à éduquer 
et qui est malheureux.

Dans Deutéronome 6 : 5-7, Dieu nous dit de parler à nos 
enfants de la loi de Dieu et de les enseigner. Notre commu-
nication avec Dieu le Père est le fondement de notre vie. Le 
parent est à la place de Dieu pour ses enfants. Pour bien 
remplir ce rôle, le parent doit parler à Dieu. Le discerne-
ment spirituel, et l’application de la bonne connaissance au 
bon moment, est une clé majeure de réussite. Notre vie de 
prière est un modèle pour le type de communication que nos 
enfants devraient avoir avec nous.

Lorsqu’un enfant est soumis à l’autorité, il apprend à 
se contrôler. C’est une clé cruciale pour faire mûrir nos 
enfants : les aider à développer la conscience de soi et la 
maîtrise de soi. Vous savez que vos enfants grandissent 
s’ils mûrissent. Et vous savez qu’ils mûrissent lorsqu’ils 
apprennent à se contrôler.

RÉPRIMANDEZ VOS ENFANTS
Dans Les anciens prophètes, M. Flurry écrit : «Nous devons 
apprendre à faire la guerre et à nous battre comme ces 
soldats coriaces qui avaient foi en Dieu et qui s’aimaient 
vraiment les uns les autres. Dieu nous dit qu’Il veut que nous 
soyons plus endurcis. »

Pour un fils engendré de Dieu, cela signifie des répri-
mandes répétées. Comme Herbert W. Armstrong l’a écrit 
dans la Bonne nouvelle de juin-juillet 1984, « vous devrez être 
prêt à accepter la correction et les châtiments répétés des 
mains aimantes [de Dieu], “car le Seigneur châtie celui qu’il 
aime” (Hébreux 12 : 6). »

Notre culture clémente et indulgente a tendance à éviter 
les corrections et à trop féliciter et choyer les enfants. Mais 
Dieu corrige Ses enfants. Il n’est pas ébloui par le talent ou 
la connaissance intellectuelle. Il s’inquiète de nos péchés et 
les confronte. Cela ne veut pas dire qu’Il ne fait pas d’éloge, 
mais Ses blessures sont fidèles. Elles sont pour notre bien.

« Il est vrai que tout châtiment semble d’abord un sujet 
de tristesse, et non de joie ; mais il produit plus tard pour 
ceux qui ont été ainsi exercés un fruit paisible de justice » 
(Hébreux 12 : 11).

Dans Apocalypse 3  : 19, le Christ déclare  : « Moi, je 
reprends et je châtie tous ceux que j’aime. Aie donc du zèle, 
et repens-toi. »

Les parents doivent discipliner – mais veiller à ne pas le 
faire d’une manière qui deviendrait rituelle et qui néglige-
rait de développer l’esprit de l’enfant. M. Flurry a écrit au 
ministère la chose suivante : « Nous devons avant tout aimer 
nos enfants, et les instruire en second lieu, mais lorsqu’ils 
n’obéissent pas, donnez-leur une fessée ! Cela doit être fait 
selon la voie de Dieu. Or, il me semble que parfois, nos frères 

peuvent se contenter de donner la fessée dans un cadre 
rituel et ne pas vraiment savoir quel type d’effet cela a sur 
l’esprit de ces petits enfants faits à la ressemblance de Dieu » 
(Rapport du Pasteur Général, 26 août 2004).

Lorsque nous corrigeons nos enfants, si le comportement 
ne change pas, c’est que la correction n’a pas porté ses fruits. 
Nous sommes ainsi dans la zone rituelle.

Lorsque Dieu punit Ses enfants, Il veut que les choses 
changent. Proverbes 20 : 30 dit : « Les plaies d’une blessure 
sont un remède pour le méchant ; de même les coups qui 
pénètrent jusqu’au fond des entrailles. » Dieu ne laisse 
aucun doute. Ses coups nettoient l’intérieur. La repen-
tance est un changement rendu permanent. La maturité 
est acquise.

C’est ainsi que nous sortons des rituels et que nous 
faisons mûrir nos enfants. Comme l’a enseigné M. Flurry, la 
correction doit être mesurée et donnée dans l’amour – mais 
elle doit être claire et calibrée pour faire comprendre la 
réalité. Bien conduite, elle donne de merveilleux résultats 
en aidant nos enfants à mûrir. « Châtie ton fils, et il te 
donnera du repos, et il procurera des délices à ton âme »  
(Proverbes 29 : 17).

Et rappelez-vous du Psaume 103 : 8-9 : « L’Éternel est 
miséricordieux et compatissant, lent à la colère et riche en 
bonté ; il ne conteste pas sans cesse, il ne garde pas sa colère 
à toujours. » Voilà un bel exemple à suivre pour les parents.

AMENEZ VOS ENFANTS À LA RÉALITÉ
L’éducation des enfants avec vision poursuit : « Le contrôle 
émotionnel et la maturité doivent être enseignés aux jeunes 
enfants. C’est une question d’éducation véritable » (c’est 
moi qui souligne).

Dans Jean 8 : 32, le Christ nous révèle que c’est la vérité 
de Dieu qui nous rend libres. La véritable maturité consiste 
à penser et à agir comme Dieu. Cela rend tout homme ou 
femme entier (Ecclésiaste 12 : 13).

Satan dorlote ce monde avec des illusions mortelles, et le 
monde embrasse ses mensonges. Notre monde est autosatis-
fait et orgueilleux.

Nous sommes désignés principaux enseignants de nos 
enfants. Nous devons être enracinés dans la vérité et veiller 
à ce que la vérité soit le fondement de l’éducation de nos 
enfants. Pour aider nos enfants à mûrir, nous devons les 
guider vers la vérité plutôt que vers l’illusion, vers la réalité 
plutôt que vers la fantaisie.

Dans La dimension manquante dans la sexualité, 
M. Armstrong écrit ceci à propos des adolescents en pleine 
croissance : « Pendant toutes ces années, l’individu normal 
apprend rapidement. Il y a beaucoup de choses à savoir avant 
d’être mature, et il ne l’est pas encore ! Beaucoup, dans leurs 
pensées, en savent plus que papa ou maman. Vous voyez, 
ce qu’ils ignorent, c’est qu’ils ne savent pas ce qu’ils 
ignorent ! Mais il reste encore beaucoup à apprendre. »

L’esprit d’un enfant n’est pas naturellement ancré dans 
la réalité. Il est enclin à se faire des illusions et à être 



autosatisfait. Nous devons faire face à ces tendances. 
Remplacer ces pensées par la vérité conduit à la réalité et à 
une maturité croissante.

Les enfants devraient recevoir une évaluation et une 
correction honnêtes. Il faut leur apprendre à évaluer leurs 
propres performances, leurs capacités et leur caractère en 
toute intégrité. Se montrer servile à l’égard de ses enfants, 
ou les flatter, est aussi néfaste que l’absence de critique (c.f. 
Proverbes 26 : 28 ; 29 : 5). Un enfant qui pense (ou pire, qui 
dit) qu’il peut courir 100 mètres plus vite qu’une fusée a 
besoin d’être remis sur le droit chemin. Ils doivent entendre 
la vérité sur leurs capacités, tout en étant encouragés à les 
développer par un travail acharné et un état d’esprit positif.

Dans 1 Rois 1 : 5, Dieu attire l’attention sur la folie et l’ar-
rogance d’Adonija, puis établit un lien direct avec la douceur 
et la surprotection dont son père David fit preuve en tant que 
parent : « Son père ne lui avait de sa vie fait un reproche, en 
lui disant : Pourquoi agis-tu ainsi ? Adonija était, en outre, 
très beau de figure […] » (verset 6).

La permissivité n’est pas de l’amour. Éduquer ses enfants 
selon le principe « vous êtes tellement merveilleux » est axé 
sur le soi et il en résulte des enfants immatures qui vivent 
dans un monde imaginaire. Ils sont susceptibles et fragiles, 
manquant d’humilité et de force mentale pour entendre les 
choses difficiles à propos d’eux-mêmes et pour mûrir.

Nous ne devons pas nous faire d’illusions sur nos enfants. 
Dieu ne nous dorlote pas. Nous voulons encourager nos 
enfants et les aider à réaliser leur potentiel. Mais nous 
devons les ancrer dans la réalité, sinon nous les préparons 
à l’échec.

Soyez franc avec votre enfant en expliquant vos obser-
vations et vos attentes. Une performance médiocre n’est 
ni suffisante ni acceptable dans la société, et encore moins 
devant Dieu. Pour faire passer votre message, vous devez 
parler clairement. Par exemple, si l’éthique de travail de 
votre enfant laisse à désirer, dites-le-lui. Soyez clair. Mon-
trez-lui ensuite ce qu’il doit faire pour résoudre le problème. 
Enseignez-lui et donnez-lui les moyens de s’améliorer.

DONNEZ-LEUR DES OPPORTUNITÉS
Ouvrez des portes à vos enfants. Donnez-leur un objectif 
ambitieux à atteindre. Encouragez-les à prendre leurs res-
ponsabilités. Confiez-leur davantage de responsabilités au 
fur et à mesure qu’ils prouvent qu’ils en sont capables. Il peut 

s’agir de la conduite accompagnée, de l’obtention du permis 
de conduire ou d’un certificat de compétence. Les sports 
d’équipe sont un excellent moyen de développer sa maturité.

Permettez-leur de faire des choses pour lesquelles ils ne 
sont pas tout à fait prêts. N’est-ce pas ce que Dieu fait avec 
nous tout le temps ? Il est incroyable de voir les responsa-
bilités qu’Il nous donne malgré notre manque évident de 
qualifications. Nos enfants ne réussiront pas dans tout, mais 
s’ils visent haut, ils grandiront et mûriront énormément 
grâce à ce processus.

Fixez votre barre d’attente haut. Les jeunes se montrent 
à la hauteur de la barre que vous leur fixez.

En même temps, il est bon que les enfants soient 
confrontés à leurs limites. Cela permet d’acquérir une plus 
grande maturité.

Ne les protégez pas des conséquences de leurs échecs. 
Laissez-les ressentir la douleur de la déception. Les tenir à 
l’écart des activités dans lesquelles ils risquent d’échouer, ou 
les tirer d’affaire à chaque difficulté, freinera leur croissance.

QUELQUES PIÈGES COURANTS
Parfois, les jeunes peuvent être très silencieux ou ne pas 
être aussi alertes et vifs qu’ils pourraient l’être. Certains 
ont l’esprit inactif, rendu terne par l’inaction. La maturité 
peut être retardée par des parents inattentifs, l’absence 
d’objectifs, les jeux vidéo, la fornication, les mauvais divertis-
sements, le manque de lectures productives, une éducation 
inférieure ou des lacunes cachées dans l’éducation. Elle 
peut résulter d’une vie recluse, d’un manque d’interaction 
avec des adultes ou avec un large éventail de personnes, du 
fait de rester toujours avec une seule personne, de cliques, 
ou d’autres habitudes qui détruisent l’esprit. Si un enfant 
ne mûrit pas, les parents peuvent examiner attentivement 
ces aspects.

Parfois, les enfants se comportent de manière trop 
enfantine pour leur âge. La bêtise est certainement un 
signe d’immaturité. Quelque chose d’aussi simple que des 
vêtements d’enfant sur un jeune adulte en pleine croissance 
façonnera l’image qu’il a de lui-même. Ils doivent porter des 
vêtements adaptés à leur âge.

Beaucoup dépend de la compréhension et des attentes 
des parents. Les parents ne doivent pas freiner la maturité 
de leurs enfants en essayant délibérément de les empêcher 

Lorsque vous regardez le visage de votre enfant, vous voyez une réplique de vous-même et de votre 
mari ou femme. Vous rendez-vous compte que vous regardez également le visage d’un être divin 
potentiel ? En formant correctement votre enfant, vous aidez Dieu à se reproduire. Dieu a besoin 
d’une immense famille pour accomplir Ses desseins pour l’univers. Votre enfant a un rôle à jouer 
dans ce plan et vous avez la responsabilité de le lui enseigner. Pour apprendre à tourner le cœur de 
votre enfant vers vous et vers Dieu, demandez notre livre gratuit L’éducation des enfants avec vision 
(disponible en anglais).

Approfondissez votre vision de l’éducation des enfants

Voyez AIDER NOS ENFANTS page 41 »  
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associations de mots, en particulier dans le chapitre 
58  :  «  Alors ta lumière poindra comme l’aurore, et ta 
guérison germera promptement  ; ta justice marchera 
devant toi […]. Si tu donnes ta propre subsistance à celui qui 
a faim, si tu rassasies l’âme indigente, ta lumière se lèvera 
sur l’obscurité, et tes ténèbres seront comme le midi » 
(Ésaïe 58 : 8, 10). Nous avons ici la lumière, la justice et la 
lumière qui se lève. Pour ceux que Dieu appelle aujourd’hui, 
cela montre comment nous pouvons venir dans ce monde tel 
un lever de soleil.

Cela fait écho à un passage explicitement consacré au 
Monde à venir : « Lève-toi, sois éclairée, car ta lumière arrive, 
et la gloire de l’Éternel se lève sur toi. Voici, les ténèbres 
couvrent la terre, et l’obscurité les peuples ; mais sur toi 
l’Éternel se lève, sur toi sa gloire apparaît » (Ésaïe 60 : 1-2). 
On retrouve ici la même imagerie que dans les dernières 
paroles de David. Dieu se lèvera sur nous comme un soleil 
levant. Avant de pouvoir gouverner le monde, nous devrons 
être transformés en êtres spirituels lumineux !

L’Apôtre Pierre développe cette idée dans 2 Pierre 1 : 19 : 
«  jusqu’à ce que le jour vienne à paraître et que l’étoile 
du matin se lève dans vos cœurs ». Cela fait référence au 
« lever de soleil du merveilleux Monde à venir ! » écrit M. 
Flurry dans Les Épîtres de Pierre – Une espérance vivante. Il 
ajoute que cela concerne précisément notre changement 
en esprit : « Le Christ reviendra, Il rencontrera Ses saints 
dans les airs – et alors l’étoile du matin s’élèvera dans 
nos cœurs ! Le Christ en nous s’élèvera dans nos cœurs et, 
dans un changement soudain, nous serons des fils de Dieu 
qui ressemblerons au Christ, et nous serons l’Épouse !

Les dernières paroles de David indiquent que le lever 
du soleil brille sur un ciel sans nuages. Les nuages dans la 
Bible connotent souvent l’épaisseur et l’obscurité. Mais rien 
n’obscurcira la lumière de ce lever de soleil. C’est un « clair 
éclat », selon la traduction King James anglaise. L’hébreu 
de cette expression est généralement rendu par « éclat », 
comme dans Ésaïe 60 : 3 : « les nations marchent à ta lumière, 
et des rois à la clarté de tes rayons. »

David et Ésaïe faisaient évidemment référence au même 
événement. Les gens seront attirés par notre lumière et par 
l’éclat de notre lever. Nous aussi, nous nous lèverons sur ce 
monde. Pouvons-nous vraiment saisir la gloire resplendis-
sante qui nous attend ?

Ésaïe 62 : 1, qui utilise ce mot, contient une autre image 
magnifique : « Pour l’amour de Sion je ne me tairai point, 
pour l’amour de Jérusalem je ne prendrai point de repos, 
jusqu’à ce que son salut paraisse, comme l’aurore, et sa déli-
vrance, comme un flambeau qui s’allume. » Le mot « salut » 
ici employé est traduit par « justice » dans la version King 
James anglaise, et est une forme du mot tsadik. Le verset 2 
indique que les païens verront notre justice. Le verset 3 
montre la véritable autorité qui nous sera conférée : « Tu 
seras une couronne éclatante dans la main de l’Éternel, un 
turban royal dans la main de ton Dieu. »

DE LA PLUIE SUR L’HERBE
David poursuit l’imagerie de la luminosité en ajoutant des 
gouttes de pluie sur l’herbe.

Dans la Bible, l’eau symbolise l’Esprit Saint de Dieu et la 
pluie représente souvent la révélation de Dieu. Ésaïe 55 : 10-11 
compare la vérité de Dieu à la pluie : lorsqu’elle se rend 
quelque part, comme la pluie, elle accomplit quelque chose. 
Elle génère de la croissance.

La pluie est également mentionnée comme l’une des 
bénédictions dans le Monde à venir – à la fois la pluie phy-
sique pour la croissance des récoltes et la pluie spirituelle 
sous la forme de la connaissance de Dieu remplissant 
la Terre.

Ésaïe 30 relie cette abondance de pluie à la famille 
régnante de Dieu. Il décrit les enseignants de demain 
comme n’étant plus cachés : « Mais tes yeux verront ceux 
qui t’instruisent. Tes oreilles entendront derrière toi la voix 
qui dira : Voici le chemin, marchez-y ! Car vous iriez à droite, 
ou vous iriez à gauche » (versets 20-21). Ce passage ajoute : 
« Alors il répandra la pluie sur la semence que tu auras mise 
en terre, et le pain que produira la terre sera savoureux et 
nourrissant ; en ce même temps, tes troupeaux paîtront dans 
de vastes pâturages » (verset 23).

Dans la vision de David, c’est la pluie qui rend la « ver-
dure » plus éclatante. L’hébreu fait référence à une jeune 
pousse d’herbe, « les premières pousses de la terre, l’herbe 
tendre […]. Elle est différente de l’herbe mûre pour la 
fauche » (Gesenius’ Lexicon).

Moïse utilise ce mot dans sa poésie, comparant la doc-
trine de Dieu à des gouttes de pluie « sur l’herbe tendre » 
(Deutéronome 32 : 2, traduction King James).

Au début du Monde à venir, nous gouvernerons les 
nouveaux convertis à la vérité de Dieu. Cela nécessitera 
une grande sagesse et une autorité aimante. Ésaïe utilise 
l’analogie d’une mère allaitant un bébé (Ésaïe 66 : 12-14).

Cette déclaration du livre Les anciens prophètes se rap-
porte à la manière dont nous gouvernerons dans le Monde 
à venir et à la manière dont nous devrions exercer notre 
autorité aujourd’hui : « Dieu utilisa David pour élever l’esprit 
de Saül. Il y a là aussi une leçon à tirer. Il est clair que nous 
devons apprendre à contrôler nos propres émotions et à 
rester positifs. Mais si nous voulons faire partie de la royauté 
pour Dieu, nous devons aussi apprendre à encourager les 
autres. C’est ce que fait un leader. Êtes-vous une personne 
dont la présence a un effet encourageant ? »

Rappelez-vous toujours l’image 
poétique du temps où les 
dirigeants vertueux se seront 
multipliés. Un lever de soleil 
s’annonce sur le monde entier.

» GOUVERNEMENT POÉTIQUE suite de la page 21
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APERÇUS

Personnalité
PORTEZ-LA ET PARTAGEZ-LA

V ous voulez vivre plus 
longtemps, être plus 

heureux et investir dans 
l’avenir ? Commencez à faire 
du baby-sitting. Selon L’étude 
berlinoise sur le vieillisse-
ment, les grands-parents 
qui aidaient à s’occuper de 
leurs petits-enfants avaient 
un risque de décès inférieur 
de 37 pour cent par rapport 
à ceux qui ne s’en occupaient 
pas. Une autre étude a 
montré qu’ils obtenaient de 
meilleurs résultats aux tests 
cognitifs.

Le Washington Post l’a 
formulé ainsi : « En jouant 
physiquement ensemble, 
grands-parents et petits-en-
fants peuvent apprendre à 
mieux se connaître, se com-
prendre et s’apprécier. Il y a 
un aspect social intrinsèque, 
mentalement stimulant, 
donnant à votre vie un but 
et un sens supplémentaires, 
et peut établir une relation 
saine tout au long de votre 
vie. »

C’est aussi une victoire pour 
les petits-enfants.

P eu de choses trans-
cendent les cultures, 

les religions, les races et les 
langues. Pourtant, nous avons 
tous un sourire. Le sourire 
est un signe universel de joie, 
facilement compréhensible 
par toute personne sur Terre. 
Où que vous voyagiez, les gens 
comprennent la signification 
d’un sourire. Même les bébés 
dans leurs premiers mois de 
vie réagissent positivement à 
un sourire.

Le sourire est le trait du 
visage le plus reconnaissable. 

Il est visible à une distance 
d’environ 90 mètres, soit 
la distance d’un terrain de 
football.

Votre sourire peut vous 
donner un grand avantage 
lors de votre première 
impression et mettre les 
autres à l’aise dans toutes 
sortes de situations.

Sourire est économique ; 
cela ne coûte rien ! Vous en 
disposez une quantité illimi-
tée et n’avez pas besoin de les 
recharger après utilisation. 
En réalité, au lieu de coûter 

« Les grands-parents 
jouent souvent un rôle 
clé dans la formation des 
attitudes à l’égard de l’activité 
physique dans les cultures 
familiales », explique Michael 
Rogers, professeur d’études 
sur les performances 
humaines. « Ils peuvent être 
des modèles en transmettant 
un mode de vie actif. Ils 
légitiment cette pratique 
pour les générations futures 
en tant que moyen valable de 
rester en bonne santé. »

Un autre avantage est 
que les enfants grandissent 
avec plus de respect pour 
les générations précédentes. 
Cela donne un excellent 
aperçu de l’avenir.

« Ainsi parle l’Éternel des 
armées : Des vieillards et des 
femmes âgées s’assiéront 
encore dans les rues de 
Jérusalem, chacun le bâton 
à la main, à cause du grand 
nombre de leurs jours. 
Les rues de la ville seront 
remplies de jeunes garçons 
et de jeunes filles, jouant dans 
les rues » (Zacharie 8 : 4-5).

Ce verset illustre un 
baby-boom du Monde à venir. 
Les rues seront remplies de 
garçons et de filles jouant 
ensemble. Mais contraire-
ment à ce qui se passe dans 
notre monde actuel, il n’y 
aura pas d’émeutes ni de 
chaos. L’une des principales 
raisons est l’implication de la 
génération plus âgée dans la 
jeune génération.

Les parents seront bien 
sûr responsables de leurs 
enfants. Mais ce verset 
indique que la génération plus 
âgée jouera un rôle beaucoup 
plus important. C’est 
peut-être l’un des facteurs 
qui permettent aux parents 
d’avoir plus d’enfants.

Imaginez des milliers 
d’enfants dans les rues du 
Monde à venir ! Pendant 
leur temps de jeu, ils sont 
surveillés par la génération 
plus âgée, sachant que leurs 
parents les démasqueront 
s’ils ont des ennuis.

Joel Hilliker a écrit 
ceci à propos de cette 
prophétie : « Cette ville est une 
communauté familiale vivante, 
la Fête des Tabernacles multi-
pliée par mille ! » (Vision royale, 
septembre-octobre 2010).

Proverbes 17 : 6 
remarque : « Les enfants des 
enfants sont la couronne 
des vieillards. » Psaume 
128 : 6 considère comme 
une bénédiction le fait de 
voir « les fils de tes fils. » 
Cela permet de s’assurer 
que les leçons spirituelles 
essentielles sont transmises. 

JEUNES 
ET VIEUX 
ENSEMBLE

Famille

Voyez famille page 42 »  
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L a nature sauvage de l’Aus-
tralie occidentale abrite 

la guêpe des fleurs (famille 
Thynnidae). Les femelles 
sont aptères, et pendant la 
saison des accouplements, 
elles grimpent aux plantes 
pour attirer les mâles ailés. 
Les femelles émettent des 
phéromones, des signaux 
chimiques que les mâles 
sentent et qui leur permettent 
de localiser la femelle. Après 
avoir trouvé une femelle, le 
mâle la saisit et l’emporte 
vers un autre endroit pour 
s’accoupler. Une plante, 
l’orchidée marteau, profite 
du rituel d’accouplement des 
guêpes d’une manière tout à 
fait inhabituelle.

Les orchidées marteaux 
ne poussent que là où vivent 
les thynnidés. Leur floraison 
coïncide avec la saison des 
amours des thynnidés. Il 
s’agit d’une fleur à l’aspect 
particulier, dont la tige 
verte ne comporte que peu 
d’éléments, à l’exception 
d’une protrusion violette qui 
s’étend vers l’extérieur. Elle 
ressemble à peine à une fleur. 

Mais elle n’est pas censée 
ressembler à une fleur ; elle 
est censée ressembler à une 
guêpe des fleurs femelle.

La fleur a 
approximativement 
la même forme 
qu’une femelle. 
Elle présente 
une coloration 
similaire et 
fleurit lorsque les 
guêpes femelles 
essaient d’attirer un 
mâle. Il pousse à peu 
près à la même hauteur que 
celle à laquelle les femelles 
se percheraient. Son odeur 
imite même les phéromones 
émises par les femelles.

En bref, elle ressemble 
autant à une thynnidé femelle 
qu’une fleur peut l’être. Et les 
mâles croient à la tromperie.

Les mâles pensent que 
les fleurs sont des femelles. 
Mais lorsque l’un d’entre eux 
saisit une fleur et tente de 
s’envoler, il remarque que la 
fleur ne « lâche pas la plante ». 
Il essaie plus fort, et dans son 
effort, il déclenche le pollen 
de la plante sur lui.

quoique ce soit, il profite à 
l’utilisateur en améliorant sa 
santé.

Lorsque vous souriez, le 
cerveau libère des hormones, 

dont la dopamine, qui vous 
aide à vous sentir bien, 
soulage le stress et renforce 
votre système immunitaire. 
Même un faux sourire peut 
améliorer votre humeur 
et vous aider à vous sentir 
plus positif et plus heureux. 
Personnellement, je trouve 
cet outil très utile lorsque les 
enfants sont de mauvaise 
humeur. L’expression « faire 
semblant en attendant que ça 
arrive » est vraie.

Le sourire est également 
contagieux. Un sourire incite 
souvent d’autres personnes 

à sourire à leur tour. Ils 
se sentent alors mieux et 
sont plus enclins à sourire 
à la prochaine personne 
qu’ils verront. Vous pouvez 
déclencher un effet domino 
de joie rien qu’en souriant.

Sourire en lisant cet 
article vous aidera probable-
ment à l’apprécier davantage. 
Essayez-le dès maintenant et 
voyez si cela fonctionne.

Proverbes 17 : 22 dit : « Un 
cœur joyeux est un bon 
remède, mais un esprit 
abattu dessèche les os. » Dieu 
conçut cette expression pour 

nous aider. Sourire lors d’une 
épreuve peut nous aider à 
adopter une perspective 
positive. Qu’un sourire vous 
apporte de la joie, à vous et à 
ceux qui vous entourent. Met-
tez-vous au défi de sourire 
à la première personne que 
vous voyez chaque jour ; peut-
être aurez-vous du mal à vous 
arrêter à une seule personne.

Dans L’Évangile de 
Jean : L’amour de Dieu, Gerald 
Flurry écrit la chose suivante :  
« Lorsque je regarde le peuple 
de Dieu aujourd’hui, je peux 

Création
DES FLEURS TROMPEUSES

Les 
plantes 

se pol-
linisent en 

collant du pollen sur 
un insecte qui le dépose sur 
une deuxième fleur. Pour que 
la fleur se reproduise, il faut 
donc que le thynnidé mâle 
tombe dans le piège d’une 
deuxième orchidée pour y 
déposer le pollen. Cela se 
produit année après année.

Les évolutionnistes 
affirment que les différentes 
espèces du monde se sont 
toutes développées sous 
l’effet de forces aléatoires et 
inintelligentes. Cela signifierait 
que des organismes comme 
l’orchidée marteau se sont 
transformés en une imitation 

si parfaite d’un organisme 
entièrement différent afin de 
pouvoir tromper les guêpes 
pour qu’elles tentent de 
s’accoupler avec elles.

L’orchidée n’a pas de 
cerveau. Elle ne peut pas 
discerner l’aspect ou l’odeur 
d’une guêpe. Son existence 
même indique qu’elle a été 
conçue.

Romains 1:20 dit : « En 
effet, les perfections invi-
sibles de Dieu, sa puissance 
éternelle et sa divinité, se 
voient comme à l’œil, depuis 
la création du monde, quand 
on les considère dans ses 
ouvrages [toute Sa création, 
les choses merveilleuses 
qu’Il a créées]. » Herbert W. 

La Conversation/Ryan Phillips/Suzi Bond., CC BY/ https://creativecommons.org/licenses/by/4.0/

Voyez personnalité page 42 »  

Voyez création page 42 »  
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BIBLE LESSONS
Steve Hercus

J oseph arriva et les choses s’envenimèrent. Envoyé 
par son père pour surveiller ses dix frères qui faisaient 
paître des troupeaux loin de chez eux, la présence de 

Joseph mit les garçons en colère. Des années d’animosité 
débouchèrent sur la décision de tuer le fils de Rachel, le 
favori du père, le rêveur gâté.

Avant qu’ils n’agissent, Ruben convainquit ses frères de 
le jeter dans une citerne pour qu’il meure d’une autre façon. 
Ruben aurait ainsi le temps de secourir Joseph en secret et de 

le ramener à son père. En tant qu’aîné, ce-der-
nier aurait dû tenir tête à ses frères. Il aurait 
dû défendre Joseph, son père, la loi. Au lieu 
de cela, il tenta de répondre à la conspiration 
par la conspiration. Cela ne fonctionna pas.

Juda, le quatrième de la fratrie, était 
quant à lui tiraillé. Joseph était son frère, 
leur frère, leur chair et leur sang. Il semble 
qu’il ne voulait pas de ce sang sur sa tête. Il 
pressentit l’occasion lorsqu’il apprit l’arri-
vée d’une bande de marchands ismaélites. 
C’est là que la Bible rapporte les premiers 
mots de Juda : 

« Que gagnerons-nous à tuer notre frère 
et à cacher son sang ? Venez, vendons-le 
aux Ismaélites, et ne mettons pas la 
main sur lui, car il est notre frère, notre 
chair. […] » (Genèse 37 : 26-27).

« Et ses frères l’écoutèrent », conclut le 
verset 27. Joseph n’était pas content. Pour la 
modique somme de 20 pièces d’argent, soit 
deux pièces pour chaque frère, il fut réduit 
en esclavage. Mais grâce à l’intervention de 
Juda, il resta en vie.

Ruben, dont le stratagème était inconnu 
de ses frères, n’était pas présent lors de 
cette transaction. Plus tard, lorsqu’il revint 
pour découvrir ce qui s’était passé, il devint 
bouleversé. Il conspira avec ses frères, dont 
Juda, en racontant à leur père un mensonge 
perfide sur la mort de Joseph.

Comme Ruben, Juda aurait dû faire plus 
pour défendre ce qui était juste, honorer 
son père et protéger Joseph. Si ce récit met 
en lumière certains des défauts de Juda, il 
montre aussi qu’il eut le courage de dire au 
moins quelque chose dans une situation 
tendue. Il y a là un soupçon d’une qualité 
qui mérite d’être explorée : l’audace de Juda.

PLUS QU’UN NOM
Dans l’Église de Dieu aujourd’hui, nous 
utilisons beaucoup le nom de Juda, généra-
lement dans le contexte de la tribu de Juda, 
de la lignée de Juda, de la maison de Juda 
et du lion de Juda.

La tribu de Juda était réputée pour son audace. À mesure 
que la tribu se développa, elle devint une force indomptable 
au sein d’Israël. « D’après Nombres 2:3, nous apprenons que 
dans le désert, Juda fut assigné à prendre la tête de toutes 
les marches », écrit Gerald Flurry. « C’était une position 
d’honneur impressionnante. Juda conduisit Israël vers la 
Terre Promise, une image du Royaume de Dieu. Juda reçut 
le premier lot dans la Terre Promise » (La Trompette Phila-
delphienne, août 2025).

�

images évangéliques

L’audace  
	 de Juda
L’histoire de l’origine de l’une des qualités les plus 
importantes que le peuple de Dieu doit développer
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Certaines des personnalités bibliques les plus auda-
cieuses sont issues de la lignée de Juda : Caleb, David et, 
bien sûr, Jésus-Christ. M. Flurry poursuit : « Caleb, arrière-
petit-fils de Juda et l’un des douze espions originaux, était 
un guerrier habile et puissant (Josué 14 : 11). Et bien sûr, le 
plus grand guerrier juif de tous les temps fut le roi David. Il 
ne fait aucun doute qu’il se battait comme un lion.

« Dans Apocalypse 5 : 5, Jésus-Christ est appelé “le Lion 
de la tribu de Juda.” Il y a quelque chose dans les qualités 
de lion de Juda que Dieu aime. Étudier les qualités des Juifs 
semblables à celles d’un lion nous aide également à mieux 
voir les qualités du véritable Lion de Juda — Jésus-Christ. »

Cette comparaison avec le  l ion nous ramène à 
Juda, l’homme.

RÉPUTATION RÉPÉTÉE
Tard dans sa vie, Jacob, devenu Israël, réunit ses fils pour 
leur révéler le destin de chacun d’entre eux et de leur 
descendance. Son discours dans Genèse 49 est convain-
cant : les fils reçurent des évaluations franches, parfois peu 
glorieuses. Leur père montra clairement que les traits qu’ils 
manifestèrent de leur vivant resteraient apparents dans leur 
future lignée.

Pour de nombreuses raisons, les paroles de Jacob à l’égard 
de Juda se démarquent : « Juda, tu recevras les hommages de 
tes frères ; ta main sera sur la nuque de tes ennemis. Les fils 
de ton père se prosterneront devant toi. Juda est un jeune 
lion. Tu reviens du carnage, mon fils ! Il ploie les genoux, il 
se couche comme un lion, comme une lionne : qui le fera 
lever ? » (versets 8-9).

Le verset 10 revêt ensuite une profonde signification 
historique et prophétique. Juda, le quatrième fils de Léa, 
reçut la promesse du sceptre – une fonction royale et un 
pouvoir royal. C’est en Juda que fut établie la lignée royale 
promise, culminant en Jésus-Christ. Il reçut une partie de la 
double promesse faite à Abraham et reconfirmée à Isaac et 
Jacob. Il s’agit de la promesse de la grâce, qui annonce le salut 
de l’humanité. Quel honneur pour Juda ! (Il y a davantage 
de choses dans ce verset qui se rapporte à l’Église de Dieu 
aujourd’hui, dont vous pouvez en apprendre plus dans le 
livre de Gerald Flurry Le nouveau trône de David.)

Les fils de Joseph reçurent l’autre partie de la promesse, 
le droit d’aînesse. Vous pouvez apprendre tous les détails 
intéressants à ce sujet dans le livre de Herbert W. Armstrong 
Les Anglo-Saxons selon la prophétie.

Revenons à ce lien avec le lion : les paroles de Jacob nous 
en disent beaucoup sur la personnalité de Juda. Il est évident 
qu’il faisait preuve d’audace. Cette qualité fut perpétuée 
dans sa lignée. « Les Juifs sont des descendants de la tribu 
de Juda », écrit M. Flurry. « Dieu utilisa cette tribu d’une 
manière particulière. […] L’emblème que Juda fut inspiré 
d’utiliser pour son étendard était un lion puissant. Histori-
quement, et même à notre époque, le peuple juif manifeste 
de nombreuses qualités semblables à celles du lion. Ils 
peuvent être féroces et audacieux comme un lion ! » (ibid).

Juda, l’homme, était loin d’être parfait. Il commit d’hor-
ribles erreurs dans les années qui suivirent la vente de son 
frère. Mais il grandit et finit par acquérir l’audace qui fit sa 
renommée. Nous trouvons d’autres preuves de cette audace 
en revenant à l’histoire de Joseph.

UN AUTRE FRÈRE
Au moment où nous reprenons l’histoire avec plus de 
dialogue de la part de Juda, beaucoup de choses avaient 
changé dans la vie de Joseph. Le fils bien-aimé de Jacob, 
vendu comme esclave, avait patiemment enduré épreuves 
et tests, avait fidèlement suivi la direction de Dieu dans sa 
vie et, étonnamment, était devenu la deuxième personne la 
plus importante d’Égypte.

L’Égypte et toute la région étaient en proie à une terrible 
famine. Joseph avait préparé le peuple à cette adversité. Les 
populations affamées, proches ou lointaines, se rendirent en 
Égypte pour acheter du grain et des provisions. Parmi eux se 
trouvaient les frères de Joseph.

Lors de leur première visite, les dix frères rencontrèrent 
Joseph sans le savoir et se prosternèrent devant lui. Sachant 
qui ils étaient, Joseph s’adressa à sa famille. Il apprit l’exis-
tence d’un autre frère, Benjamin, qui était resté à la maison. 
Non seulement garda-t-il secrète sa propre identité, mais 
Joseph accusa aussi les dix autres d’être des espions. Il leur 
exigea de prouver leur histoire en revenant avec le plus jeune 
des frères. Il s’agissait d’une ruse astucieuse qui poussa les 
frères à se souvenir de leur histoire on ne peut plus honteuse 
avec Joseph. La consternation les saisit, comme elle saisit 
Jacob lorsque ses fils revinrent à la maison. En réalité, il y 
avait une exception : Siméon n’était pas revenu, car Joseph 
l’avait emprisonné pour inciter les autres à revenir.

Jacob, encore peiné d’avoir perdu Joseph, ne voulait 
pas que Benjamin, son autre fils né de Rachel, se joigne 
à la prochaine expédition en Égypte. Mais plus tard, 
lorsque la première série de provisions en provenance 
d’Égypte s’épuisa, il dut ordonner à ses fils de retourner en 
chercher d’autres.

À partir de ce moment-là, il est clair que Juda devint 
le porte-parole de la famille. Il rapporta à son père ce qui 
suit : « Cet homme nous a fait cette déclaration formelle : 
Vous ne verrez pas ma face, à moins que votre frère ne soit 
avec vous. Si donc tu veux envoyer notre frère avec nous, 
nous descendrons, et nous t’achèterons des vivres. Mais si 
tu ne veux pas l’envoyer, nous ne descendrons point, car cet 
homme nous a dit : Vous ne verrez pas ma face, à moins que 
votre frère ne soit avec vous » (Genèse 43 : 3-5).

Jacob était contrarié que les garçons aient même 
mentionné Benjamin. Ils expliquèrent qu’ils n’avaient pas 
le choix.

Juda répondit alors au casse-tête de Jacob par une pro-
position audacieuse : « Laisse venir l’enfant avec moi, afin 
que nous nous levions et que nous partions ; et nous vivrons 
et ne mourrons pas, nous, toi, et nos enfants. Je réponds de 
lui ; tu le redemanderas de ma main. Si je ne le ramène pas 
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auprès de toi et si je ne le remets pas devant ta face, je serai 
pour toujours coupable envers toi » (versets 8-9).

C’est Juda qui tint tête. Conscient de la situation 
désastreuse dans laquelle se trouvait toute la famille si elle 
n’obtenait pas de nourriture, Juda prit ses responsabilités. 
Tout en respectant l’amour de son père pour Benjamin, il 
mit sa vie en jeu.

PRENEZ CETTE COUPE
À leur retour en Égypte, les frères furent invités chez Joseph. 
Ils eurent droit à un repas extravagant. Ils furent réunis avec 
Siméon. Joseph jeta les yeux sur Benjamin. Il s’agissait d’une 
expérience émotionnelle bouleversante pour lui. Cependant, 
pour perpétuer son stratagème, il garda son sang-froid.

Plus tard, Joseph ordonna à l’intendant de sa maison 
de remplir de nourriture les sacs de ses frères, de leur 
en donner autant qu’ils pouvaient en porter et de leur 
rendre leur argent dans leurs sacs. Mais il y avait une 
embrouille : Joseph demanda à l’intendant de mettre sa 
propre coupe d’argent dans le sac de Benjamin.

Le lendemain matin, les frères chargèrent leurs affaires et 
prirent le chemin du retour vers Canaan. Sur les instructions de 
Joseph, son intendant les poursuivit, les arrêta, leur demanda 
pourquoi ils avaient répondu à la bonté de Joseph par le mal et 
les accusa d’avoir volé la coupe de Joseph. Perplexes, les frères 
ne crurent pas à ces allégations et se demandèrent pourquoi il 
penserait qu’ils pourraient insulter ainsi le bras droit du Pha-
raon d’Égypte. Convaincus de leur innocence, ils dirent : « Que 
celui de tes serviteurs sur qui se trouvera la coupe meure, et que 
nous soyons nous-mêmes esclaves de mon seigneur ! » (Genèse 
44 : 9). L’intendant proclama que tous seraient libérés sauf celui 
qui avait volé la coupe. Il deviendrait esclave.

Ils s’empressèrent d’ouvrir leurs sacs. L’intendant fouilla 
de l’aîné au plus jeune. Bien sûr, la coupe se trouvait dans le 
sac de Benjamin, à l’endroit même où elle avait été placée.

Les frères déchirèrent leurs vêtements. Ils savaient ce que 
cela impliquait – pour eux, pour leur père et pour Benjamin. 
Ils rechargèrent leurs affaires à nouveau et retournèrent 
d’un air sombre en Égypte pour faire face à Joseph.

Désespérés, ils s’inclinèrent devant ce puissant magistrat 
égyptien, qui leur demanda s’ils se rendaient compte de 

sa puissance. C’est encore Juda qui prit la parole : « Que 
dirons-nous à mon seigneur ? Comment parlerons-nous ? 
Comment nous justifierons-nous ? Dieu a trouvé l’iniquité 
de tes serviteurs. Nous voici esclaves de mon seigneur, nous, 
et celui sur qui s’est trouvée la coupe » (verset 16).

Juda prit charge de la situation. Il fit preuve d’une attitude 
repentante. Il ne rejeta pas la faute sur Benjamin.

Mais Joseph demanda des comptes à Benjamin, et seule-
ment à Benjamin. « Et Joseph dit : Dieu me garde de faire cela ! 
L’homme sur qui la coupe a été trouvée sera mon esclave ; 
mais vous, remontez en paix vers votre père » (verset 17).

Ce fut un moment décisif pour Juda. Il s’était audacieu-
sement déclaré responsable de la vie de Benjamin auprès de 
son père. Et sa parole était maintenant mise à l’épreuve.

AUDACE AVEC HUMILITÉ
Juda s’approcha de Joseph et lui dit : « De grâce, mon sei-
gneur, que ton serviteur puisse faire entendre une parole à 
mon seigneur, et que sa colère ne s’enflamme point contre 
ton serviteur ! Car tu es comme Pharaon » (Genèse 44 : 18).

Les 16 versets qui suivent relatent l’explication sincère, 
pragmatique et audacieuse de Juda concernant ses circons-
tances familiales. Il cita son père et expliqua le chagrin 
qu’il subit à cause de la mort de Joseph. Lisez l’intégralité 
du passage.

Juda conclut : « Mon seigneur, j’ai garanti à mon père 
que je prendrais soin du garçon. Je lui ai dit : “Si je ne le 
ramène pas auprès de toi, je porterai la responsabilité de 
ce manquement devant toi pour toujours.” Permets donc, 
mon seigneur, que je demeure ici comme esclave à la place 
du jeune homme, et que le jeune homme retourne avec ses 
frères. Car comment pourrais-je retourner chez mon père, 
si le garçon n’est pas avec moi ? Je ne pourrais pas supporter 
de voir l’angoisse que cela causerait à mon père ! » (versets 
32-34 ; traduction selon la NLT anglaise).

Le personnage biblique dominant de toute cette histoire 
est Joseph, et notre tendance naturelle est donc de considérer 
ces circonstances de son point de vue. Mais Dieu a consacré 
un espace considérable dans ce chapitre pour partager 
les pensées les plus intimes de Juda. Juda parla sincère-
ment, sans se rendre compte qu’il s’adressait au frère qu’il 
avait impitoyablement vendu comme esclave 22 ans plus tôt.

Il est évident que Juda avait mûri. Son audace fut renfor-
cée par l’humilité. Il fit preuve d’un amour pour sa famille 
qu’il ne manifesta pas lorsqu’il était plus jeune. C’était 
un changement auquel Joseph aspirait et qu’il pouvait 
désormais discerner.

Submergé par la supplication humble et audacieuse de 
Juda, il ne put plus cacher sa véritable identité. Il cria à haute 
voix et annonça à ses frères : « Je suis Joseph ! »

UN TRAIT DE FAMILLE AUJOURD’HUI
Il est fascinant d’examiner les origines de l’audace chez la 
tribu de Juda. Il est essentiel que ce trait soit manifeste 

“Je te prie donc, mon seigneur, 
de permettre à ton serviteur 
de rester ici comme esclave à 
la place du jeune homme, et 
que le jeune homme retourne 
avec ses frères. En effet, 
comment puis-je retourner 
auprès de mon père si le 
garçon n’est pas avec moi ?”

Voyez L’AUDACE DE JUDA page 42 »  
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« A lors que les condi-
tions dans ce monde 
s’aggravent, il devient 

de plus en plus évident que le plus 
grand problème auquel l’humanité 
est confrontée est la question de la 
survie humaine ! » écrit Gerald Flurry. 
«  La guerre sévit dans nos pays et les 
armes de destruction massive sont 
plus dangereuses que jamais  » (lettre 
aux co-ouvriers, 30 août 2023).

La question de la survie humaine, 
et les problèmes qui y sont associés, 
s’aggravent de jour en jour. Cela 
se poursuivra jusqu’au retour de 
Jésus-Christ, dont l’intervention 
empêchera l’anéantissement complet 
de l’humanité.

« Je suis reconnaissant que les 
jours saints d’automne approchent à 
grands pas », poursuit M. Flurry. « En 
ces temps sombres, nous avons besoin 
de la vision prophétique de ces jours : 
du retour de Jésus-Christ, de l’exil de 
Satan, de l’établissement du Royaume 
de Dieu sur Terre et de l’ouverture du 
salut à tous les hommes. »

La Fête des Trompettes signale la 
fin des ténèbres. C’est une journée 
pleine de vision, d’espoir et de positi-
vité. Nous avons besoin de cette fête 
maintenant pour voir au-delà des 
temps traumatisants à venir.

Le Jésus qui s’apprête à revenir le 
savait. Sur le mont des Oliviers, peu de 
temps avant de quitter la Terre à la fin 
de Sa première venue, Il prophétisa les 

effrayants événements qui 
s’intensifieraient et culmi-
neraient en Sa seconde 
venue (Matthieu 24 ; Marc 
13 ; Luc 21). Mais Il partagea 
ensuite un avertissement 
vital  et  encourageant :  
« Quand ces choses com-
menceront à arriver, redres-
sez-vous et levez vos têtes, 
parce que votre délivrance 
approche » (Luc 21 : 28).

Les conditions mon-
diales seront si épouvan-
tables que les cœurs des 
hommes défailliront de peur 
(verset 26). Mais toutes ces 
choses terrifiantes mènent 

à quelque chose d’incroyable : le retour 
du Christ (verset 27). Jusqu’à ce que ce 
jour arrive, nous devons lever les yeux 
et relever la tête.

« Ce monde est plein de mauvaises 
nouvelles. Et la situation va empirer », 
écrit M. Flurry dans la leçon 3 du Her-
bert W. Armstrong College – Cours de 
Bible par correspondance. « Notre défi 
est de rester positif. Si nous avons la 
perspective de Dieu, notre façon de voir 
les choses est totalement différente. »

Nous devons être prudents. Il est 
facile de baisser la tête lorsque des 
difficultés éclatent. Il est facile de se 
laisser emporter par les calamités.

«   D i e u  c o n n a î t  n o t re  n atu re 
humaine, c’est pourquoi Il  nous 
prévient de ne pas agir ainsi. Ne vous 
laissez pas abattre, nous dit-Il. Redres-
sez-vous, car votre rédemption est 
proche ! Jésus-Christ est sur le point de 
revenir ! Ne perdez pas votre espoir ni 
votre attitude positive ! » (ibid).

Nous sommes si proches du retour 
du Christ. Il est à la porte, tout près. 
C’est la meilleure nouvelle que l’on 
puisse imaginer. Et face aux mau-
vaises nouvelles, nous devons nous 
en souvenir.

Ce n’est pas facile. Lorsque nous 
voyons nos nations capituler si 
facilement face au mal, cela peut être 
quelque chose de difficile à digérer. 
Mais si nous avons la perspective de 
Dieu, nous voyons les choses sous un 
angle différent.

« Errerez-vous dans un désespoir 
profond, abattu et découragé face à ce 
qu’il se passe dans votre pays ? Il serait 
certainement difficile de s’en retenir. 
Mais Dieu nous dit : Non ! Non ! Ne fais 
pas ça ! Relève la tête ! C’est une bonne 
nouvelle ! » (ibid).

La clé est de relier les événements 
mondiaux au retour du Christ  ! 
Lorsque nous faisons cela, nous voyons 
que Dieu a le contrôle de la situation.

Alors que la tempête s’intensifie, 
nous devons rester dans un état d’es-
prit positif afin de conserver notre 
motivation à accomplir l’Œuvre de 
Dieu. « Tout mène à de bonnes nou-
velles, alors ne vous laissez pas abattre. 
Relevez la tête. Car si nous ne relevons 
pas la tête, nous ne remplirons pas la 
mission que Dieu nous a confiée ! Nous 
serons trop découragés. Nous devons 
être un peuple positif si nous voulons 
comprendre ce qui se passe sur cette 
Terre et conserver l’urgence de Dieu à 
achever Son Œuvre » (ibid.).

Beaucoup de choses nous aident à 
rester positifs. Mais dans Luc 21 : 28, 
le Christ devient spécifique, attirant 
notre attention sur les événements de 
la Fête des Trompettes. Nous devons 
lever les yeux, relever la tête et être 
encouragés par ce qui s’accomplira en 
ce jour. Le verset 27 nous dit que « le 
Fils de l’homme [viendra] sur une nuée 
avec puissance et une grande gloire ». 
C’est la plus grande nouvelle que l’on 
puisse imaginer. Il mènera la guerre 
qui mettra fin à toutes les guerres. Six 
mille ans de domination de l’homme 
sur l’homme prendront fin. Le chemin 
de la paix sera établi pour toujours. Le 
verset 31 explique que « le royaume de 
Dieu est proche. » Le Christ reviendra 
et s’emparera du trône de la Terre. Un 
royaume éternel sera établi. Le règne 
de la justice prévaudra à partir de ce 
moment. Et si nous jouons notre rôle, 
nous « paraîtrons debout devant le Fils 
de l’homme » (verset 36).

Dans ces déclarations, le Christ 
nous aide à relever la tête.

« La résurrection des élus aura lieu 
lors de la Seconde venue de Jésus-
Christ, lorsqu’Il reviendra pour régner 

« Relevez  
la tête »

COMMENTAIRE
Steve Hercus

�

Voyez RELEVEZ page 43 »  
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représentent le moment où les adversaires de Dieu seront 
mis en pièces et Dieu donnera de la force à Son Roi : le Roi 
des rois, Jésus-Christ ! Il jugera la Terre entière, et Dieu nous 
offre aujourd’hui l’occasion de régner à Ses côtés.

Quelle récompense magnifique  ! Mais nous allons 
devoir nous battre pour l’obtenir. Nous devons nous battre 
spirituellement avec toute la force et la puissance que Dieu 
nous donne. Et lorsque nous nous soumettons à Lui, Il nous 
bénira par des miracles. Même alors que le monde s’effondre, 
Il nous protégera.

Nous avons tant de raisons de louer Dieu ! Comme nous 
sommes bénis, et comme Dieu veille sur nous. Oh, combien 
nous avons besoin de louer Dieu comme Anne le fit. Conti-
nuez à remercier et à louer Dieu en tout temps et à suivre la 
direction de notre Commandant ; et à la fin, nous brillerons 
comme les étoiles pour toujours et à jamais. Cela aussi 
dépasse l’entendement humain ! Mais c’est une récompense 
qui mérite nos efforts combattifs !�

» LA TROMPETTE suite de la page 2 » L’AGITATEUR suite de la page 8

» LIBÉRER LES ESCLAVES suite de la page 11

» CONNAÎTRE DIEU suite de la page 5
fois que nous commencerons à être témoins de l’exemple du 
Christ ! Être en présence de notre Époux, observer la façon 
dont Il se conduira, suivre Son exemple personnel, nous 
influencera profondément et nous inspirera une grandeur 
que nous n’avons jamais atteinte auparavant.

Ensemble avec notre Époux, en tant que membres de 
la famille de Dieu, nous enseignerons à ce monde entier 
à cesser de combattre Dieu et à apprendre à réellement 
connaître et aimer le véritable Dieu.

Le roi David composa un psaume pour son fils Salomon, 
destiné à la royauté, mais les paroles conviennent encore 
mieux au règne millénaire du Roi des rois : « Il jugera ton 
peuple avec justice, et tes malheureux avec équité. Les mon-
tagnes porteront la paix pour le peuple, et les collines aussi, 
par l’effet de ta justice » (Psaume 72 : 2-3). Ces « montagnes » 
et « collines » symbolisent les grandes et les petites nations, 
comme l’écrit Herbert W. Armstrong dans Le mystère des 
siècles. La maison de Dieu sera établie au « sommet des 
montagnes » (Ésaïe 2 : 2), et le Christ instaurera la véritable 
paix, qui ne vient que par la justice et par le gouvernement 
de Dieu — parmi tous les peuples.

Quels merveilleux effets le règne de Dieu aura : « Il sera 
comme une pluie qui tombe sur un terrain fauché, comme 
des ondées qui arrosent la campagne. En ses jours le juste 
fleurira, et la paix sera grande jusqu’à ce qu’il n’y ait plus 
de lune » (Psaume 72 : 6-7). La vie a besoin d’averses pour 
survivre. Le règne du Christ sera comme une pluie rafraî-
chissante et vivifiante ! Quelle image merveilleuse de la 
façon dont le monde sera béni sous le règne du Christ, qui 
gouvernera exactement selon la volonté de Dieu le Père.

En ce jour des Trompettes, célébrons le jour bientôt à 
venir où le monde entier, et nous personnellement, appren-
drons à connaître intimement le vrai Dieu — le Créateur et 
Père tout-puissant et tout-aimant !�

Notre appel est de nous préparer pour ce jour-là. Nous 
sommes formés dès aujourd’hui à penser comme ce qui nous 
est décrit dans Jean 3 : 16 : « Car Dieu a tant aimé le monde 
qu’il a donné son Fils unique, afin que quiconque croit en 
lui ne périsse point, mais qu’il ait la vie éternelle. » Nous 
devons apprendre à aimer le monde comme Dieu l’aime, 
de sorte que lorsque l’agitateur sera enfin réduit au silence, 
nous puissions aider toute l’humanité à se réconcilier avec 
le Père et le Fils.

« Or, le Seigneur c’est l’Esprit ; et là où est l’Esprit du 
Seigneur, là est la liberté » (2 Corinthiens 3 : 17). Bientôt, le 
monde entier fera l’expérience de cette liberté inspirée par 
l’Esprit !

POUSSEZ DES CRIS DE JOIE !
« Nous tous qui, le visage découvert, contemplons comme 
dans un miroir la gloire du Seigneur, nous sommes trans-
formés en la même image, de gloire en gloire, comme par 
le Seigneur, l’Esprit » (2 Corinthiens 3 : 18). « Dieu nous 
amène dans une relation où nous pouvons, spirituellement, 
contempler la “gloire du Seigneur” ! Il veut que nous le 
voyions. […] Il viendra un temps où nous ne verrons plus 
à travers un miroir obscur. Une fois transformés en esprit, 
nous contemplerons la pleine gloire du Fils et du Père ! 
Cette relation sera portée au plus haut niveau » (Vision Royale, 
mars-avril 2006).

Tel est l’avenir merveilleux de l’unité qui nous attend 
tous. Et il n’arrivera que lorsque l’agitateur aura été réduit 
au silence.

La sagesse de Lincoln parle encore : faire taire l’agitateur, 
sauver le garçon. Le plan de Dieu porte ce principe à son 
accomplissement ultime. Lors du Jour des Expiations, nous 
célébrons la certitude que le plus grand agitateur de tous 
sera lié et réduit au silence.

D’ici là, nous le réduisons au silence dans notre propre vie 
en étant unis avec Dieu, avec les autres, et en nous préparant 
à amener le monde à être uni avec Lui. L’unité de Job 38 sera 
rétablie. Et tous les fils de Dieu — cette fois, de véritables 
fils nés de l’Esprit — chanteront à nouveau ensemble et 
pousseront des cris de joie.�

Les États-Unis restaient donc le dernier grand marché 
de l’Atlantique. Bien que les États-Unis aient interdit 
le commerce transatlantique des esclaves en 1807, les 
esclaves continuaient à être importés, principalement via 
Cuba. Lorsque la guerre civile éclata et que la marine du 
Nord bloqua la côte sud, ce commerce se tarit également. 
Le travail de l’Escadron de l’Afrique de l’Ouest était ter-
miné. L’attention de la Grande-Bretagne se porta alors sur 
l’Afrique de l’Est et sur l’arrêt de la traite des esclaves par 
les Arabes.

Aujourd’hui, nous ne libérons également qu’un infime 
pourcentage de ceux qui sont asservis. Ce n’est pas 
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» LIVRE D’OSÉE suite de la page 16seulement en raison de ressources limitées, mais aussi 
à cause du plan de Dieu. Dieu veut apporter la liberté au 
monde entier. Mais pour cela, les hommes doivent choisir 
d’être libres – Il ne les forcera pas. L’humanité a choisi la 
voie de Satan, et Dieu lui a laissé le temps de suivre la voie du 
ravisseur pour voir où elle mène. Il interviendra ensuite et 
libérera l’humanité de Satan le diable. Il permettra ensuite à 
l’homme de constater l’horreur de sa captivité et de recevoir 
l’occasion de choisir la liberté.

Pour l’instant, cependant, Dieu ne libère qu’un petit 
nombre de personnes pour l’aider dans Son Œuvre en 
préparation de la libération du monde entier plus tard.

Vous êtes libéré dans le but de libérer d’autres personnes.
Dans l’effort anti-esclavagiste de la Grande-Bretagne, 

17 000 personnes donnèrent leur vie pour que 150 000 
personnes puissent être libérées physiquement. Combien 
serez-vous prêt à sacrifier pour aider les autres à recevoir 
la liberté éternelle ?

Les hommes de l’escadron de l’Afrique de l’Ouest virent 
clairement la différence spectaculaire que leurs sacrifices 
pouvaient accomplir pour des milliers de personnes. Nous 
devrions être capables de voir cela spirituellement. Jude 
nous dit que nous pouvons aider à en libérer certains, 
« faisant une différence » (Jude 22-23 King James anglaise). 
Jésus-Christ accomplit le sacrifice suprême nécessaire pour 
libérer tous les hommes du péché. Mais nos sacrifices font 
aussi une différence. C’est une promesse de Dieu.

« Votre dévouement et votre sacrifice – non seulement 
financiers mais, surtout, vos prières et votre obéis-
sance — font une énorme différence », écrit M. Flurry dans 
une lettre aux membres et co-ouvriers de l’Église. « Vous 
pouvez vraiment faire une différence dans cette Église et 
dans cette Œuvre ! Et Dieu promet que plus votre contri-
bution sera importante, plus vous serez récompensé » (27 
mars 2023).

Aujourd’hui, environ 50 millions de personnes sont 
réduites en esclavage – ce qui éclipse le nombre d’esclaves 
au 19e siècle. La société moderne, malgré tous ses discours 
« éclairés », est indifférente à l’esclavage. La Grande-Bretagne 
et les États-Unis ne se battraient jamais pour libérer les 
esclaves en Corée du Nord, en Chine ou ailleurs.

L’histoire de l’escadron britannique d’Afrique de l’Ouest 
a été délibérément effacée. Elle n’est pas enseignée dans les 
écoles britanniques. Lorsque des particuliers récoltèrent 
des fonds pour construire un monument à la mémoire 
des marins décédés, la ville de Portsmouth les empêcha 
de l’ériger.

Pourtant, la passion de ces marins pour la liberté fait 
honte à énormément de gens prétendument plus bienveil-
lants dans le monde aujourd’hui.

Qu’en est-il de vous ? Comment votre motivation se 
compare-t-elle à celle de ces marins anglais ? Nous devons 
permettre au Christ de nous diriger toujours plus loin de 
l’esclavage – afin que nous puissions faire la différence en 
sauvant d’autres personnes.�

Son intention de guérir, de restaurer et de bénir Son peuple 
au-delà de tout ce qu’Il a jamais connu.

« Je réparerai leur infidélité, j’aurai pour eux un amour 
sincère ; car ma colère s’est détournée d’eux. Je serai comme 
la rosée pour Israël, il fleurira comme le lis, et il poussera 
des racines comme le Liban » (Osée 14 : 4-5). Dieu promet 
de rafraîchir Son peuple comme la rosée du matin, de 
le faire fleurir comme le lys. Il rendra le Liban à nouveau 
magnifique ! C’était un paradis, mais l’homme l’a bom-
bardé jusqu’à ce que mort s’ensuive ! La majeure partie du 
pays n’est plus qu’un amas de décombres. Cela, Dieu ne l’a 
pas négligé.

Dieu donnera à ces peuples la force et la beauté de l’olivier, 
et Il rétablira le parfum et l’abondance du Liban (versets 6-7). 
Ceux qui chassaient autrefois des idoles se demanderont : 
« qu’ai-je à faire encore avec les idoles ? » (verset 8). Ces nations 
se réconcilieront avec Dieu et prospéreront sous Son règne.

Voici le tableau de la Fête des Tabernacles : un monde en 
paix, guéri de siècles de rébellion, gouverné par la loi de Dieu 
depuis Jérusalem. La malédiction sera levée. La connaissance 
de Dieu couvrira la Terre comme les eaux couvrent la mer. Les 
ruines seront reconstruites en jardins. Les anciens ennemis 
vivront ensemble en harmonie. La guerre sera une relique 
du passé.

Le merveilleux monde à venir n’est pas un rêve, c’est 
l’aboutissement certain du plan de Dieu ! Et la prophétie 
d’Osée montre comment nous y parvenons : par l’avertisse-
ment, la correction, la repentance et la restauration. C’est 
une vision à laquelle nous devons nous accrocher, d’autant 
plus que le monde s’enfonce dans le chaos.

« Que celui qui est sage prenne garde à ces choses !  
Que celui qui est intelligent les comprenne ! Car les voies 
de l’Éternel sont droites ; les justes y marcheront, mais les 
rebelles y tomberont » (verset 9). Les sages tiendront compte 
de l’avertissement, embrasseront l’espérance et marcheront 
dans les voies de Dieu. C’est le chemin de la vie – maintenant 
et pour toujours.

Alors que nous célébrons la Fête, regardons au-delà 
des problèmes de l’époque actuelle, jusqu’au grand jour de 
Jizreel, lorsque l’Épouse du Christ régnera à Ses côtés et que 
la Terre sera enfin en paix.�

Pour en savoir plus, veuillez consulter le livret 
gratuit de Gerald Flurry intitulé  
Hosea — Reaping the Whirlwind (Osée — Récolter 
la tempête), disponible en anglais.
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Lors de la Fête des Tabernacles, nous nous souvenons que 
nous ne sommes que de simples tabernacles. La seule façon 
pour nous d’avoir un avenir éternel est de faire agir l’Esprit 
de Dieu dans nos vies dès à présent. Notre prière quotidienne 
joue un rôle essentiel pour assurer notre approvisionnement 
en cet Esprit. Nous devons y travailler.

« Cela demande un véritable effort pour que ces eaux vives 
coulent dans notre vie ! » écrit M. Flurry. « Si nous ne four-
nissons pas cet effort, elles ne couleront pas » (Vision royale, 
mai-juin 2012). Il décrit ensuite l’âpre travail nécessaire à la 
construction du tunnel d’Ézéchias pour amener l’eau dans la 
ville de Jérusalem (2 Chroniques 32), et utilise cela comme une 
image du dur labeur que nous devons fournir pour obtenir de 
l’eau spirituelle. « Si nous voulons atteindre cette eau de source, 
nous devons creuser – parfois à travers de la roche solide. 
Nous sommes confrontés à des épreuves difficiles, mais nous 
devons obtenir l’eau ! Nous devons percer et nous abreuver 
de l’Esprit de Dieu. Ne cessez pas de creuser jusqu’à ce que vous 
touchiez l’eau, comme le fit Ézéchias ! 2 Chroniques 32 souligne 
comment Ésaïe et Ézéchias se mirent à genoux et prièrent 
Dieu pour obtenir la victoire. Tous deux faisaient tout ce qu’ils 
pouvaient, mais ils appelèrent aussi à l’aide de Dieu » (ibid).

Les jours saints illustrent de manière frappante la façon 
dont Dieu amènera l’humanité repentante dans Sa famille. 
Le symbolisme de l’eau évoque la disponibilité abondante et 
le pouvoir transformateur du Saint-Esprit de Dieu. Ces jours 
saints devraient nous inspirer à redoubler d’efforts pour sécu-
riser notre approvisionnement quotidien en l’Esprit vivifiant 
de Dieu. Nous devons avoir soif de l’Esprit de Dieu chaque jour 
et aller chercher cette eau vive dans nos prières, en faisant des 
efforts comme si notre vie en dépendait – ce qui est le cas !�

» EAUX VIVES suite de la page 17

» MAISON D’ARGILE suite de la page 19

» PLUS UN suite de la page 22

» NOTES suite de la page 23

LA VIE PHYSIQUE EST 
UNE BÉNÉDICTION
Nous ne devrions pas considérer notre vie physique tempo-
raire de manière négative. La création de l’homme à partir de 
la matière physique fut un acte de miséricorde et d’amour de 
la part de Dieu. Dieu ne nous regarde pas de haut parce que 
nous sommes faits de poussière. Il garde cela à l’esprit alors 
qu’Il travaille avec nous.

« Comme un père a compassion de ses enfants, l’Éternel a 
compassion de ceux qui le craignent. Car il sait de quoi nous 
sommes formés, il se souvient que nous sommes poussière. 
[…] Mais la bonté de l’Éternel dure à jamais pour ceux qui le 
craignent, et sa miséricorde pour les enfants de leurs enfants » 
(Psaume 103 : 13-14, 17). Dieu ne partage pas le mépris pour les 
êtres humains qu’exprimait l’esprit dans la vision d’Éliphaz. Il 
se souvient que nous ne sommes que des êtres physiques, et 
cela informe la miséricorde qu’Il nous accorde.

Dieu sait à quel point un être physique est faible par rap-
port à un être spirituel. Il connaît nos limites et promet de 
nous aider. Il promet de nous guérir (verset 3). Il promet de 
nous donner de la force lorsque nous sommes fatigués (Ésaïe 

40 : 31). Il veut que nous prospérions dans notre vie physique 
(3 Jean 2). Il nous donnera toute l’aide dont nous avons 
besoin pour réaliser notre incroyable potentialité humaine.

Cela ne rend pas la vie physique et temporaire facile. Il y aura 
des crampes et des douleurs. Il y aura des jours où vous serez 
fatigué et épuisé. Vous vieillirez et votre vie temporaire prendra 
finalement fin. Mais si vous laissez Dieu vous façonner, vous 
modeler et vous changer, alors cette vie physique est une béné-
diction qui mène à cette bénédiction ultime : une vie joyeuse 
en tant qu’être spirituel immortel soumis à Dieu. C’est quelque 
chose de bien supérieur à une existence physique temporaire. 
Continuez donc à vous efforcer d’apporter les changements que 
Dieu vous montre, afin de naître dans Sa famille éternelle !�

un « plus un ». Lorsque vous prévoyez une activité l’après-midi 
avec vos amis proches, invitez un « plus un ».

Dieu nous donne beaucoup d’occasions durant les Fêtes de 
renforcer les liens familiaux. Les aînés, les célibataires et les 
adolescents ont des activités qui leur sont dédiées. Introduisez 
l’approche « plus un » dans ces expériences. Lors de la Journée 
de la famille, ne vous contentez pas de ce qui vous est familier, 
pensez au « plus un ». Ces activités, qui s’ajoutent aux services 
quotidiens, sont autant d’occasions de trouver un « plus un » et 
de planifier de passer du temps ensemble plus tard.

Jésus déclara : « Car, quiconque fait la volonté de Dieu, 
celui-là est mon frère, ma sœur, et ma mère » (Marc 3 : 35). Il 
considère ceux qui poursuivent le dessein de Dieu comme 
leur famille personnelle. Nous devrions penser la même chose 
les uns des autres. Notre fraternisation lors de la Fête est à la 
fois une mesure de notre amour les uns pour les autres et une 
occasion de grandir dans cet amour. Cela peut être aussi simple 
que d’ajouter un « plus un ».

Eric Burns

nombre d’éléments à la fois, de les terminer, puis de passer aux 
suivants. Accomplir des tâches n’est pas seulement productif, 
cela nous donne aussi un sentiment d’accomplissement et nous 
motive à poursuivre notre liste.

Idéalement, vous devriez réserver chaque semaine un cré-
neau horaire régulier pour passer en revue votre liste d’actions, 
cocher les éléments que vous avez terminés ou ajuster les dates 
si vous manquez une échéance.

Cette approche peut sembler contraignante et un peu 
comme un travail difficile, mais elle produira des résultats fan-
tastiques. Il est facile d’oublier ou tout simplement de négliger 
des points que nous avons notés sans vraiment réfléchir aux 
actions délibérées que nous devrions entreprendre. Dieu nous 
enseigne que nous devons être diligents à saisir toutes les 
paroles qui nous sont transmises, puis à traduire ces paroles en 
actions. Si nous le faisons, nous sommes assurés de récolter des 
bienfaits dans cette vie et dans la suivante.

Par Derek Palmer



Septembre–Octobre 2025  41

» ANNÉES TURBULENTES suite de la page 27

» AIDER NOS ENFANTS suite de la page 30

Avec la baisse des œstrogènes, il est important de soutenir 
l’organisme pour maintenir et développer les muscles.

L’un des meilleurs moyens d’y parvenir est la muscu-
lation. Les femmes de tout âge peuvent bénéficier de la 
musculation, qui apporte des résultats bénéfiques même 
à des niveaux modérés. La femme de Proverbes 31 « ceint 
de force ses reins, et elle affermit ses bras » (verset 17). Cer-
taines femmes craignent que le fait de soulever des poids ne 
leur fasse prendre du muscle et leur donne une apparence 
masculine. En général, il faudrait un régime alimentaire et 
un plan d’entraînement très spécifiques, et le plus souvent 
des stéroïdes, pour atteindre une telle taille.

Soulever ne fût-ce qu’un poids modéré aide non seule-
ment à développer la masse musculaire, mais aussi à déve-
lopper et à maintenir la densité osseuse. C’est important, 
car dans les six premières années après la ménopause, la 
densité osseuse d’une femme diminue d’environ 15 pour 
cent, ce qui augmente le risque d’ostéoporose. La muscula-
tion permet d’y remédier. Au cours de cette période de la vie, 
les femmes peuvent aussi devenir résistantes à l’insuline 
en raison d’un taux élevé de cortisol. Le développement de 
la force peut également contrecarrer cette tendance. Une 
étude publiée dans le numéro de juillet 2023 de Diabetologia 
a montré que le renforcement musculaire peut être plus 
efficace que l’activité aérobique pour contrôler la glycémie 
chez les personnes atteintes de diabète de type 2.

Si le fait de soulever des charges modérées à lourdes est 
bénéfique pour le corps, cela améliore également l’humeur. 
Un essai randomisé publié dans le numéro de janvier 1997 de 
The Journals of Gerontology a révélé que chez les adultes âgés 
de 60 à 84 ans souffrant de dépression, dix semaines de ren-
forcement musculaire agissaient comme un antidépresseur 
efficace. Le renforcement musculaire améliore également 
la qualité du sommeil plus que d’autres types d’exercices. La 
plupart des experts recommandent à toutes les femmes de 
pratiquer la musculation au moins deux fois par semaine.

La musculation nécessite une augmentation de la 
consommation de protéines pour la réparation musculaire. 
Beaucoup de femmes ne mangent pas assez de protéines. 
En vieillissant, le corps devient résistant à la construction 
musculaire. Un apport plus élevé en protéines est donc 
nécessaire. Les repas riches en protéines (animales et végé-
tales), accompagnés de glucides complexes contenant leur 
fibre naturelle, peuvent aider à stabiliser le taux de sucre 
dans le sang et à prévenir la résistance à l’insuline.

Des exercices aérobiques modérés et des étirements aide-
ront également à soulager les symptômes de la périménopause. 
Les exercices à faible impact comme la natation, le vélo et la 
marche rapide sont recommandés. La meilleure solution est de 
trouver des exercices qui vous plaisent afin de rester constant.

LA JOIE DANS LA MÉNOPAUSE
Dieu créa les femmes de façon à ce qu’elles connaissent 
la ménopause. Dans ce monde dégénéré et toxique, cette 

transition peut s’avérer difficile – pour certains, très diffi-
cile. Pour cette raison, il est facile de craindre ce parcours. 
S’efforcer de respecter les lois restaurées en matière de santé 
physique et spirituelle tout au long de cette étape adoucira 
cette transition.

À mesure que les responsabilités liées aux enfants dimi-
nuent, Dieu a conçu cette période afin de permettre à un 
mari et à une femme de se rapprocher et que les femmes 
approfondissent leurs relations avec les autres. Ces relations 
profondes sont censées apporter de la stabilité à cette 
période d’instabilité. Notre Dieu Créateur aimant a voulu 
que ce dernier tiers de la vie d’une femme soit différent, 
qu’il s’agisse d’une nouvelle étape de la vie tout à fait agréable. 
Tout effort supplémentaire dans la préparation et la gestion 
des défis qu’elle comporte en vaut la peine.�

de grandir ou de quitter le foyer. La réalité veut que nous les 
endurcissions et que nous les préparions à relever de plus 
grands défis. Guidez-les à travers les étapes de la maturité 
telles que décrites dans L’éducation des enfants avec vision.

Notons que Dieu souligne les noms de certaines 
mères, qu’elles aient des enfants bons et mauvais (c.f. 
2 Samuel 17 : 25 ; 1 Rois 1 : 5 ; 11 : 26). Ce faisant, Dieu sou-
ligne l’influence durable des mères. L’application par une 
femme des principes d’éducation pieux et de gestion du 
gouvernement de Dieu dans le foyer affaiblira ou renforcera 
la maturité de l’enfant.

ÉVOLUER EN TANT QUE PARENT
Il y a un dernier point à prendre en compte. En consultant 
l’un des ministres de Dieu au sujet de l’éducation de mes 
enfants, j’ai appris quelque chose d’important. Les Écritures 
montrent que le Christ donna à Ses disciples le temps d’as-
similer ce qu’Il leur enseignait. Je ne donnais pas assez de 
temps à mes enfants pour qu’ils saisissent les concepts les 
plus profonds. J’avais commis l’erreur d’essayer d’appliquer 
l’éducation des tout-petits à mes enfants en pleine crois-
sance. Après un examen attentif, je me suis rendu compte 
que j’avais voulu qu’ils apprennent rapidement pour que je 
puisse passer à autre chose. Mais ce n’est pas comme ça que 
ça fonctionne. La commodité est un piètre professeur.

Le fait est que je devais grandir. Pour changer mes enfants, 
je devais d’abord mûrir et changer ma façon de penser. Nous 
devons d’abord voir la réalité et la vérité avant de pouvoir 
l’enseigner à nos enfants. Je devais apprendre à mieux suivre 
les traces du Christ (1 Pierre 2 : 21). Il faut du temps pour 
mûrir, pour développer Son caractère et Sa sagesse. Il est 
important de garder cela à l’esprit lorsque nous travaillons 
avec nos enfants.

Les enfants apprennent à penser grâce aux interactions 
permanentes avec leurs parents. Ce modèle nous est 
présenté dans Ésaïe 1 : 18. Dites à vos enfants d’aller réflé-
chir (par exemple, de méditer) à ce que vous avez dit et de 
revenir vous voir plus tard pour discuter avec vous de ce que 
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Nous trouvons des images similaires dans d’autres paroles 
de David, également issues de la fin de sa vie. Le Psaume 72 
(« pour Salomon ») semble être la dernière composition de 
David (verset 20). Bien qu’il s’agisse d’un roi priant pour le 
succès de son héritier (verset 1), le psaume utilise une riche 
imagerie liée au Fils de Dieu régnant dans le Monde à venir.

David utilise le mot pour « justice » (issu de la même 
racine que « juste » dans ses derniers mots) dans chacun des 
trois premiers versets, et de nouveau au verset 7, qui décrit 
comment le juste portera du fruit. Le verset 5 relie cela à la 
crainte pieuse.

Au verset 6, il proclame : « l sera comme une pluie qui 
tombe sur un terrain fauché, comme des ondées qui arrosent 
la campagne. » Il s’agit de l’herbe plus mûre, mais on retrouve 
la même imagerie dans ses dernières paroles : l’interaction 
de la pluie et de l’herbe, l’éclat et la croissance.

Le verset 16 ajoute : « […] Les hommes fleuriront dans 
les villes comme l’herbe de la terre ». Tout au long du règne 
de Dieu, ceux que nous gouvernons grandiront, fleuriront 
et mûriront. Nous sommes honorés de faire partie de cette 
époustouflante entreprise !

QUELQUES DERNIERS MOTS
Les dernières paroles de David il y a plus de 3 000 ans sont 
un incroyable aperçu de ce qui nous attend : une époque où 
il régnera à nouveau. Cette fois, nous pourrons être avec lui.

Souvenez-vous toujours de l’image poétique du temps 
où les dirigeants justes et craignant Dieu se multiplieront. 
Un lever de soleil se lève en nous et sur le monde entier. La 
lumière arrive, sans être entravée par des nuages, se reflé-
tant sur l’herbe jeune, qui, au figuré, dégouline de l’Esprit et 
de la révélation de Dieu.

Espérons que vous êtes d’accord avec M. Flurry qu’il n’y a 
« pas de plus belle poésie dans la Bible à propos du gouverne-
ment aimant de Dieu ». Cette poésie vous décrit en fait, ainsi 
que votre règne à venir dans cette utopie.

Oh, comme le monde a désespérément besoin de cela ! 
Elle a besoin de toute une famille de David. Elle a besoin 
de dirigeants craignant Dieu et justes, qui ont appris à se 
soumettre au gouvernement de Dieu et à l’administrer. La 
nuit orageuse touche presque à sa fin. Une matinée sans 
nuages s’annonce. L’herbe sera humide grâce à la pluie. 
Bientôt, vous vous élèverez sur ce monde et le ferez briller 
véritablement.�

» GOUVERNEMENT POÉTIQUE suite de la page 31

» FAMILLE suite de la page 32

» CRÉATION suite de la page 33

» PERSONNALITÉ suite de la page 33

» L’AUDACE DE JUDA suite de la page 36

vous leur avez dit. Laissez-les parler. Nos enfants doivent 
apprendre à penser comme Dieu dès maintenant.

Il arrive qu’un enfant comprenne un concept plus rapi-
dement que l’autre. L’un excellera dans un domaine plus 
que l’autre. Il en va de même dans la famille de Dieu. Nos 
enfants ont un avenir merveilleux devant eux, y compris de 
nombreuses opportunités dans l’Œuvre de Dieu aujourd’hui. 
Dieu veut que nos enfants mûrissent afin qu’ils puissent 
profiter pleinement de leur merveilleux avenir !�

« Que chaque génération célèbre tes œuvres, et publie tes hauts 
faits ! » (Psaume 145 : 4).

Comme pour de nombreux sujets, les études modernes de 
l’homme ont « découvert » la vérité durable expliquée dans les 
Écritures.

Il n’est pas nécessaire d’attendre le Monde à venir pour 
réunir les jeunes et les moins jeunes. Ces besoins sont 
manifestes aujourd’hui. La génération plus âgée peut répondre 
à ces besoins – et commencer à vivre le Monde à venir – dès 
aujourd’hui en s’impliquant dans la vie des jeunes enfants.

Josué Michels

Armstrong le résume dans Dieu existe-t-Il ? « La création est la 
preuve de Dieu ! »

L’orchidée marteau est un exemple parfait de cette vérité. 
Mais il en existe bien d’autres juste devant votre porte : la 
coordination d’une colonie d’abeilles, la capacité de régénération 
de l’herbe, la complexité d’une plume et bien plus encore.

La prochaine fois que vous mettrez le pied dehors, considérez 
la création, avec ses myriades de merveilles d’ingénierie, et 
prenez le temps de réfléchir à l’esprit qui les mit au point.

Mihailo S. Zekic

dire que nous ne sommes pas aussi HEUREUX que nous devrions 
l’être. Nous devrions devenir plus heureux. Nous pouvons tous 
grandir dans ce domaine. » Nous efforcer de sourire peut nous 
aider à atteindre cet objectif. Nous devrions tous nous efforcer 
d’adopter une attitude plus positive au fil de notre journée. Savoir 
ce que nous savons et se projeter dans l’avenir devrait nous 
combler de joie. Nous avons tant de raisons de sourire, alors 
pourquoi ne pas commencer dès aujourd’hui ?

Steven Privratsky

en nous. De plus, nous avons un exemple vivant à suivre 
provenant de cette tribu !

« Les personnes qui accomplissent l’Œuvre de Dieu 
aujourd’hui doivent comprendre ceci en profondeur : notre 
Chef est le Lion de la tribu de Juda. Il est fort. Il n’a peur 
de rien. Et ce Lion doit vivre en nous ! » écrit M. Flurry (ibid).

Nous devons reconnaître que nous avons besoin de cette 
qualité. « Nous sommes tous des lâches, soyons honnêtes, » 
écrit M. Flurry. « Mais lorsque je m’aligne sur Jésus-Christ, je 
peux devenir assez audacieux. Je sais d’où vient cette audace, 
et je peux faire face à tout par Jésus-Christ qui me fortifie » 
(Comment être vainqueur).

Nous accomplissons aujourd’hui la propre Œuvre de Dieu. 
Nous sommes dans une situation où, face à un monde piégé 
par la peur, nous pouvons être un exemple de courage.
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» RELEVEZ suite de la page 37« Nous sommes à l’avant-garde de l’humanité, montrant 
le chemin vers la Terre promise ! Nous dirigerons le monde 
avec le Christ tout au long du Millénium, avant de diriger 
avec Dieu le Père et Jésus-Christ pour l’éternité ! » (op cit).

Bien qu’il ne s’en rende pas compte, ce monde a besoin 
que nous fassions preuve d’audace. Et lorsque nous déve-
loppons cette qualité, nous grandissons dans une caracté-
ristique familiale – un trait synonyme de Juda.

« Ceux qui suivent ce lion aujourd’hui apprennent et se 
préparent à aider Jésus-Christ à diriger et à servir l’huma-
nité », conclut M. Flurry. « Profitons de chaque occasion 
pour nous préparer à être des rois et des sacrificateurs sous 
le Lion de la tribu de Juda ! »�

sur toutes les nations en tant que Roi des rois et Seigneur des 
seigneurs. Ensuite, ceux qui auront reçu et gardé le Saint-Es-
prit de Dieu pendant leur vie mortelle seront ressuscités à 
l’immortalité et hériteront du Royaume mondial du Christ » 
(Leçon 32).

Ce jour-là, nous serons réunis avec nos proches morts 
dans la foi. Ce jour-là, nous rencontrerons nos compagnons, 
les autres prémices ayant vécu tout au long de l’histoire. 
Et ce jour-là, nous rencontrerons notre Époux bien-aimé, 
Jésus-Christ. À partir de ce jour, nous serons avec Lui pour 
toujours, régnant dans le Royaume éternel de Dieu. Voilà une 
bonne raison de relever la tête.�

• 



Qu’est-ce que la  
clé de David ?

Jésus-Christ est le Roi des rois et le Seigneur des seigneurs. Les rois 
et seigneurs (ou sacrificateurs) sous le Christ seront ceux qui auront 
embrassé la vision de la clé de David avant la Seconde venue du 
Christ. On leur donnera les postes les plus élevés jamais auparavant 
offerts à des êtres humains. Ils partageront le trône de David avec 
Jésus-Christ. Ces rois et sacrificateurs aideront le Père et le Fils à 
faire entrer des milliards de personnes dans la famille royale de Dieu, 
qui comprendra la plupart des êtres humains ayant jamais vécu.

Gerald Flurry a mis à jour et 
élargi son livre sur La Clef de 
David. Nous vous enverrons un 
exemplaire totalement gratuit.

La compréhension de cette vision vous  
motivera à surmonter vos épreuves et vos tests,  
et à vous en réjouir !

Cette clé déverrouille la plus 
grande vision de la Bible.
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